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La position de la Suisse sur le marché
touristique allemand est-elle en train de
vaciller? C'est la question que l'on est

en droit de se poser, en catimini, à la
lecture des résultats du mouvement
touristique des Allemands dans notre
pays cet été: -17 % en août et -12 %
en septembre. Personne n'ignore en
Suisse la portée, en chiffres absolus,
des pertes de nuitées allemandes: un
seul petit pourcent de diminution vaut,
à la fin d'une année, 123 000 nuitées si

l'on considère l'ensemble du mouve-
ment touristique et encore 65 000 nui-
tées si l'on se limite au mouvement
hôtelier. La clientèle allemande repré-
sentant, grosso modo, un tiers de notre
clientèle étrangère et 19 % de toutes
nos nuitées hôtelières, toute lésion sur
ce marché peut avoir des incidences

graves sur les résultats de notre tou-
risme et en modifier fondamentalement
le visage.

Tout avait pourtant assez bien com-
mencé. En 1974, l'année de la vérité,
on avait enregistré 2,29 millions de
nuitées allemandes, soit 0,4% seule-

ment de moins qu'en 1973. La part de
la clientèle allemande dans le total des
nuitées étrangères en Suisse - trois fois
plus importante que n'importe quelle
autre de nos clientèles extérieures -
s'élevait même, l'an dernier, à 32,3 %,
contre 29,7 % en 1973 et 27 % en
1970. Au début de cette année, le pour-
centage de nos hôtes d'outre-Rhin con-
naissait une progression constante jus-
qu'à fin juin. En juillet, le mouvement
marquait même une hausse de 13,4 %,
ce qui portait son avance à 3,5% pour
les 7 premiers mois de l'année. En
août, coup de théâtre: la République
fédérale allemande se replie et perd
17 % de ses nuitées, transformant du
même coup son avance acquise depuis le
début de l'année en un léger retard:
-0,5.% Que s'est-il passé? «Rien
d'alarmant, écrit le Bureau fédéral de

statistique; la demande de ce groupe a

déjà présenté auparavant certaines
fluctuations de brève durée. Cette
foisci, le recul doit sans doute être
attribué partiellement au fait que les

vacances scolaires ont été avan-
cées dans plusieurs «Länder» et au
temps maussade du mois d'août.» Ce
même organisme fait également état de
l'intensification de la concurrence
internationale et c'est à notre avis là
qu'il faut chercher une autre cause
réelle de cet inquiétant repli.

Nous en voulons pour preuve les pre-
miers résultats du mois de septembre
qui indiquent que la régression de la
clientèle allemande continue (-11,9%).
Ainsi, la Suisse aura perdu, l'été der-
nier (si l'on excepte octobre dont les
chiffres ne sont pas encore connus),
quelque 170 000 nuitées allemandes:
c'est le dixième de la perte subie,
durant toute l'année 1974, pour l'en-
semble des nuitées suisses et étrangères.
Au profit, en tout cas, de l'Autriche, de

Es c/ergq/tze Eefseèus
«•braseroEa/jfee m/f Genuss.
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la Grande-Bretagne, de la Grèce et
peut-être de la France. Le marché aile-
mand, dont la puissance monétaire fait
l'objet des convoitises de toutes les

régions touristiques du monde, est l'ar-
bitre d'une concurrence effrénée. On
s'y est battu cet été, notamment au tra-
vers des agences de voyages, et la
Suisse ne pouvait, à l'évidence, qu'y
laisser des plumes! Notre pays pourtant
paraissait bien placé pour affronter
l'été, tant notre office national que les
offices régionaux et locaux de tourisme
ayant fait de l'Allemagne, cette année

plus que les autres, leur cheval de
bataille.

Enfin, il sied de ne pas être dupe, en

s'imaginant naïvement que l'hôte aile-
mand est bientôt le dernier client
potentiel (avec l'Helvète!) dont le pou-
voir d'achat reste élevé. C'est peut-être
vrai, mais cela rie signifie pas grand
chose. Et prétendre que la Suisse n'a
point de soucis à se faire, parce que le
tiers de sa clientèle étrangère se recrute
sur le premier marché actuel du monde,
c'est compter sans l'esprit méthodique,
rationnel et calculateur de nos hôtes
allemands. En 1974, ceux-ci ont passé
56 % de leurs nuits dans les catégories
de prix se situant entre 20 et 40 francs;
les Anglais, 47 %, et les Américains,
30%. Une étude du marché a égale-
ment montré que le touriste allemand
ne consacre que 52 % de son budget de

vacances aux arrangements fixes, le
48 % étant absorbé par les frais
annexes: le forfait intégral a donc
encore un bel avenir devant lui.

Ces quelques données sont révélatrices
d'un comportement qui, quelle que soit
la force du mark, traduit une situation
récessionniste dont la RFA n'a pas été

épargnée. Nos amis du Nord sont, eux
aussi, sensibles à la crise - on a un peu
trop tendance à l'oublier de ce côté-ci
du Rhin - et l'on sait déjà qu'ils ont été

beaucoup plus nombreux à passer leurs
dernières vacances estivales dans leur
pays, tout particulièrement en Forêt-
Noire. A deux pas de la Suisse...

Aujourd'hui heureusement, se manifes-
tent des signes de reprise. Au contraire
de la Confédération qui n'a, dit-on, pas
encore connu le creux de la vague,
l'Allemagne fédérale se redresse. L'ac-
tivité dans l'industrie automobile, baro-
mètre de la santé de l'économie aile-
mande, est en progrès, et le chancelier
Schmidt, comme l'ancien ministre de

l'Economie Karl Schiller, s'accordent
à penser que le revirement conjoncturel
devrait se faire à partir du printemps
prochain, malgré l'augmentation du
chômage sectoriel. Les prospecteurs
helvétiques sur le marché touristique
allemand affichent le même optimisme
et il ne reste plus qu'à espérer des jours
meilleurs pour notre «Ferienland».

Préoccupation immédiate: la prochaine
saison d'hiver. L'an dernier, cette saison

nous avait valu 2,7 millions de nuitées
allemandes, représentant 36,5 pour-cent
des nuitées étrangères. Nous sau-

rons, dans six mois, si ce pourcentage,
en constante progression ces dernières
années, continuera son mouvement
ascendant. Rien ne saurait être désor-
mais négligé pour satisfaire cette clien-
tèle qui, en dépit de ses moyens, en
veut pour son argent. En toute logique.
Nous nous sommes simplement bornés
aujourd'hui, à tirer un signal d'alarme.
Maladie, accident, rien de grave au
moins? Le mark se porte bien, merci!

José Seyr/oii*
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Fachtagungen der SNOW 75

Vor gähnend leeren Rängen
Der Sclilussbericht des offiziellen SNOW-75-Pressedicnstes ist anscheinend mit einer
ansehnlichen Portion Zweckoptimismus angereichert worden: er preist die 1. Weltschau
für Ski, Schnee und Wintersport als «erfolgreiche Verwirklichung einer neuartigen Mes-
se-Idee», spricht vom «grossen Besucherstrom» (60 729 verkaufte Eintrittskarten) und

von der SNOW 76. - Für Kritik blieb nur ein kurzer eingeschobener Nebensatz
übrig, der «einige verständliche Lücken» eingestand, aber selbst einige offen Hess. Nicht
zuletzt fehlte auch ein kritisches Fazit zu den fünf im Rahmen der SNOW 75 durchgc-
führten «internationalen Fachtagungen».

Tatsächlich wurden die zahlenmässigen
Erwartungen der Veranstalter und Orga-
nisatoren weder bei den Ausstellern noch
bei den Besuchern - trotz der Koppelung
mit der Basler Herbstmesse - ganz erfüllt.
Geradezu alarmierend niedrig waren je-
doch die im Schlussbericht mit keinem
Wort erwähnten Teilnehmerzahlen an den
SNOW-Fachtagungen. Lag es am Kon-
zept, an der fehlenden Nachfrage, an ei-
ner mangelhaften Information oder am
präsentierten «Ueberangebot»? - Für die
SNOW 76 wird man sich diesen Fragen
kaum entziehen können.

Touristischer «Absentismus»

Der Berichterstatter hatte Gelegenheit,
den interessanten Fachtagungen über
«Wintersportzentren» und «Informations-
Uebermittlung» beizuwohnen. Die spiir-
lieh erschienenen Zuhörer waren sich an
beiden Tagen darüber einig, dass die je
vier Referate kompetenter - zum Teil
recht weit hergereister - Fachleute ein be-
deutend breiteres Publikum und ein gros-
seres Echo verdient hätten. Wohl am auf-
fälligsten sprang die völlige Absenz
schweizerischer Kur- und Verkehrsdirek-
toren ins Auge; deren Vereinigung
(VSKVD) führte unglücklicherweise zur
selben Zeit einen Weiterbildungskurs in
Bern durch. Koordinationsprobleme? Die
Mehrzahl der SNOW-Fachvorträge hätten
ebenfalls ausgezeichnet in ein Weiterbil-
dungsprogramm für Touristik-Fachleute
aus Winter-Kurorten hineingepasst...
Die erste Fachtagung der SNOW 75 stand
unter dem Motto: Schnee, Forschung -
Pisten - Loipen - Lawinen; ein illustres
Experten-Quartett sprach über Grundsätz-
liches zur Schneeforschung, über Bau und
Pflege von Pisten und Loipen, über inter-
nationales Pistenrecht sowie über Ret-
tungswesen und Lawinenschutz. Ein zwei-
ter Tag galt dem Thema «Sicherheit»; be-
kannte Professoren und Doktoren aus

Deutschland, Oesterreich und der Schweiz
versuchten rund 15 bis 20 Unentwegte mit
der winterlichen Sportmedizin, den Auf-
gaben und Zielen der Skiforschung, der
Bedeutung der Skipflege und den Proble-
men von Sicherheitsbindungen vertraut zu
machen - eine wahrlich undankbare Auf-
gäbe.

Wintersport ist nicht alles!

Mit einem Referat über «Raumplanung,
Erschliessung und Umweltschutz in Win-
tersportgegenden» eröffnete Tagespriisi-
dent Jost Krippendorf, Direktor des

Schweizerischen Fremdenverkehrsverban-
des in Bern, die dritte Fachtagung; er
nahm dabei die Gelegenheit wahr, wesent-
liehe Gedanken aus seinem Buch «Die
Landschaftsfresser» auf winterliche Ver-
hiiltnisse zu übertragen. Aus einer lang-
jährigen Praxis in der Planung von Berg-
bahnen und Liftanlagen schöpfte der
Thuner Bauingenieur A. Schönholzer als
zweiter Redner, während der bekannte
französische Architekt und Planer
L. Chappis nach einem «Ausflug» in Geo-
grafie, Geschichte und Soziologie des

Wintersportes seine Ideen zur Infrastruk-
tur eines Wintersportplatzes entwickelte.
Wertvolle Akzente zum Abschluss des

Themenkreises «Tourismus und Winter-
sport» setzte IL Göckeritz, Sprecher der
Touristischen Runde, München: Anhand
zahlreicher Beispiele aus dem winterli-
chen Freizeit-Alltag legte der Referent
überzeugend dar, dass Wintertourismus
nicht mit Wintersport und Wintersport
nicht mit Skisport identifiziert werden
darf. Er forderte von den SNOW-Veran-
staltern, aber auch von den Fabrikanten,
den Kurdirektoren und den Hoteliers eine
vermehrte Beachtung und eine bessere Be-

treuung der «Nicht- und Nur-Gelegen-
heits-Sportler». Da der Wintersport kei-

neswegs der allein seligmachende Haupt-
bestandteil des winterlichen Urlaubsge-

schehens sei, habe sich - so Göckeritz -
gerade in den letzten Jahren gezeigt,
«dass diejenigen Winterferienorte gut be-
raten sind, die den Tourismus nicht dem
Wintersport unterordnen, sondern die den
Wintersport einordnen in die Gesamtbe-
lange des Feriengeschehens».

zuviel des Guten?

Mit der Aufforderuny, dass sich die Mas-
senmedien vermehrt um die Hintergründe
des Wintertourismus kümmern müssten,
eröffnete der erfahrene Sportjournalist
Karl Erb die vierte Tagung. Nach einer
theoretischen Einführung zur Informa-
tions-Uebermittlung (von Prof.
Dr. W. Stanek, München) kam er auf die
internationale Berichterstattung von Win-
tersport-Veranstaltungen, auf deren publi-
zistische und werbemässige Bedeutung für
Wintersportplätze, aber auch auf aktuelle
Probleme der Massenmedien im Zusam-
menhang mit dem Wintersport zu spre-
chen. Der Bayrische-Rundfunk-Redaktor
B. Erath befasste sich im nächsten Vor-
trag eingehend mit den Informationsquel-
len für den Wintersportler; er kam dabei
zum Schluss, «dass hier für die breite
Masse der Skiläufer immer noch viel zu
wenig, oder zumindest nicht das unbe-
dingt Erforderliche getan wird». Zu Pu-
blic Relations-Problemen eines Winter-
sportzentrums äusserte sich als Vierter im
Bunde der Berchtesgadener Kurdirektor
G. Stopperich, der die Auffassung vertrat,
dass Oeffentlichkeitsarbeit in Zukunft das
Image eines Wintersportzentrums noch
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Heute Herbert Fclber, Agenturchef, Schweizer Verkehrsbüro, Frankfurt, Vertretung für
Deutschland der Schweizerischen Verkchrszentrale, Zürich
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Zuerst plädiere auch ich für mehr Preisklarheit und für Einteilung der Hotels in Kate-
gorien.
Ferner sollten noch mehr und nur zuverlässige Angaben enthalten sein, wie zum Bei-
spiel:

- Welche Hotels nehmen Haustiere, besonders Hunde, auf und zu welchen Konditio-
nen?

- Welche Hotels verfügen über Konferenzzimmer, mit welchen Kapazitäten?
- Welche Hotels bieten Frühstücksbuffet?
- Bedeutet «3» Garage oder offener Parkplatz?
- Wie weit entfernt vom Bahnhof oder der Poststation liegt das Hotel?
- Welche Hotels sind Apartment-Hotels?
- Welche Häuser sind an einer Zusammenarbeit mit Reisebüros interessiert und in der

Lage, Kommission zu gewähren? Diese sollten als solche gekennzeichnet sein.

Gegebenenfalls sollten auch Angaben aus dem «Hotelführer für Behinderte» übernom-
men werden.
Schliesslich sollten alle Hotels, die die Voraussetzungen erfüllen, Mitglieder des Hote-
lier-Vereins sein, damit der Hotelführer möglichst vollständig wird.

Vor gähnend leeren Rängen

F'or/se/zuug von Seite i
vermehrt bestimmen wird; seine Folge-
rung: «Auch Wintersportorte werden die
PR-Arbeit nicht mehr ,aus der linken
Hand' erledigen können ...»
Den - überladenen - Fachtagungs-Reigen
beschloss das Thema «Leistungs- und
Freizeitsport» mit folgenden Referaten:
Sport in der modernen Gesellschaft
(F. R. Imesch, SLL-Direktor), Planung
von Leistungs- und Freizeitsport (E. Ulm-
rieh, Deutscher Skiverband), Skischulwe-
sen (K. Gamma, Direktor des Schweiz.
Skischulverbandes), Planung und Durch-
führung von Wettkämpfen (P. Baum, Gar-
misch BRD). - Zwanzig Vorträge, zwan-
zig interessante und aktuelle Themen,
zwanzig kompetente Redner vielleicht
zuviel des Guten?

Vermehrte Beschränkung

Wahrscheinlich wird man sich inskünftig
auf zwei bis maximal drei Tage beschrän-
ken und eine bedeutend schärfere The-
men-Selektion vornehmen müssen. Eben-
so sollte zugunsten einer längeren Diskus-
sionszeit - für die dann allerdings eine
akzeptablere räumliche Umgebung ge-
schaffen werden miisste - die Zahl der
Referate pro Fachtagung auf höchstens
drei beschränkt werden; andernfalls hiit-
ten die eingeplanten «Gespräche mit den
Tagesreferenten» auch weiterhin mehr-
heitlich Alibi-Charakter. TH

Zurdas/12diVidiiel/e
Sc/^/a/bedärfois.

Carl Kyburz AG
Bettwarenfabrik «Waldhof»

3122 Kehrsatz bei Bern 031/543124

Winterangebote 1975/76

Welche Schweizer Kurorte diesen Winter
neue Attraktionen und preisgünstige Zwi-
schensaisonferien bieten, wo man Pau-
schalarrangements für Skifährer, Langläu-
fer, Curlingspieler, Skiakrobatikfreunde,
Nicht-Skifahrer usw. präsentiert, ist den
soeben erschienenen sechs Broschüren der
Schweizerischen Verkehrszentrale (SVZ)
zu entnehmen. Sie sind in die Regionen
Graubünden, Nordost- und Nordwest-
Schweiz, Zentralschweiz, Berner Ober-
land, Jura, Genfersee und Tessin sowie
Wallis aufgeteilt und kostenlos bei der
SVZ, Postfach, 8023 Zürich, zu beziehen.

Der Verwaltungsrat der AG Kurhotels
Waldhaus in Flims ernannte Hugo Nussli-
Bezzola zum Generaldirektor der Gesell-
schaft als Nachfolger von Roman Bezzo-
la, der weiterhin seine Funktion als Dele-
gierter des Verwaltungsrates beibehalten
wird. Die Direktion des Park Hotel Wald-
haus wird H. Nussli behalten. Unterstützt
in dieser Funktion wird er von H. G. Ra-
decke, der seit 6 Jahren die Stelle eines
Vizedirektors bekleidete und nun zum
kaufmännischen Direktor befördert wur-
de.

©
Uwe Scheffer, der soeben seine Kochlehre
im Hotel Zürich, Zürich, abgeschlossen
hat, erkochte sich in Stuttgart am 3. inter-
nationalen Lehrlingswettbewerb um den
Friedrich-Göbel-Wanderpreis den l.Rang
und wurde mit dem Goldenen Spätzle-
brett ausgezeichnet.

©
Am 30. November kann einer der ganz
Grossen unter den Trägern der «Golde-
nen Schlüssel», nämlich Toni Petschen,
Luzern, auf eine 50jährige Tätigkeit in
der Hôtellerie zurückblicken. Der aus
Disentis stammende, urwüchsige Bündner
war für das Hotelfach prädestiniert, und
wenn er sich vom Chasseur im Suvretta-
House über die verschiedenen Posten bis
zum 1. Concierge weltbekannter Hotels
emporarbeitete, so will das etwas heissen.
Nach den Lehr- und Wanderjahren in be-
rühmten Häusern, wurde ihm Luzern zur
zweiten Heimat. Hier arbeitete er zuerst
im «Wilden Mann», im «Beauséjour», in
der «Sonnmatt», im «Balance», während
voller 16 Jahre als 1. Concierge im
«St. Gotthard» und ab 1961 bis heute in
der gleichen Stellung bei Familie Furier
im «Carlton Tivoli».
Sofern jemand ein Buch über die Qualitä-
ten schreiben wollte, die man von einem
Concierge erwarten darf, so müsste er ei-
gentlich nur ein Charakterbild des Jubi-
lars nachzeichnen.
In Dankbarkeit und Anerkennung gratu-
lieren ihm heute sowohl seine persönli-
chen Freunde als auch seine jetzigen und
ehemaligen Arbeitgeber, nicht zuletzt aber
auch die von ihm so verwöhnten Gäste
aus aller Welt. h. s.

Anregende Lektüre
Nr. 3/1975 der international anerkannten
«Zeitschrift für Fremdenverkehr» enthält
insbesondere eine Studie zur «Beurteilung
von touristischen Projekten im Rahmen
einer Region» von lie. oec. H.H. Berger.
Dabei werden die Aussagekraft der
Kosten-Nutzen-Analyse und die Möglich-
keiten der Systemanalyse behandelt. Es

folgen Beiträge zum Gravitätsmodell
sowie zur Umweltbewertung, dargestellt
an praktischen Beispielen. Der Chronik-
teil umfasst u. a. eine Themen-Disposition
zum modernen Fremdenverkehr, Darstel-
lungen zur höheren Fremdenverkehrsaus-
bildung in Brasilien sowie zum Seminar
«Erhaltung und Gestaltung der touristi-
sehen Landschaft in Europa» Bibliogta-
phische Hinweise über Neuerscheinungen
beschlossen die interessante Nummer. CK

Höhere Fachprüfung
für Küchenchefs

Im Frühjahr 1976 wird für die Teilneh-
mer der Vorbereitungskurse Bern, Brun-
nen, Luzern und Zürich und eventuelle
weitere Interessenten eine höhere Fach-
Prüfung für Küchenchefs durchgeführt.

Prüfungsdaten:
zirka März/April 1976.

Prüfungsort:
Zürich oder Luzern (mündliche und
schriftliche Prüfungen).
Weggis (praktische Arbeiten).

Letzter Anmeldetermin: 31. Dezember
1975 (Datum des Poststempels)

Zulassungsbedingungen:
Zur Prüfung wird zugelassen, wer im Be-
sitz des eidgenössischen Fähigkeitszeug-
nisses als Koch ist und seit dem Ab-
schluss der Berufslehre während minde-
stens sechs Jahren im Beruf tätig gewesen
ist, wovon mindestens zwei Jahre in gcho-
bener Stellung.

Anmeldestelle: Schweizerische Fachkom-
mission für das Gastgewerbe, Dreikönig-
Strasse 34, 8002 Zürich, Tel. (01) 36 72 22.
Interessenten erhalten das Reglement und
die Anmeldeformulare.

ASCO teilt mit

Regionalverbände

Die Gründung des Regionalverbandes
Zentralschweiz steht unmittelbar bevor.
Und im Frühjahr 1976 dürfte sich der re-
gionale Zusammenschluss der Konzertlo-
kal-Inhaber im Kanton Graubünden ver-
wirklichen lassen. Dass solche Zusam-
menschlüsse einem vitalen Bedürfnis ent-
sprechen, beweisen die Erfahrungen ins-
besondere in der Westschweiz.

Ostschweiz; Vereinfachung des Prüfungs-
und Bewilligungsverfallrens für ausländi-
sehe Musiker und Artisten

Die Fremdenpolizei des Kantons St. Gal-
len machte die Erteilung der Arbeitsbe-
willigung für Musiker und Artisten aus
fernen Ländern von einer Garantieerklä-
rung des Betriebsinhabers abhängig. Mit
der Unterzeichnung dieser Garantieerklä-
rung verpflichtet sich der Betriebsinhaber
zur Deckung der Rückreisefcosten und
Uebernahme der Haftung für alle dem
Bund, den Kantonen oder Gemeinden aus
Unfall oder Krankheit der Ausländer ent-
stehenden Kosten. Als sich ein ASCO-
Mitglied dieser Praxis widersetzte, erklär-
ten die Fremdenpolizeibehörden, ver-
suchsweise auf solche Garantieerklärun-
gen zu verzichten, wenn die Musiker wäh-
rend ihres Aufenthaltes in der Schweiz
ausreichend gegen Krankheit und Unfall
versichert sind. Eine solche Versicherung
gelte als Voraussetzung für die fremden-
polizeiliche Zulassung.
Hier nahm sich jetzt die ASCO der Ange-
legenheit an. Sie bat die eidgenössischen
Behörden um eine Vereinfachung des

Prüfungs- und Bewilligungsverfahrens für
ausländische Musiker und Artisten. Dazu
gehöre sicher einmal der Verzicht auf Ga-
rantieerklärungen und Versicherungsnach-
weise. Engagementverträge würden ja
Monate vor Engagementbeginn abge-
schlössen. Wenn ausländische Musiker
und Artisten im Zeitpunkt des Vertrags-
abschlusses den Versicherungsnachweis
erbringen könnten, sei damit lange noch
nicht erwiesen, dass die Versicherung bei
Arbeitsbeginn auch tatsächlich noch in
Kraft sei. Und was sei unter «ausreichen-
der Versicherung» zu verstehen? Es wäre
sicher für unsere Mitglieder nicht zumut-
bar, Versicherungspolicen in fremden, uns
nicht geläufigen Sprachen abgefasst, zu
studieren.
Nach einem während der letzten Monate
durchgeführten behördlichen Vernehmlas-
sungsverfahren gilt für die ostschweizeri-
sehen Kantone nunmehr folgende Rege-
lung:
1. Für die ausländischen Musiker und Ar-
tisten wird auf eine Garantieerklärung für
die allfällige Uebernahme der Rückreise-
kosten verzichtet.
2. Im Kanton St. Gallen wird entgegen-
kommenderweise für ausländische Musi-
ker und Artisten ab sofort von der Pflicht
zum Abschluss einer Kranken- und Un-
fallversicherung abgesehen.
Obwohl das Risiko der Uebernahme von
Spital- oder Heimschaffungskosten be-
steht, verzichten alle ostschweizerischen
Kantone versuchsweise, im Sinne einer
Gleichbchandlung, auf Garantieerklärun-
gen seitens der Arbeitgeber. Sollte dieser
Entscheid aber zu Unzulänglichkeiten
führen (grosse Kosten für die öffentliche
Hand), würden diese Kantone die Abma-
chung widerrufen.
Mit dieser Regelung haben die Behörden
sicher einen Beitrag zur Vereinfachung
des Prüfungs- und Bewilligungsverfahrens
für ausländische Musiker und Artisten er-
bracht. Unsere Mitglieder in der Ost-
Schweiz werden ihnen dafür sicher dank-
bar sein.
Wie die eidgenössischen und kantonalen
Behörden, so möchten auch wir hoffen,
dass das entgegengebrachte Vertrauen wie
bis anhin nicht missbraucht wird.

Konkurs ineldung

Gemäss Information des «Swiss National
Tourist Office» in San Francisco ist die
Firma International Institut Inc., 777 E.
Camelback Road, Phoenix in Arizona, in
Konkurs geraten.

f- August Buser
Aus Basel erreichte uns die betrübliche
Nachricht, dass der langjährige Abwart
des Zentralbüros SHV in Basel am
15. November 84jährig den Beschwerden
des Alters erlegen ist. August Buser trat
im Jahre 1931 in die Dienste des Berufs-
Verbandes, der damals sein eigenes Haus
an der Gartenstrasse bezog. Er diente
dem SHV treu und ergeben bis zu seiner
Pensionierung im Jahre 1962. Neben der
eigentlichen Tätigkeit als Abwart besorgte
August Buser zusammen mit seiner im
Frühling dieses Jahres verstorbenen Ge-
mahlin und mit von ihm zugezogenen
Hilfskräften die Reinigungsarbeiten in
den Büroräumen des SHV. August Buser
war ein tüchtiger und beliebter, stets op-
ferwilliger Mitarbeiter, dem alles gelang,
was er in die Finger nahm, und der dem
SHV durch sein handwerkliches Geschick
manche Ausgaben ersparte. Mit beispiel-
loser Hingabe hat er sich oft in zusätzli-
eher Arbeitszeit für den SHV eingesetzt.
Wenn man Hilfe brauchte, war er immer
da. Sein gesundes und kerniges Wesen

war sprichwörtlich, wegen Krankheit hat

er kaum je gefehlt.
Den Angehörigen spricht der dankbare
SHV, zusammen mit den Mitarbeitern des

Heimgegangenen, das aufrichtige Beileid
aus. Kr.

I

Todesanzeige
Wir haben die schmerzliche
Pflicht, die Vereinsmitglieder da-
von in Kenntnis zu setzen, dass un-
ser Mitglied

Herr Toni Waldis-Hcrzog
Hotel Raben, Luzern

am 17. November in seinem 39. AI-
tersjahr gestorben ist.

Wir versichern die Trauerfamilie
unserer herzlichen Anteilnahme
und bitten die Mitgliedschaft, dem
Verstorbenen ein ehrendes Anden-
ken zu bewahren.

Im Namen des Zentralvorstandes
Der Zentralpräsident
Peter-Andreas Tresch

+
A nos sociétaires

Nous avons le profond regret de

vous faire part de la douloureuse
perte que notre Société vient
d'éprouver en la personne de

Monsieur Joseph Besse

Hôtel Touring, à Verbier
déccdé subitement le 17 novembre
1975, dans sa 67e année.

Nous exprimons notre profonde
sympathie à la famille en deuil et
lui présentons nos très sincères con-
doléances.

Au nom du Comité central:
Le président central:

r Peter-Andreas Tresch
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Ausserordentliche
Delegiertenversammlung
Im Sinne von Artikel 25 der Statuten teilen wir Ihnen mit, dass der Zentralvor-
stand die ausserordentliche Delegiertenversammlung festgelegt hat auf

Mittwoch, 10. Dezember 1975, in Zürich

Wir bitten Sie, das Datum zu reservieren.

Anträge und Anregungen, welche der Delegiertenversammlung zur Beschlussfas-

sung unterbreitet werden wollen, sind gemäss Artikel 26 der Statuten bis späte-
stens Dienstag, 28. Oktober 1975, der Geschäftsstelle SHV schriftlich zuzustellen.
Programm, Traktandenliste und weitere Unterlagen werden Sie rechtzeitig erhal-
ten.

Schweizer Hotelier-Verein
Der Zentralpräsident Der Direktor

Assemblée extraordinaire des délégués
Con/ormémerif à /'ariie/e 25 r/er ifaiiifr, noi« votrr m/ormoiir <7»e ie com/fr?
cemrn/ a //.ré /a rifl/e de /'arrem/ifée e.vtrriord/rm/re nu

mercredi 10 décembre 1975, à Zurich.

Notrr voies prions de 6/en voii/oir réserver cet/e da/e.

F/; vertu de l'art/c/e 26 des s/a/iits, /es propositions et suggestions çui devraient
être roirw/res pour déc/r/oti à /'assemA/ée des Bé/égi/és doivent être adressées

par écrit /«sgn'ati mardi 2S ocioère 7975 an p/irs tord, air Centre de /a SS/7 à

Berne.

Le programme, /'ordre dit /oirr et toi/te /a documentation irti/e seront envoyés
incessamment.

Société suisse des iiôte/iers
Le président centrai Le directeur

77at das Sc/nve/zer Kerke/irs/uïro in
Erimk/urt des ô'/feren Reklamationen
wegen iinvo//sfäm//ger oder /e/i/ender in-
/ormotionen im /etz/gen L/ofei/ü/irer?

Obwohl der Hotelführer des SHV sowohl
bei Firmen- und Industrie-Kundschaft in-
klusive Reisebranche, als auch bei der
Privatkundschaft guten Anklang findet,
erhalten wir auch Reklamationen und
Rückfragen.
Diese beziehen sich auf die Preistranspa-
renz einerseits (die Preisspannen zwischen
Minimal- und Maximalpreisen sind zu
gross) und andererseits auf nicht immer
zutreffende Angaben unter «Besonderhei-
ten». So sollte zum Beispiel aus Punkt 11

«Kinderbetreuung» ersichtlich sein, Kin-
der welchen Alters im Hotel betreut wer-
den können. Analog sollte aus Punkt 7
«offenes Schwimmbad» hervorgehen, ob

es sich dabei um ein hoteleigenes Strandbad am See oder um ein offenes Schwimmbad
des Hotels handelt und ob letzteres geheizt ist.
Da es nicht möglich sein wird, in allen Fällen Details auszudrücken, sollte mit diesem
Zeichen der Hinweis «Nähere Einzelheiten sind beim Hotel zu erfragen» verbunden
sein.
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Balneologie und Bioklimatologie:

«Mitenand goht's besser!»

Unter den touristischen «Sonderformen» nimmt der Kur- und Heilbadtourismus seit
altersher eine wichtige Stellung ein. Welch bedeutsame Rolle dem «Geschäft mit der
Gesundheit» auch heute zukommt, zeigte sich an der zweitätigen Zusammenkunft der
verschiedenen an Balneologie und Bioklimatologie interessierten Organisationen: am
20. und 21. November trafen sich in Baden technische, medizinische und touristische
«Bäder-Fachleute» zu zahlreichen Versammlungen und Veranstaltungen, ein gelungenes
Beispiel, wie man gemeinsame Interessen zeitlich und räumlich konzentriert verfolgen
und gleichzeitig den Erfahrungsaustausch pflegen oder intensivieren kann. - Zur Nach-
ahmung empfohlen!

Im Mittelpunkt dieser Veranstaltungen
stand die Plenarversammlung der beteilig-
ten Verbände und Gesellschaften: anstelle
des abwesenden Präsidenten Dr. med. Ul-
rieh Frey übernahm der St. Moritzer Kur-
direktor Peter Kasper den Vorsitz dieser
Arbeitsgemeinschaft und begrüsste neben
Vertretern des Eidgenössischen Gesund-
heitsamtes und der Meteorologischen
Zentralanstalt Delegierte der Schweizeri-
sehen Gesellschaft für Balneologie und
Bioklimatologie, der Gesellschaft für phy-
sikalische Medizin, der SITH (Gesell-
schaft für hydrothermale Technik), der
Schweizerischen Vereinigung der Klima-
kurorte und - last but not least - des Ver-
bandes Schweizer Badekurorte.

Natur als Kapital

Nach kurzen «Selbstportraits» der einzel-
nen Verbände und Organisationen verlas
der junge Badener Kurdirektor Ludwig
Thiede eine Zusammenfassung des von
Dr. U. Frey, Direktor des Eidgenössischen
Gesundheitsamtes, vorbereiteten Referates
über die Bedeutung des Kurortwesens aus
der Sicht der Gesundheitsbehörden: Na-
turschönheiten, Klima und Heilquellen
gepaart mit Fleiss und Unternehmertum
hätten die Schweiz zu einem Kur- und Fe-
rienzentrum ersten Ranges gemacht, sei es

für die präventive Erhaltung der Gesund-
heit, für die Behandlung verschiedenster
krankhafter Zustände oder für die Reha-
bilitation von Verunfallten oder Infarkt-
patienten. Der Verfasser würdigte die me-
dizinischen Leistungen des schweizeri-
sehen Kurortswesens, wies aber auch auf
die grossen wirtschaftlichen Impulse hin,
die von Kurzentren ausgehen. Im Lichte
der beängstigenden Explosion der Hei-
lungskosten im Gesundheitswesen hob er
vor allem die Bedeutung der Kur als
«yorbeugungsmassnahme» hervor: es diir—
fe erwartet werden, dass durch die prä-'
ventive Benützung kurörtlicher Einrich-
tungen, aber auch durch deren «therapeu-
tische und rehabilitative Auswirkungen»
die Kosten des Gesundheitswesens ge-
senkt werden können. Einige negative
Aspekte dürften aber auch nicht uner-
wähnt bleiben, so etwa die beunruhigende
Zerstörung von Erholungslandschaften
oder auch die «aus budgetären Gründen
erforderlichen» Kürzungen von Bundes-
beitragen im Bereich des Kurortwesens. -
Ein kleiner Trost: die erklärte Bereit-

schaft der behördlichen Mitwirkung bei
der Koordination und Kooperation aller
interessierten Kreise.

Interdisziplinäre Arbeit

Auf reges Interesse stiessen die anschlies-
senden Ausführungen des Präsidenten der
Schweizerischen Gesellschaft für Balneo-
logie und Bioklimatologie, Dr. Peter von
Deschwanden, Adelboden. Sein aktuelles
Thema: «Der Kurort heute und morgen
aus der Sicht des Arztes». Wie der Refe-
rent überzeugend darlegte, sind die Auf-
gaben der Förderung «echter» Kurorte
vielfältig und oft dringend. Deren Lösung
setze eine enge Zusammenarbeit der Be-

teiligten voraus, denn - so der Gastredner

- «ohne interdisziplinäres Denken, Planen
und Realisieren verlieren wir Zeit, Geld
und vor allem Ansehen. Alle Wünsche,
Forderungen und Massnahmen sind -
mehr denn je - objektiv und eingehend zu
begründen. Positive Ergebnisse sollten
durch sinnvoll moderne Kommunikations-
mittel allen Interessenten zur Verfügung
gestellt werden können. Die medizinische
Betreuung der kranken und gesunden
Kurgäste bleibt die Hauptaufgabe des

Kurarztes. Der Kurarzt schöpft aus diesen

ureigenen Tätigkeiten nicht nur Anregun-
gen für die Rationalisierung und Entwick-
lung der Kurorte sondern auch Impulse
für die Forschung. Diese so verstandene
Forschung, in enger Zusammenarbeit von
Hochschule, Klinik und Praxis, aber auch
in offener, von gegenseitigem Verständnis
getragener Zusammenarbeit aller interes-
sierten Fachrichtungen, muss zu einer der
rentabelsten Kapitalanlagen und zur Basis
des Vertrauens werden, das die Kurgäste
dem Kurort entgegenbringen.»

«Kurort» als Markenzeichen

An der ordentlichen Delegiertenversamm-
lung des touristisch recht gewichtigen
«Verbandes Schweizer Badekurorte» durf-
te Präsident Peter Kasper, St. Moritz, am
Freitagnachmittag in seinem lahresbericht
befriedigt feststellen, dass mit dem in Ba-
den erreichten Schulterschluss bereits ein
erstes Kooperationsziel erreicht worden
ist. Ein weiterer Schritt nach vorn soll mit
dem Entschluss getan werden, für Bäder-
und Klimakurorte in Zukunft ein gemein-
sames Werbemittel zu schaffen und in
Zusammenarbeit mit der SVZ einen Band
«Bade- und Kfimakurorte der Schweiz»

D/e Bur/eAur /int m den /efzten Jö/iren einiger von ihren; «KrrmAe/i-/mage» ver/oreu. Dur /int nicht n//eiu r/ie Fitnerrvce/ie erreicht,
vie/me/ir hohen hier z/e/sfreMge Bemühungen der Kurorte um den sportlichen, gerund hleihen ivo/ienden Gurt Früchte getrogen.
(F/iermul-Freihnd Lei/Aer/w;/)

herauszugeben. Weiter hat man sich dar-
über geeinigt, eine Kommission mit der
Aufgabe zu betrauen, für den Begriff
«Kurort» eine klare Definition zu erarbei-
ten und nach Möglichkeiten zu suchen,
den Namen «Kürort» alsdann soweit wie
möglich zu schützen.
Vorsitzender und Delegierte hatten sich
auch mit Neuaufnahmen und Fragen der
Statuteninterpretation auseinanderzuset-
zen, da in den letzten Jahren in der
Schweiz mehrere Kuranstalten entstanden
sind, die zwar über keine ortsgebundene
Thermal- oder Mineralquellen verfügen
(z. B. Breiten VS, Heiden AR), aber trotz-
dem zu den «eigentlichen Kurorten» ge-
zählt werden müssen. Bad Lostorf, Teni-
gerbad und Breiten, welche einen konkre-
ten Antrag gestellt hatten, wurden ,ohne
Opposition neu in den Verband aufge-
nommen.

Optimistischer Ausblick
."»u'iinM/ri. •••/.• n*

Nach einem Hinweis,,aufr die noch enger
als bisher gestaltete Zusammenarbeit mit
dem Internationalen Kur- und,Heilbäder-
verband (F,ITEC), kam Peter Kasper auf
die Zukunff.zu sprechen: er schätzte die
Aussichten des Bädertourismus - trotz,
oder vielleicht sogar als Folge der Rezes-
sion - recht optimistisch ein, betonte aber
die entscheidende Bedeutung einer syste-
matischen und effizienten Durchführung
des modernen Marketings, das seinerseits
die Anwendung zeitgemässer Führungs-

methoden bedinge: «Der Augenblick
scheint günstig zu sein, um jetzt, nach
Merketing-Prinzipien verstärkt in die
Werbung und in die Public Relations ein-
zusteigen. Das Heilbad-Angebot muss
heute mehr denn je den Markt aufsuchen
und ihn gezielt bearbeiten.» Und weil die
wirtschaftliche Situation «auf der ganzen

Zufriedene Biindner
Die Bündner Hôtellerie darf, wie im Jah-
resbericht 1974/75 des Bündner Hotelier-
Vereins festgehalten wird, mit den Ergeb-
nissen des Jahres 1974 im Vergleich zu
andern Regionen des Landes zufrieden
sein. Im Gegensatz zum gesamtschweize-
rischen Bild, wo die Logiernächtezahl der
Hotelbetriebe um 4,9 Prozent absank, er-
zielten die bündnerischen Hotelbetriebe
im Berichtsjahr eine Zunahme der Ueber-
nachtungen' pm <0,1 frozenj von 5,98 'auf
5.99 Millionen. Andéfseits hält es der Be-
rieht für verfehlt, allein den Logierniich-
tezahlen entnehmen zu wollen, es gehe
der bündnerischen Hôtellerie gut. Leider
müsse man feststellen, dass fast durch-
wegs die Ertragslage nicht mehr zu be-
friedigen vermöge.
Die Logiernächte in der Bündner Para-
hôtellerie nahmen um 4,4 Prozent auf
4.94 Millionen zu. Wenn man noch die
Zahlen der Gruppenunterkünfte, der Ju-
gendherbergen und der Campingplätze ein-

Linie nach Rationalisierung und Koordi-
nation ruft», richtete der Präsident des
«Verbandes Schweizer Heilbäder» zum
Abschluss seines Jahresberichtes auch ei-
nen markanten Appell an den Willen zur
Zusammenarbeit, die in Zukunft nicht nur
fortgesetzt, sondern noch verstärkt wer-
den soll. TH

bezieht, dann erreichten die bündnerischen
Hotel- und Kurbetriebe 50,3 (1973: 51)
Prozent des gesamten touristischen Logier-
nächtetotals.

Gegen gesamtbündiierisches Package

Der Vorstand des Bünder Hotelier-Ver-
eins ist bei der Prüfung der vom Ver-
kehrsverein für Graubünden aufgeworfe-
nen Frage, zur Förderung der Vor- und
Nachsaison ein gesamtbündnerisches Pau-
schalarrangement zu schaffen, zu einem
negativen Entscheid gelangt. Er hält da-

für, dass eine derartige Pauschalofferte
angesichts der von Ort zu Ort allzu ver-
schiedenen Verhältnisse nicht zweckmäs-
sig wäre. Vielmehr vertritt er die Auffas-
sung, dass derartige Arrangements ledig-
lieh innerhalb der Touristikregionen für
ihr jeweiliges Gebiet geschaffen werden
sollten. Auf diese Weise könnte dem Gast
ein gezielteres Angebot, das ihm besser

diene, gemacht werden. sda

_, (»II ' •/Votre üüSülli //iferweiv

Monsieur Jacques BOREL, PDG de Jac-
ques Borel International, Paris

«Le succès d'un établissement
ne se mesure qu'au nombre de
clients heureux qui reviennent»
Un prénom et un nom ont donné naissait-
ce à l'une des premières chaînes euro-
péennes d'hôtels et de restaurants. C'est le
travail d'un homme et d'une idée dont le
résultat, aujourd'hui, peut se traduire par
quelques chiffres. Lesquels?
Si l'on considère la situation depuis 1970,
la progression de notre société se remar-
que aux données suivantes: 168 restau-
rants et hôtels en 1970, 750 à fin 1974,
910 actuellement (soit 880 restaurants et
30 hôtels). Le nombre de clients par jour
en moyenne a passé de 105 000 en 1970 à
450 000 quatre ans plus tard; celui des
clients par an, de 24 millions à 91 mil-
lions. Notre groupe, qui occupe
aujourd'hui 14 260 employés, a réalisé en
1974 un chiffre d'affaires de près de 800
millions de francs français; il pense
atteindre le milliard cette année. Enfin, de
1958 à 1974, la croissance moyenne
annuelle s'est élevée à 48,3 °/o. Depuis
l'ouverture de son premier restaurant à
Paris en 1957, Jacques Borel International
est devenu la principale chaîne de restau-
ration et d'hôtellerie d'Europe continenta-
le. où elle exerce ses activités dans six
Pays: l'Allemagne, la Belgique, l'Espagne,
la France, l'Italie et le Portugal.

Au-delà des chiffre, comment expliquez-
vous ce succès?
Le succès, c'est 10 °/o d'idées, 10-*/o d'ar-
Sent et 80 % de tripes!
Aous êtes le PDG d'un empire et l'on
rous dit pourtant soucieux du détail,
témoin ce périple de 350 000 km que vous
entreprenez chaque année. C'est aussi cela
la clef de votre réussite?
Dans l'hôtellerie et la restauration, il n'y

a pas une seule idée intelligente, il n'y a

que des détails. Le succès ou l'échec sont
fonction de la capacité à résoudre ou à ne
pas résoudre 1000 détails simultanément.
Le client n'est pas heureux parce que
nous avons résolu 999 détails; il est, par
contre, furieux parce que nous avons
omis ou nous n'avons pas réussi à en
résoudre un seul.

On a parlé de «maximes» et de «méthodes
boreliennes». En quoi consistent-elles?

Les «maximes» et les «méthodes borelien-
nés» sont simples. Il nous faut rendre les
clients heureux: nous sommes bien sûr
des marchands de soupe, nous sommes
pourtant avant tout des marchands de
bonheur.

Dans votre organisation, quelle est la pla-
ce de l'homme et celle de l'ordinateur? Le
management et le marketing ne sont-ils
que de simples méthodes de travail adap-
tées à l'hôtellerie?

L'homme est une fin, alors que l'ordina-
teur n'est qu'un moyen. On ne peut donc
pas confondre les hommes et les ordina-
teurs.
Certes, le management et le marketing
sont des méthodes de travail adaptées à

l'hôtellerie et à la restauration, mais, ne
vous y trompez pas, on ne peut pas, seule-

ment avec des méthodes, improviser n'im-
porte quoi, dans n'importe quel métier. Il
faut d'abord apprendre ce métier et déter-
miner dans les méthodes ce qui marchera
et ce qui ne marchera pas. C'est la raison
pour laquelle j'ai été deux ans restaura-
teur, en 1957 et 1958, assumant tous les

postes de travail. Après, et après seule-
ment, peut-on savoir quelles méthodes il y
a lieu d'appliquer!

On prétend que votre état-major ne com-
porte aucun hôtelier ou restaurateur...

C'est faux. Tous mes collaborateurs sont
devenus restaurateurs et hôteliers.

Sur le plan de la restauration, vous occu-
pez tous les créneaux du marché et vous
vous adressez pratiquement à toutes les
clientèles. Quelle part de ce marché espé-
rez-vous contrôler un jour?
Nous espérons contrôler un jour au moins
3 "/o du marché dans chaque pays euro-
péen et, dans certains cas, 5 "/o du
marché. Il nous apparaît en effet prati-
quement impossible de contrôler plus de
5 % d'un marché, ce qui veut dire un
repas sur 20.

Ne craignez-vous pas, gastronomiquement
parlant, de sacrifier la qualité sur l'autel
(le la quantité?
Les problèmes de qualité et de quantité
sont fonction d'abord du temps dont dis-
pose le client; ensuite, de ses besoins à ce
moment précis; enfin, de l'argent qu'il est
prêt à dépenser.
La qualité à la fois du Produit et du Scr-
vice est notre préoccupation constante. Ce
faisant, on ne peut pas comparer un repas
à 100 fr. à un repas à 20 fr., de même
que l'on ne peut pas comparer une Rolls,
une Peugeot 504 à une « CV

Vous avez récemment prétendu (L'Ex-
press du 1 à 7 septembre 1975) qu'en 1980
vous disposerez de 50 000 chambres d'hô-
tel et servirez 2 à 3 millions de repas par
jour. La crise agit-elle sur vous en frein
ou en stimulant?
La crise agit évidemment comme un sti-
mutant, car ce sont dans les crises que les
hommes montrent leur punch. Et vous
connaissez mon slogan, depuis que je l'ai

prononcé en Suisse: Il n'y a pas de crise,
il n'y a que des opportunités!
Après le rachat de la chaîne Sofitel, quel-
le est l'importance de l'activité hôtelière
de votre groupe?
L'activité hôtelière du groupe Jacques
Borel International représente 15 à 17 »/o

de notre chiffre d'affaires et 17,4 "/o de

nos fonds propres. Je pense qu'en 1980
l'activité hôtelière ne représentera pas
plus de 20 "/o de nos engagements, de

notre chiffre d'affaires et de nos bénéfi-
ces. Il n'est d'ailleurs pas souhaitable qu'il
en soit autrement.

Envisagez-vous, sous une forme ou une
autre, l'extension de Jacques Borel Inter-
national en Suisse?

Bien sûr, nous envisageons un jour l'ex-
tension de Jacques Borel International en
Suisse.

Compte tenu du chemin parcouru et du
succès de vos méthodes de travail, si l'on
en juge la progression de votre entrepri-
se, avez-vous le sentiment d'être, à votre
façon, un pionnier?
Nous n'avons pas le sentiment d'être des

pionniers. Mais plutôt celui d'être de bons
gestionnaires. Et nous espérons que la
clientèle continuera à nous honorer de ses

faveurs. Nous sommes beaucoup plus des

managers que des stars.

Quelle importance accordez-vous à l'ac-
cueil dans vos établissements?

L'accueil, aussi bien dans un restaurant
que dans un hôtel, est fondamental, car
en fait nos clients sont avant tout nos
invités. Us doivent se sentir comme chez

eux, mieux que chez eux (puisqu'ils sont
servis) et le succès d'un restaurant ne se

mesure qu'au nombre de clients heureux
qui reviennent.

De quoi demain sera-t-il fait chez Jacques
Borel International?
Nous estimons pouvoir réaliser une crois-
sance de l'ordre de 40 à 60 °/o par an de

1977 à 1980. Ce développement se fera

par croissance interne et par un program-
me d'acquisition de chaînes européennes
de premier plan. Les activités internatio-
nales représenteront comme prévu 33 »/ci

de nos ventes en 1975 et 50 "/o en 1980. A

partir de cette date toutefois, la croissance
totale du Groupe deviendra vraisembla-
blement une croissance de croisière: sem-
blable à celle de nos opérations en France
à partir de maintenant, soit environ 25 "/o

par an. Une politique se dessine

aujourd'hui déjà dans le Groupe Jacques
Borel International pour trouver au
Moyen-Orient, en Iran, dans les pays de

l'Est, au Maroc, en Afrique Noire et au
Brésil les points d'ancrage qui assureront
le relais de la croissance européenne après
1980.

La position de marché no 1 que nous
désirons acquérir en 1980 pour l'ensemble
de l'Europe (avec 5 milliards de francs
français de chiffre d'affaires et des
bénéfices nets de 125 millions) nous per-
mettra de nous battre encore plus effica-
cernent sur le triple front de l'attraction
des clients, de l'attraction des hommes de
valeur et de l'attraction des capitaux. A
tous nos partenaires, alors, ainsi que je
l'écrivais dans le dernier rapport d'activité
de Jacques Borel International, nous

pourrons «vendre du bonheur».

HENKELL
TROCKEN

der Sekt,
der eine ganze

Welt
beschwingt
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präsentieren
(fie Sieger desToque d'Or 1975

- des 2.Schweizerischen Kochwettbewerbes

Goldmedaille

HerrV.Durussel,
Ecole Hôtelière,
Lausanne:
«Brochette d'agneau
caucasienne»

Silbermedaille
Herr A.Mosimann,
The Dorchester,
London:
«Ragoût de baudroie
au cidre»

Goldmedaille

Herr 0. Gräzer,
Culinarium AG der
Schweiz. Bankgesell-
schaft, Zürich:
«Zucchetti Wolfsberg»

Silbermedaille

Herr P. Marti, Suva
Nachbehandlungs-
Zentrum, Bellikon:
«Trutenschnitzel
Bonne Femme»

Bronzemedaille

Herr H.W. Aeberli,
Vollamtlicher
Fachlehrer, Weinfelden:
«Fond d'artichaut
Morlaix»

Jungköchinnen und
köche.

Bronzemedaille
„

Herr W.Heinrichs,
Drei Könige, Basel:
«Seemannstopf
Trafalgar»

Goldmedaille

Herr W.Gaeng,
Schweizerhof, Berlin:
«Marmite de volaille
Mikado»

Silbermedaille

Herr L.Gaeng,
Heckers Deele, Berlin:
«Bitki Smirnoff»

Bronzemedaille

Herr H. Lackner,
Hotel Interlaken,
Interlaken:
«Tripes en pâte
feuilletée»

Wir gratulieren den Gewinnern auch an dieser Stelle herzlich und
freuen uns über ihren Erfolg.

Die Ausschreibung für den 3. Schweizerischen Kochwettbewerb
Toque d'Or unter dem Patronat des Schweizerischen Kochverbandes
und dem Nestlé/Maggi Grossküchen-Service wird wieder in der
Fachpresse veröffentlicht.

75.1.4.991?

Die Teilnehmer am Toque d'Or 1975 hatten strenge Wett-
bewerbskriterien zu bestehen, denn was in der Pfanne ent-
steht, muss nicht nur gut schmecken, sondern sich auch
durch Originalität auszeichnen, wenig Material und Zeit
beanspruchen und eine exakte Rezeptierung aufweisen.

Hotels und Restaurants.
KategoHei Alter ab 25 Jahren.

Am 25.10.1975 fand in Luzern die Finalrunde statt. Aus den
vielen Arbeiten, die aus der ganzen Schweiz eintrafen,
qualifizierte die Jury 12 Kandidaten.
Wir freuen uns, Ihnen nun die Sieger des Toque d'Or 1975

vorzustellen:

Personalrestaurants,
Kategorie2 Spitäler und Anstalten.

Goldmedaille

HerrH.U.Joss,
Culinarium AG der
Schweiz. Bankgesell-
schaft, Zürich:
«Kartoffelkuchen mit
Pistazien»

Bronzemedaille

Herr F. Gatti, Palace,
St. Moritz:
«La pêche Corot»

Silbermedaille
Herr H. W. Aeberli,
Vollamtlicher
Fachlehrer,Weinfelden:
«Bavarois Clermont»
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Après un arrêt de jurisprudence du Tribunal fédéral

Modification de la loi vaudoise
sur le tourisme
La taxe de séjour a occupé à plusieurs reprises, ces dernières années, le Tribunal
fédéral à la suite de recours déposés par divers intéressés contre sa perception. En jan-
vier 1974 notamment, le Tribunal fédéral a posé un certain nombre de principes dont
plusieurs étaient contraires à la loi vaudoise sur le tourisme du 11 janvier 1970. Cela a
conduit le Conseil d'Etat à proposer au Grand Conseil une modification de cette loi;
alors même qu'aucun recours n'avait été déposé contre elle.

Rappelons que deux principes fondamen-
taux ont été retenus par le Tribunal
fédéral, à savoir

- que le produit de la taxe de séjour doit
servir à couvrir des dépenses qui toutes
profitent de façon prépondérante aux
hôtes de la station,

- qu'il est contraire au principe de l'égali-
té de traitement d'exiger des propriétai-
res domiciliés hors du canton une taxe
forfaitaire plus élevée que celle qui est
due par les propriétaires domiciliés
dans le canton.

Une nouvelle garantie pour l'OTV
Ces deux principes - en contradiction
avec la législation vaudoise - ont amené
le Conseil d'Etat vaudois à revoir les
bases de répartition de la taxe de séjour
entre le fonds d'équipement (4/9), l'Office
du tourisme du canton de Vaud (1/9) et
les membres collectifs de l'OTV (4/9).
Ces derniers ne sont autres que les offices
de tourisme, associations d'intérêts, socié-
tés de développement, etc. régulièrement
constitués ou reconnus. Les fonds mis à
leur disposition doivent servir au finance-
ment de manifestations touristiques et
d'installations créées pour les hôtes et uti-
les de manière prépondérante à ceux-ci.
Quant au fonds d'équipement touristique
- dont la part sera d'environ 750 000
francs - il doit faciliter le financement
d'installations créées pour les hôtes, cela
sous forme de cautionnements, de prêts,
voire de contributions à fonds perdus.
La loi modifiée et adoptée la semaine der-
nière par le Grand Conseil assure par
voie budgétaire à l'OTV un montant de
800 000 francs contre 500 000 francs
précédemment. Il y a là une garantie
importante pour lui; elle lui permettra de
remplir sa tâche fondamentale (dévelop-
pement du tourisme en général, coordina-
tion des activités des associations et offi-
ces locaux, organisation de la propagande
touristique, assistance aux offices locaux,
conseil en matière de planification des
équipements notamment) et de poursuivre
la promotion du tourisme vaudois sur les
plans national et international. L'OTV
recevra en outre 1/9 de la taxe de séjour,
soit quelque 188 000 francs et le 100 % de
la taxe de tourisme, environ 140 000
francs. Les nouveaux revenus annuels de
l'OTV - en tout environ 1,13 million de
francs - correspondent à ceux qu'il rece-
vait précédemment. Ses ressources sont
ainsi préservées et son efficacité assurée,
ce qui est particulièrement imporant en
période de fléchissement économique.
Ses membres collectifs verront leurs res-
sources augmenter, puisqu'elles passent de
quelque 635 000 à 750 000 francs. Ce sup-
plément, modeste, leur est nécessaire pour
la création, l'entretien et l'exploitation
d équipements collectifs, pour assumer
leurs tâches en matière d'accueil et d'ani-
mation.

Le problème des résidences secondaires

Conscient de la nécessité de cette adap-
tation législative à la jurisprudence du Tri-
bunal fédéral, le Grand Conseil n'a pas
discuté les propositions du Conseil d'Etat,
approuvées par la commission ad'hoc. Le
débat sur l'entrée en matière a cependant
donné l'occasion au député lausannois

Neukomm de soulever le problème de la
situation des propriétaires de résidences
secondaires.

Ceux-ci paient en effet une taxe de 4 %
sur la valeur locative - qui elle est égale à
5 °/o de l'estimation fiscale de leur immeu-
ble - au prorata du temps d'occupation. Il
apparaît que pour un immeuble d'une
valeur fiscale de 100 000 francs la taxe
payée par un résident est deux fois plus
élevée que celle appliquée à un «hôte».
L'inéquité est ainsi réelle. On aura donc
l'occasion de reparler de ce problème, car
les associations régionales - en voie de
constitution aux Diablerets, à Villars, à
Gryon - de propriétaires de résidences
secondaires entendent se défendre. Elles
y sont d'autant plus décidées qu'en 1974
les taxes de séjour provenant des hôtels,
pensions, etc. ont atteint 694 000 francs,
contre 635 000 francs pour les propriétai-
res de chalets, villas, appartements et
227 000 francs pour les campings. L'im-
portance de leurs contributions incite les

propriétaires de résidences secondaires à
réclamer aussi une représentation au sein
de l'organisme de faîte du tourisme vau-
dois.

Ces remarques ne remettaient pas en eau-
se l'adaption nécessaire de la loi sur le
tourisme de 1970. Elles ne manqueront
cependant pas d'avoir leur prolongement
au sein de l'OTV d'abord, puis devant le
Grand Conseil. On aura donc l'occasion
d'en reparler. c.j.

Coti/r/er £
cte Ge/iéve

'4?

Le roi de la bouillabaisse à Genève!

Onze soirs durant, aux fourneaux du res-
taurant «Au Plein Ciel» de l'aéroport de
Cointrin, le chef Charly Abbo, du restau-
rant «Le Mal Assis», à Cannes, a préparé
son onctueuse bouillabaisse. Et, chaque
soir, ce fut le succès, en raison de cette
saveur toute particulière qu'acquiert une
bouillabaisse apprêtée avec du poisson
arrivé le jour même, par avion, de la Côte
d'Azur. Le patron du «Mal Assis»,
M. Roberto Oliveiro, avait également fait
le déplacement, pour officier au service
de table, ses moustaches à la Salvador
Dali lui valant, au demeurant, un évident
succès de curiosité

L'agneau néo-zélandais à l'honneur

C'est au «Môvenpick» de la rue du Cen-
drier que l'agneau de Nouvelle-Zélande a
été en vedette durant deux semaines.
Outre le classique gigot d'agneau rôti, il y
avait neuf spécialités, dont une, le «Lamb
Punjab Style», exigeait, pour sa confec-
tion, plus de vingt épices différentes. C'est
au cours d'une réception, suivie d'un
repas-dégustation, que le «Môvenpick» a
lancé sa quinzaine de l'agneau néozélan-
dais, en présence notamment de l'ambas-
sadeur Easterbrook Smith, qui se trouve à

la tête du consulat général de Nouvelle-
Zélande à Genève, et de Sir Derek Fech-

ney, directeur du New-Zealand Meat Pro-
ducers Board à Londres. Il est vrai que,
dans ce lointain pays, il existe soixante
millions de moutons, ce qui en fait plus
de vingt par habitant, d'où l'importance
de commercialiser l'agneau un peu par-
tout dans le monde

Le café-brasserie du Commerce a rouvert
ses portes au Molard

Après le café-brasserie des Négociants,
celui du Commerce, dans l'immeuble voi-
sin, à la place du Molard, a rouvert ses

portes, après trois ans de travaux, dans un
décor assez différent de l'ancien établisse-

ment, mais qui ne manque ni de charme,
ni d'agrément. Le nouvel établissement
abrite une grande brasserie et un restau-
rant de ville, ainsi qu'une taverne. Sa

capacité totale est de 340 places. M. et

Mme H. Albrecht en sont les tenanciers,

pour la Brasserie Feldschlösschen. V.

Une Semaine de

«Backgammon» en Suisse

Le Carlton de St. Moritz abritera, du 14

au 20 décembre prochains, un tournoi de

«Backgammon», ce nouveau jeu qui corn-
mence à faire fureur dans les lieux les plus
sélects de l'Europe. Préalablement à la
compétition proprement dite, qui se

déroulera les trois derniers jours, des

cours seront organisés à l'intention des

débutants. Le tournoi sera ouvert aux
adultes et aux juniors; démonstrations,
cocktails et cérémonie de remise des prix
figurent au programme de cette semaine...

sportive d'un nouveau genre.

A/oivi/e//es
i/aucfo/ses

Les Thermes d'Yverdon: du nouveau

Du temps des Romains, Yverdon était
une bourgade fort connue. Pour ses Ther-
mes.
C'est-à-dire pour une eau dont les vertus
curatives n'ont, bien entendu, pas
changé au cours des ans. Dès le 17e siè-
cle, on construisit des bâtiments de cure
qui donnèrent encore plus de notoriété
aux eaux sulfureuses d'Yverdon. Les
Bains de la capitale du. Nord vaudois
furent célèbres et donnèrent une certaine
prospérité à la région. Prospérité qui, il
faut pourtant bien l'admettre, connut pas
mal de hauts et de bas!

La dernière période faste se situe dans
l'entre-deux-guerres. Mais, dès 1959, c'est
la fin: les curistes abandonnent les pavil-
Ions dont la seule gloire n'est plus que de
rester bâtiments classés sur le plan
fédéral. En 1961, tout le domaine - il est
vaste: plus de 45 mille mètres carrés - est
acheté par la Commune qui carresse
beaucoup de projets..., pendant plus de
dix ans.

Aujourd'hui il semble que, désormais,
tout va recommencer. La Municipalité
d'Yverdon met à l'enquête la construction
d'un établissement de cure dont le but est
certes plus social que touristique, mais qui
ouvre la voie à des réalisations beaucoup
plus importantes. Si le feu vert est donné,
les travaux pourraient commencer ce
printemps déjà.

Mais ce ne serait là que la première étape
de la résurrection des Thermes d'Yver-
don. Des projets d'extension sont déjà
dans l'air, qui donneraient un regain d'ac-
tivité à l'économie, à l'hôtellerie et au
tourisme yverdonnois.

Distinction pour l'Ecole hôtelière

C'est notre confrère-vedette de «lours de
France» Edgar Schneider (un Montreu-
sien d'origine) qui nous l'apprend: l'Ecole
hôtelière de la SSH, «pépinière des plus
grands hôteliers internationaux», se verra
prochainement décerner le diplôme de

l'Excellence européenne. La Swissair et
l'Hôtel Richemond de Genève feront par-
tie de la même promotion.

Les nuitées en septembre dans le
Canton de Vaud

g
Nous venons de recevoir les statistiques
officielles des nuitées de l'hôtellerie et des
établissements de cure pour l'ensemble du
canton de. Vaud en septembre 1975. Avec
un total général de 297 889 nuitées, ce
mois accuse une diminution de 21849
nuitées ou 6,8 % par rapport à septembre
1975.

Les Suisses figurent pour 112 991 nuitées,
en régression de 7957 nuitées, ou 6,6 %.
Les nuitées étrangères ont baissé de 7 %:
184 898 contre 198 790 (-13 892) durant la
même période de l'année 1974.

Quant au taux d'occupation des lits, il a
été de 41,8 %. En septembre 1974, il avait
été de 44,4 %.

Pour ce qui concerne les nuitées essen-
bellement européennes, le recul est de
7 %. Parmi nos clients traditionnels, ce

sont les deux Allemagnes qui accusent les
plus fortes baisses: 22,2 "/o pour la RDA
et 16 »/o pour la RFA. L'Italie est en recul
de 7,9 »/o et la France de 2,2 »/o. Par con-
tre, les Pays-Bas ont une énorme augmen-
tation de 42,8%, l'Autriche de 7,5%, la
Belgique de 1,4 %, la Grande-Bretagne de

1,3%. La baisse pour les Etats-Unis est
de 12,4 %, et de 12,5 pour le Japon.

Cl. P.

Graves problèmes de personnel
dans l'hôtellerie genevoise
L'hôtellerie genevoise, en particulier les établissements de luxe qui doivent offrir un
large éventail de services à une clientèle toujours plus exigeante, est dans une impasse.
Non pas en raison de la fréquentation des hôtels qui, cet automne, est en nette reprise,
mais bien parce que les autorités leur refusent systématiquement le personnel dont ils
ont besoin.

50 ans de présence
touristique suisse
à Vienne

(ATS) L'agence de Vienne de l'Of-
fice national suisse du tourisme,
que dirige M. Hans Dutler, a fêté
son cinquantième anniversaire par
la publication d'une plaquette
«Dank an Wien», qui souligne l'ex-
cellence des relations entre les

deux pays touristiques voisins. Le
bureau de l'Office national suisse
du tourisme a tenu à cette occasion
une séance à Vienne, sous la prési-
dence de M. Gaston Luvini, prési-
dent de l'ONST. Il y a préparé le
programme d'action pour 1976,
ainsi que la rénovation de quelques
agences de l'ONST en Europe et
en Amérique du Sud. Au cours
d'une réception à laquelle ont pris
part de nombreuses personnalités
autrichiennes et suisses, M. Luvini,
président, et M. Werner Kaempfen,
directeur de l'ONST, ont évoqué
les échanges entre les deux pays et

reçu les félicitations et les vœux de
l'Autriche apportés par M. I. Stari-
bâcher, ministfe autrichien du
commerce.

Alors que l'hôtellerie suisse a déjà tant de
peine à maintenir sa capacité concurren-
tielle en raison de la cherté du franc suis-
se, il apparaît inexplicable et insensé que,
par une politique restrictive dans le
domaine de la main-d'œuvre, on porte
atteinte à la qualité de son service qui
tend à se détériorer. Or, le fait est que
tous les hôtels genevois travaillent présen-
tement dans des conditions qui ne permet-
tent plus d'assurer un service même
moyen, mais également la régularité des
congés. Cela n'est pas sans conséquences
sur la qualité des prestations et le climat
de travail.
Les insatisfactions de la clientèle sont en

recrudescence; les hôtes étrangers, à juste
titre, ne comprennent pas qu'à une épo-
que de sous-emploi, les hôteliers se justi-
fient en invoquant le manque de person-
nel et ils se demandent si leurs arguments
sont honnêtes, ou si, au contraire, la tra-
dition de l'hôtellerie suisse n'est pas sur-
faite. De plus, Genève, par sa vocation
internationale, est de plus en plus appelée
à recevoir des congrès d'un rayonnement
mondial. Plus qu'une requête, c'est un
appel de détresse que lancent les hôteliers
genevois, afin que les autorités leur accor-
dent le contingent d'employés étrangers
nécessaire à l'exercice normal de leur pro-
fession.

Histoire, culture, tourisme et sport

1976, l'Année de Morat
La sympathique cité historique fribourgeoise de Morat s'apprête à vivre un triple anni-
versaire: elle fêtera, en effet, en 1976, les 800 ans de sa fondation, les 725 ans de l'oc-
troi de la charte et les 500 ans de sa célèbre bataille. De très nombreuses manifestations
marqueront, tout au long de l'année, ces diverses commémorations; certaines auront
même un caractère international.

L'un f/er v/traux créés à /'occasion des Fêtes contniémorat/ves de Morat en 7976.

eu 7976.

C'est ainsi que pour lancer ce programme
l'Université populaire du Seeland donne-

ra, au mois de janvier, une série de confé-
rences sur la bataille de Morat et que se

succéderont, jusqu'au 3 octobre, date de
la traditionnelle marche commémorative
Morat-Fribourg, le Carnaval, un colloque
historique international, la fête des jubilés
de la ville, une marche populaire, des

journées officielles, une fête des

Romands, diverses fêtes en ville, ainsi que
plusieurs manifestations sportives.

Les Ziihringen seront là!

Les 15 et 16 mai, toutes les villes Zährin-
gen suisses et allemandes seront représen-
tées à Morat où elles arriveront par la
voie du lac. Au programme de ce week-
end organisé pour le 800e anniversaire de
la fondation de Morat, figurent une
cérémonie officielle, une soirée récréative
sous les arcades, un culte œcuménique
dans la vieille ville et un grand cortège
folklorique.

«100 000 marchent vers Morat»

C'est la devise d'une gigantesque marche
populaire qui se déroulera en plusieurs
temps du 15 mai au 11 juillet, sous le
patronage de l'Association nationale de
l'éducation physique, de l'Ecole fédérale
de gymnastique et de sport de Macolin,
de la Conférence des directeurs canto-
naux de l'instruction publique, de la Con-
férence suisse des associations militaires
et de l'Association suisse de tourisme
pédestre. L'intérêt manifesté jusqu'ici par
cette marche dépasse tous les espoirs; cel-
le-ci permettra d'abord de se refaire une
santé dans les magnifiques campagnes et
forêts des environs de Morat, de partici-

per à un tour' d'horizon historique sur les
lieux mêmes de la bataille et de passer
une nuit dans un camp de tentes, autour
desquelles régnera une ambiance quelque
peu semblable à celle du camp historique
de Charles le Téméraire

Toute la Suisse à Morat
Les 19 et 20 juin, à l'occasion des Jour-
nées officielles, tous les états confédérés
seront présents dans la bourgade histori-
que. En plus de la fête commémorative
proprement dite, un grand cortège histori-
que et folklorique marquera l'apogée des
festivités.
Les 11 et 12 septembre, dans le cadre de
la «Fête des Romands», le «Week-end de
la Bourgogne» permettra une rencontre
des villes des deux camps, étant donné
qu'outre Grandson et Nancy, les cités de

Colmar, Schlettstatt et Strasbourg, ainsi

que Gand, Mulhouse, Besançon et Lan-
gres ont d'ores et déjà promis leur partici-
pation.

Souvenirs!

Le Comité d'organisation des fêtes com-
mémoratives de Morat, que préside
M. Fritz Lerf, a d'ores et déjà lancé sur
le marché une série de médailles d'or et
d'argent, ainsi que des vitraux et des

exemplaires de «La Bataille de Morat»
selon trois enluminures d'anciennes chro-
niques suisses.

Il faut enfin signaler que, pendant la
durée des manifestations, diverses exposi-
tions auront lieu dans les bâtiments
publics et les vitrines de la cité. Morat,
sans aucun doute, vivre en 1976 l'une des

plus brillantes manifestations de tourisme
culturel que la Suisse ait connues...
depuis 1476. J. S.
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alle Hoteliers,
die konkurrenzfähig

.bleiben wollen

Zu hohe Betriebskosten?
Reduzierte Gewinne?

Wir erstellen Ihnen ein
Individuelles

Energie-Sparprogramm"
Kostenlos und unverbindlich

?• w
Iii',TU

S'i

Energiekosten beeinflussen
Betriebskosten und Gewinn

Die Heizölpreise haben sich inner-
halb der letzten 4 Jahre mehr als ver-
doppelt. Die Betriebskosten sind ge-
stiegen und können heute nicht mehr
voll auf die Tarife überwälzt werden.
Als Folge davon sind Ihre unternehme-
rischen Möglichkeiten eingeschränkt
Ihre Rendite hat sich verringert.

Heizölpreise per 100 kg

70 71 72 73 74 75

Sind Ihre Betriebsmittel
wirkungsvoll?

Arbeitet Ihre Heizungs-, Lüftungs-
und Klimaanlage wirtschaftlich? Haben
Sie Energieverluste zu verzeichnen?
Entsprechen Ihre technischen Einrich-
tungen Ihrer Betriebsgrösse? Unter-
suchungen haben gezeigt, dass sich
die Energiekosten bereits mit ein-
fachen Vorkehrungen um bis zu
40 Prozent reduzieren lassen. Ein
überaus vielfältiges technisches und
bauliches AngebotstehtzurVerfügung,
um der Preissteigerung des Heizöls zu
begegnen und sich auch für die
Zukunft zu wappnen.

Verlangen Sie eine kosten-
lose Untersuchung

Die Renumbau AG hat spezielle
Erfahrungen in der baulichen Energie-
Versorgung, in der Renovation und im
Umbau. Wir erstellen Ihnen für Ihren
Betrieb ein kostenloses unverbindli-
ches Programm von Möglichkeiten
zur Reduktion der Energiekosten. Wir
analysieren ihre Energiekostenrech-
nung sowie die Betriebsmittelerstellen
einen Katalog aller Möglichkeiten zur

l/l/»Äe//e/7 //me/7 spare/7.

It
Generalunternehmung
für Renovationen
und Umbauten
Grindelstrasse 5
8304 Wallisellen
Telefon 01/830 36 55

Reduktion derselben, erarbeiten einen
Kostenvorschlag und beraten Sie fach-
männisch beim weiteren Vorgehen.
Auf Wunsch helfen wir Ihnen mit bei
der Beschaffung der nötigen finanziel-
len Mittel.

Sie brauchen lediglich den Coupon
dieses Inserates einzusenden. Wir
setzen uns sofort mit Ihnen in Verbin-
dung und erarbeiten die für Sie rieh-
tige Lösung.

Spar-Goupon
Ich möchte von Ihrem Angebot profitie-
ren. Bitte erstellen Sie mir kostenlos und
unverbindlich ein ProgrammzurReduk-
tion der Energiekosten. Nehmen Sie am

mit mir Kontakt auf.*

Ich möchte mich vorerst weiter über Ihr
Angebot informieren. Bitte senden Sie
mir Ihre Dokumentation.*

* Zutreffendes bitte ankreuzen.

Name

Hotel

Adresse

Einsenden an: Renumbau AG,
Grindelstrasse 5,8304 Wallisellen
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PR — das unbekannte Wesen (IV)

Gastgewerbe «gehört» der Oeffentlichkeit
Nachdem wir in den vergangenen Ausgaben die Public-Relations-Konzepte eines Agen-
turinhabers und der Exponenten von Einzelhotel und Hotelkctte zur Darstellung ge-
bracht haben, lassen wir heute einen Vertreter eines Gastro-Konzerns zu Wort kom-
men. Die Mövenpick-Konzeption, im folgenden geschildert von Pressechef Alois Hirzel,
verdient besondere Aufmerksamkeit: Sie zählt unseres Erachtens zum besten, was heute

in der Schweiz - quer durch alle Branchen - geboten wird. Red.

Nic/if ni/er /â'ftrf Ski - « gièt Joch l/ioch rwJere« vergnüg/ichen lP/u/erxpor(. Foto: 5 FZ

Werbung bilden. Dr. Kämpfen kennzeich-
nete die Vielfalt der Landschaft, das un-
vergleichlich reiche Sortiment als beson-
dere Stärke beider Länder. Als verwandt
schilderte er auch das beiderseits auf Prä-
sentmachen, Verkaufsförderung und Ver-
kauf von Reisen durch Dritte abgestimm-
te Werbekonzept, dem das Landschaftska-
pital und die touristischen Einrichtungen
zugrundeliegen. Ein besonderes Lob zollte
der Redner schliesslich dem flotten Team-
geist, der sich in der SVZ-Agentur Wien,
wie andererseits bei den Trägern des

österreichischen Tourismus kundtue.

Sie haben uns zum Schlecken gern

Der österreichische Bundesminister für
Handel und Fremdenverkehr, Dr. J. Stari-
bacher, attestierte in seiner replizierenden
Gratulationsrede dem schweizerischen
Tourismus, in welch feingesinnter, ja
charmanter Weise er Propaganda zu ma-
chen verstehe - ohne als «der» Konkur-
rent zu erscheinen, den man am liebsten
gleich wieder los hätte! Er dankte der
Verkehrszentrale für eine von ihr unter
dem Titel «Dank an Wien» herausgegebe-
ne reizvolle kleine Broschüre, und sprach
dem Gleichziehen der beiden neutralen
Nachbarstaaten das Wort. Als süsse Ge-
burtstagsgabe überreichte er einen höchst
kunstvollen, den Wiener Stephansdom
und das Matterhorn repräsentierenden Auf-
bau aus Zuckerguss. - Senatsrat Dr.
Krebs überbrachte anschliessend die
Glückwünsche der Stadtgemeinde Wien.
Dem oratorischen Teil fügte sich eine
köstliche, lebhaft applaudierte Lichtbild-
und Filmdokumentation des friedlichen
Wettbewerbs zwischen Oesterreich und
der Schweiz im Laufe von 50 Jahren an.
Während des Nachtessens entbot der Prä-
sident der Verkehrszentrale, Dr. Gastone
Luvini, in sehr herzlichem Tone den Eh-
rentoast auf das Geburtstagskind. Auf das

ausgezeichnete gegenseitige Einvernehmen
wies auch der Vorsitzende der Arbeitsge-
meinschaft für den Tourismus der Alpen-
hinder, Ministerialrat Dr. Langerhansel
(Wien). Das animierte Zusammensein
wurde durch Darbietungen zweier Zür-
eher Troubadours und ein amüsantes In-
termezzo des Skirennfahrers Roland Col-
lombin bereichert. E. Sch.

% .das
-7*'*', t/erZe/ifra/-

sc/iwe/'z

Es ist eigentlich erstaunlich, dass selbst

im Gastgewerbe immer noch zahlreiche
Missverständnisse über die Bedeutung der
Public Relations bestehen. Denn gerade
diese Branche ist wie kaum eine andere
im ureigensten Interesse geradezu ver-
pflichtet, Oeffentlichkeitsarbeit zu leisten,
d. h. die Beziehungen zur Oeffentlichkeit
zu pflegen.
Die gesellschaftlichen Funktionen, die je-
der gastgewerbliche Betrieb in grösserem
oder kleinerem Rahmen als Kommunika-
tionszentrum zu erfüllen hat, verleihen
auch dem Einzelbetrieb oft eine Bedeu-

tung in der öffentlichen Meinung, die in
keinem Verhältnis zur Betriebsgrösse
steht. Anders als etwa in einer Maschi-
nenfabrik oder in einem grossen Produk-
tionsbetrieb kann jedermann in die «Fir-
ma» Restaurant oder Hotel eintreten,
kann sich Leistungen und Waren kaufen.
Ein gastgewerblicher Betrieb «gehört»
mithin gewissermassen der Oeffentlichkeit
und sein wirtschaftlicher Erfolg hängt
deshalb entscheidend davon ab, wie gut er
seine Beziehungen zu dieser Oeffentlich-
keit, die von seinen Gästen repräsentiert
wird, gestaltet.

Patron 1st PR-Chef

Der Schluss ist naheliegend, dass die Auf-
gäbe eines PR-Chefs im Betrieb in erster
Linie dem Patron zufällt - unbesehen da-

von, ob es sich um einen Familienbetrieb
oder um den Betrieb eines grösseren Un-
ternehmens handelt. Diese Aufgabe lässt
sich weder an eine PR-Agentur noch - im
Falle des Unternehmens - an den zentra-
len PR-Chef delegieren. Beide können
dem Betriebsleiter wohl beratend zur Sei-

te stehen - direkt eingreifen in die PR an
der Front können sie allerdings kaum.
Dazu sind sie «zu weit vom Schuss».

Um so mehr wird der Geschäftsführer zur
Erfüllung seiner PR-Aufgaben alle jene
Mitarbeiter heranziehen, die täglich im di-
rekten Kontakt mit den Gästen stehen.
Ihr gemeinsames Ziel muss es sein, so für
den Gast zu sorgen, dass er gerne wieder-
kommt, dass er in seiner Familie und in
seinem Bekanntenkreis positiv über das

Restaurant oder Hotel, das er besucht hat,
berichtet.
Oft sind es keine weltbewegenden Mass-
nahmen, die hier den Erfolg bringen. Es
ist die freundliche Begrüssung oder Ver-
abschiedung, die seriöse Beantwortung
von Gästebriefen (Reklamationen!) oder
die Blumen im Gästezimmer, die grosszü-
gige Regelung von Beanstandungen oder
auch die besonders herzliche Betreuung
der kleinen Gäste im Kinderalter (die sich
übrigens sehr gut merken, wo es ihnen am
besten gefallen hat und sich noch Jahre
nachher daran erinnern!).
Natürlich erschöpfen sich die Public Re-
lations in einem Unternehmen wie Mö-
venpick nicht in derartigen Ueberlegun-
gen, auch wenn deren Bedeutung gerade
in einem Konzern, wo die persönliche Be-
ziehungspflege schwieriger wird, nicht ge-
nug hervorgehoben werden kann.

Information auch nach innen!

Vor allem in grösseren Betrieben ist die
Information nach wie vor das PR-Pro-
blem Nr. 1. Neben dem dargestellten
Aspekt der direkten und persönlichen Be-
ziehungspflege «vor Ort» erheischt denn
auch die Information gegen innen wie ge-
gen aussen die volle Aufmerksamkeit des

Managements. Dies gilt insbesondere für
einen gastgewerblichen Betrieb, der von

und mit einer breiten Oeffentlichkeit lebt.
Er hat bezüglich der Information recht
weitgehende Verpflichtungen, zumal
dann, wenn Publikumsaktionäre mitbetei-
ligt sind.

Hinsichtlich der externen Information
sind in den letzten Jahren vielerorts zwei-
feilos gewaltige Fortschritte erzielt wor-
den. Recht stiefmütterlich werden demge-
genüber oft immer noch die internen PR
bzw. innerbetrieblichen Informationen be-

handelt, eine Unterlassungssünde, die ge-
rade in diesen Zeiten zur Todsünde wer-
den kann. Denn nur die Information in-
nerhalb eines Betriebes oder Unterneh-
mens ermöglicht dem Mitarbeiter über-
haupt eine echte Identifikation mit der
Firma, für die er arbeitet. Und nur von
einem informierten Mitarbeiter kann man
letztlich verlangen, dass er sich mit den
Zielsetzungen und der Philosophie der
Firma identifiziert. Ein schlecht infor-
mierter Mitarbeiter kann nie ein wirklich
guter Mitarbeiter sein. Dasselbe gilt übri-
gens auch für den Gast.

Die permanente interne Information wird
in den Mövenpick-Unternehmungen mit
verschiedenen, zielspezifischen und mo-
natlich erscheinenden Medien bewältigt,
nämlich

- mit einer Personalzeitung («Mövenpick-
les»), die sich an alle Mitarbeiter richtet
und in der über geschäftspolitische Ent-
Scheidungen genauso berichtet wird wie
über die Verlobung eines Mitarbeiters;

- mit einer Kaderinformation («Chefbul-
letin»), die den Charakter einer Fiih-
rungshilfe hat und in der entsprechend
selektionierte Meldungen dem mittleren
und oberen Kader übermittelt werden.

Sporadisch und nur aus besonderem An-
lass erscheinen die «Vertraulichen Mittei-
lungen», mit denen das oberste Kader
kurzfristig über geschäftspolitisch wichti-
ge aktuelle Ereignisse informiert wird, t

Ebenfalls zur permanenten Information
ist im übrigen das in allen Betrieben an-
geschlagene «Schwarze Brett» zu zählen,
dessen «redaktionelle Gestaltung» natür-
lieh weitgehend von der Initiative des Ge-
schäftsführers bzw. seiner ersten Mitar-
beiter abhängt.
Immer grössere Bedeutung kommt
schliesslich auch den audiovisuellen Infor-
mations-Medien (Tonbildschau, internes
TV) zu. Beides wird in den Mövenpick-
Unternehmungen schon eingesetzt, aber
der Entwicklung sind gerade auf diesem
Gebiet noch kaum Grenzen gesetzt.
Eine Fülle weiterer Informationen steht
darüber hinaus etwa dem neueintretenden
Mitarbeiter als Basisinformation über sei-

nen neuen Arbeitgeber zur Verfügung
(Unternehmensgeschichte, Fachpublika-
tionen, Werbebroschüren usw.).

Im Gespräch bleiben

Die Information gegen aussen umfasst
zwar mehr und andere Mittel, will aber
im Prinzip dasselbe, nämlich eine gewisse
Identifikation der Gäste mit dem Unter-
nehmen bzw. seinen Betrieben. Nachdem,
wie wir gesehen haben, das Gastgewerbe
in hohem Mass von seinem Ruf in der
Oeffentlichkeit abhängig ist, entscheidet
eine gute Information gegen aussen weit-
gehend über den wirtschaftlichen Erfolg
eines Betriebes. Denn wer Erfolg haben
will - und dies zumal in einem Bereich
mit hochklassiger, starker Konkurrenz -
muss im Gespräch bleiben!
Mövenpick pflegt aus diesen Gründen
schon seit vielen Jahren eine sehr offene
Informationspolitik auch gegen aussen.
An eigenen Mitteln und Kanälen stehen
dabei dem Unternehmen die dreimal jähr-
lieh erscheinende Hauszeitung («Pick
Up») zur Verfügung, mit dem einem stets
wachsenden Kreis von Gästen, Kunden,
Lieferanten, Presseleuten und weiteren In-
teressenten aus erster Hand über die Tii-
tigkeit des Unternehmens berichtet wird.
In regelmässigen Abständen werden auch
die Aktionäre mit einem «Aktionärsbrief»
über die speziell sie interessierenden Fra-
gen orientiert. Eines der wertvollsten
PR-Instrumente stellt ausserdem der Jah-
resbericht dar. Er wird jeweils mit beson-
derer Sorgfalt gestaltet, geht neben den
Aktionären auch an die Presse, die eige-
nen Mitarbeiter und natürlich auch an die
Banken und Lieferanten, an Politiker und
Wirtschaftsfachleute.
Als ausserordentlich nützlich zur Erhal-
tung und ständigen Pflege des Gästekon-
taktes hat sich auch die Mövenpick-eigene
Kreditkartenorganisation «Confrérie des
Gourmets Mövenpick» erwiesen. Rund
5000 Mitglieder weist diese Confrérie heu-
te auf und es braucht nicht sonderlich be-
tont zu werden, dass alle diese Mitglieder
eine wesentlich stärkere Bindung zum Un-
ternehmen haben als etwa ein Gelegen-
heitsgast. Mit Spezialangeboten und Ra-
batten auf Eigenprodukten wird dieser

Kreis von Gästen und Kunden auch be-
sonders intensiv gepflegt.

Vertrauen in die Medien

Letztlich wird es aber auch mit allen die-
sen Mitteln einschliesslich den von der
Werbeabteilung produzierten Broschüren
und Prospekten nicht gelingen, die tat-
sächlichen und potentiellen Restaurant-
und Hotel-Gäste ausreichend mit Infor-
mationen zu versorgen. Die Verbindung
zwischen Unternehmen und Oeffentlich-
keit herzustellen, bleibt der Presse als

Vermittlerin von Informationen und
Nachrichten vorbehalten. Die Betreuung
der Massenmedien nimmt innerhalb der
Mövenpick-Informationspolitik denn auch
einen hervorragenden Platz ein.
Grundsätzlich erhalten die Medienvertre-
ter alle Informationen aus dem Unterneh-
men, die nicht aus geschäftspolitischen
oder Konkurrenz-Gründen geheim blei-
ben müssen. Ob und wie der Journalist
die Nachrichten verwertet, bleibt seinem
verantwortlichen Urteil überlassen. Im
übrigen sind die Kontakte mit Journali-
sten ohne unmittelbar sichtbares Ergebnis
mindestens so zahlreich wie jene, aus de-
nen nachher ein Artikel resultiert. Ein
echtes Vertrauensverhältnis gerade zur
Presse schafft man sich nicht durch ein
mathematisches «Geb ich Dir - so gibst
Du mir», sondern nur durch regelmässige
Kontakte, bei denen man nicht jedesmal
einen druckfertigen Text in der Hinter-
hand haben muss. Ein solches Verhältnis
kann eines Tages auch den Vorteil haben,
dass einmal etwas nicht in der Zeitung er-
scheint, das einem vielleicht peinlich wä-
re.

Karteien

Schliesslich sei noch auf ein letztes
PR-Instrument hingewiesen, das Möven-
pick im Gesamtunternehmen sehr intensiv
pflegt, nämlich die Kundenkartei. Sie um-
fasst im Konzern derzeit rund 40 000
Adressen von Kunden und Gästen und ist
wohl der am wenigsten schlechte Ersatz

Als amtliche Agentur der SBB wurde es
1925 ins Leben gerufen, dank unentweg-
ten Bemühungen seines nachmaligen Lei-
ters, des aus dem bündnerischen Vais
stammenden Dr. Josef Jörger, der schon
bald nach dem Ersten Weltkrieg die Bc-
Ziehungen zwischen der Schweiz und ih-
rem östlichen Nachbarland auf touristi-
scheni Gebiet enger zu gestalten suchte.
Seither hat die Institution, mit einem
1944/45 durch die Kriegsereignisse bc-
dingten Unterbruch, sich in der österrei-
chischen Hauptstadt mit Geschick für un-
sere Fremdenverkehrsbelange eingesetzt
und im Konzert der touristischen Propa-
ganda unüberhörbar, aber in fairem Zu-
sammenspiel die Stimme der Schweiz er-
klingen lassen.
Am 50. Geburtstag präsentierte sich die
an der - heute den Fussgängern reservier-
ten - Kärntnerstrasse, im Herzen von
Wien gelegene Agentur herausgeputzt und
ihre Schaufenster mit einer fröhlichen,
von den Passanten mit Schmunzeln be-
trachteten Ausstellung phantasievoll er-
dachter Skis und Bergstöcke dotiert. An-
lässlich des Jubiläums hielt der Ausschuss
der Verkehrszentrale in Wien eine Sitzung
ab. Am Abead des 20. November wohn-
ten seine Mitglieder, zusammen mit den
Damen, einer festlichen Veranstaltung im
Palais Palffy bei, an der auch der Schwei-
zer Botschafter, Dr. O. Rossetti, sowie ei-
nc Reihe von Persönlichkeiten und Expo-
nenten des österreichischen Tourismus
teilnahmen.

für den persönlichen Kontakt. Die zentra-
le Adresskartei ermöglicht immerhin eine
briefliche Verbindung zu den eingetrage-
nen Adressaten und diese Kontaktmög-
lichkeit wird auch rege benützt, sei dies
für den Versand der Hauszeitung oder für
spezielle Informationen bzw. Angebote
(zum Beispiel von den Kellereien oder der
Markenartikel-Abteilung).
Es ist bei nahezu allen diesen erwähnten
PR-Instrumenten nicht etwa so, dass sie
nur von einem Grossunternehmen ver-
wendet werden könnten. Die meisten Mö-
venpick-Betriebe verfügen beispielsweise
auch noch über ihre eigene Stammkun-
denkartei, mit der sie ihre Stammkunden
(zum Teil einige hundert) selber anschrei-
ben, um sie etwa über eine bevorstehende
Aktion zu informieren. Einzelne grössere
Betriebe haben auch schon eine eigene
kleine Hauszeitung erscheinen lassen. Aus
Gründen einer unerwünschten Verzette-
lung der Informationskraft (man kann
auch zu viel informieren!) und weil eine
von allen Seiten kommende Informations-
flut nicht im Interesse des Unternehmens
sein kann, handelte es sich dabei aller-
dings immer um besonders begründete
Ausnahmen.
Die vorliegenden Darlegungen erheben
keinen Anspruch auf Vollständigkeit.
Aber sie zeigen wohl doch die Fülle der
Möglichkeiten auf, die dem gastgewerbli-
chen Einzel- oder Kettenbetrieb für seine
Bemühungen um die Public Relations zur
Verfügung stehen. Das Gastgewerbe sollte
die Chancen, die die PR gerade ihm bie-
ten, energischer und gezielter beim Schop-
fe packen. Das ist weniger eine Frage der
Finanzen als des Verständnisses für die
Notwendigkeit, Oeffentlichkeitsarbeit und
Beziehungspflege zu leisten.

Der Marketing-Direktor der Mövenpick-
Unternehmungen formulierte es so:
«Wissen Sie, dass alte Liebe
wie das Sprichwort sagt, nicht rostet?
Und dass in dem Gastbetriebe
Freundlichkeit fast gar nichts kostet?«

Alois Hirzel

und aus dem Kriegsbeil erblühte
die Partnerschaft

Der in seinem kleinen «Reich» seit Jahren
unermüdlich wirksame Chef der Agentur,
Hans Dutler, - der für seine vermittelnde
Arbeit übrigens vor kurzem österreichi-
scherseits eine hohe Auszeichnung hat
entgegennehmen dürfen -, eröffnete den
Anlass mit herzlichen Begrüssungsworten.
Danach licss der Direktor der Verkehrs-
zentrale, Dr. Werner Kämpfen, in humor-
gewürzter, wohlpointierter Ansprache das
Entstehen und die Geschichte der schwei-
zerischcn touristischen Niederlassung in
Wien Revue passieren. Nicht nur, meinte
er eingangs, erinnere das neuerdings
prächtig restaurierte «Schweizertor» in
der Wiener Hofburg an frühere «fremde
Dienste» - und «Verdienste» - unserer
Landsleute; der Schweiz, und im beson-
dem dem Aargau, habe Oesterreich viel-
mehr den wichtigsten «Import» seiner
Vergangenheit, nämlich das Haus Habs-

bürg, zu verdanken. Unsichtbarem Import
entspreche andererseits heute, von der
Schweiz aus im Hinblick auf die Zah-
lungsbilanz gesehen, der Reise- und Fe-
rienverkehr von Schweizern nach Oester-
reich, unsichtbarem Export jener von
Oesterreichern in die Schweiz. Hier in gu-
ter Partnerschaft mit einem sehr lieben
Konkurrenten, im Sinne des Nehmens
und Gebens zu wirken, sei immer schon

angestrebt worden und werde auch künf-
tig ein wichtiges Ziel unserer Verkehrs-

Weniger Logiernächte im August

Die Zahl der Logiernächte in der Zentral-
Schweiz ging im August 1975 gegenüber
dem gleichen Vorjahresmonat um rund
47 000 auf 548 749 zurück. Ein Rückgang
ist sowohl bei den Schweizer als auch bei
den Auslandgästen zu verzeichnen. Der
Rückgang betrifft alle sechs Zentral-
schweizer Kantone. Entsprechend dem

Rückgang der Logiernächte ging auch die

durchschnittliche Besetzung der verfügba-
ren Betten von 58 auf 54 Prozent zurück.

Restauration des Altdorfer Teilspielhauses

Im Verlaufe des Monats April 1976 dürf-
ten die Restaurationsarbeiten am Altdor-
fer Festspielhaus abgeschlossen sein. Die
Kosten wurden mit 4 Millionen Franken
veranschlagt. Da die Tellspielgesellschaft
nur über ein bescheidenes Vermögen ver-
fügt, ist der Ausbau lediglich über finan-
zielle Leistungen weitester Kreise mög-
lieh. Bisher wurden der Altdorfer Teil-
spielgesellschaft rund 2,5 Millionen Fran-
ken zugesichert.

Stadt Luzern - niittclmässiges Jahr

Die Stadt Luzern steht vor dem Abschluss
eines mittelmässigen Touristikjahres. Der
September zeigte gegenüber dem gleichen
Monat des Vorjahres einen deutlichen
Rückwärtstrend bei den Logiernächten,
obwohl die Zahl der Ankünfte um 1,3

Prozent anstieg. 9254 Logiernächte von
Schweizern konnten verbucht werden.
Dies entspricht einem Rückgang von
17,4 Prozent. Auch im Kongressbüro hat
man Sorgen. Gegenüber dem Vorjahr
schrumpften 1975 die in Luzern abgehal-
tenen Kongresse um rund 20 Prozent.

Weiteres Restaurant ob Giswil

Das Skigebict Mörlialp ob Giswil ist
Tummelplatz von Skihasen und Abfahrts-
kanonen. Ihnen steht ab 1. Dezember eine
weitere Verpflegungsmöglichkeit offen,
nämlich das neue Restaurant Giswiler-
stock bei der Talstation des Skilifts Mör-
lialp. Es kann 90 Sitzplätze im Restaurant
und 60 Plätze «an der Sonne» auf der
Terrasse anbieten.

Neues Hotel für Samen

Die Korporation Freiteil Samen beschäf-
tigt sich seit einigen Jahren mit einem
Neubau des Hotels Krone in Samen. In
Kürze werden nun die Einwohner über ei-

nen Gemeindebeitrag von 1 Mio Fr. an den
Saal des neuen Hotels entscheiden kön-
nen. Dann soll es vorwärts gehen. Der
Korporationsrat rechnet mit Gesamtko-
sten von 8,1 Millionen Franken. Das Pro-
jekt sieht ein Hotel mit 70 Betten, ein
Dancing mit Bar und zwei Säle mit 160
bzw. 130 Bankettplätzen vor. kö

In herzlicher Konkurrenz
Das Schweizer Verkehrsbüro in Wien, Zweigstelle der Schweizerischen Verkehrszen-
trale, kann heuer auf ein halbes Jahrhundert einer fruchtbaren Tätigkeit zurückblicken.

...welch' ein
Charakter und
welche Pracht!

Von echtem Stolz durchdrunge
Römerblut, ein recht

selbstbewusster Wein.
Alphonse Orsat S.A.,

Martigny-026/22401
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Zur eidgenössischen Abstimmung vom 7. Dezember

Wettbewerbsnachteile mildern
Die wirtschaftliche Situation der schweizerischen Nahrungsmittelindustrie hat sich in
den letzten Jahren immer mehr verschlechtert. Dieser Tatbestand ist einerseits auf den

hohen Kurs des Frankens gegenüber den Währungen unserer wichtigsten Abnehmer-
lander sowie Wettbewerbsnachteile zurückzuführen, denen unsere Industrie sowohl auf
dem Binnenmarkt wie auch auf den Exportmärkten ausgesetzt ist. Die Ursache dieser
Wettbewerbsnachteile liegt darin, dass unsere Industrie, welche landwirtschaftliche Roh-
Stoffe verarbeitet, dafür in der Regel höhere Kosten zu tragen hat als die ausländische.

Dies ist in der schweizerischen Landwirt-
schaftspolitik begründet, die gemäss dem

Landiwirtschaftsgesetz den bäuerlichen
Produzenten kostendeckende Preise zu ge-
währen und den Absatz ihrer Erzeugnisse
zu begünstigen hat. Die einheimische
Nahrungsmittelindustrie kann sich dem-
nach nicht oder nur zu einem geringen
Teil zu den zumeist günstigeren Welt-
mairktpreisen eindecken. Die daraus ent-
stehende Benachteiligung im internationa-
len Wettbewerb fällt infolge der indu-
striellen Zolliberalisierung im westeuro-
päischen Freihandelssystem zunehmend
ins Gewicht.

Einseitig

Dieser Wettbewerbsnachteil wird mit dem
Stichwort «Rohstoffhandicap» umschrie-
ben. Durch die aufgezwungene unter-
schiedliche Kostenkalkulation entsteht ei-
ne einseitige Mehrbelastung. Durch das

Rohstoffhandicap wird die schweizerische
Nahrungsmittelindustrie in mehrfacher
Weise bestraft. Einmal auf dem Inland-
markt, wo sie mit höheren Rohstoffkosten
als ihre exportierende Auslandkonkurrenz
kalkulieren muss, aber auch auf den Aus-
landmärkten, wo ihre Produkte nicht ver-
billigt werden. Zudem ist die Diskriminie-
rung auf den Auslandmärkten eine dop-
pelte: Sie besteht nicht nur gegenüber der
dortigen einheimischen Konkurrenz, die
durch Einfuhrbelastungen (im Ausmass
der Differenz zwischen den jeweiligen in-
ternen Preisen und den Weltmarktpreisen
für Auslandsprodukte) abgeschirmt wird,
sondern auch gegenüber den Anbietern
aus Drittländern, deren Exporte durch
Kostenerstattungen begünstigt werden.

Kostenunterschiede fallen ins Gewicht

Die Rohstoffkostenunterschiede zum
Nachteil der schweizerischen Industrie
sind sehr wesentlich. Sie betragen bei-
spielsweise (immer je 100 kg) 19 Franken
beim Brotgetreide, 170 Franken beim Ma-
germilchpulver, 230 Franken beim Voll-
milchpulver und nahezu 400 Franken bei
der Butter. Anders ausgedrückt heisst das,
dass die schweizerische Schokoladenindu-
strie 1974 bei der Exportschokolade für
Milchpulver und für Zucker mit zwei- bis
viermal so hohen effektiven Einstands-
preisen zu rechnen hatte wie ihre Konkur-
renten aus den Ländern der Europäischen
Wirtschaftsgemeinschaft.

Nachteile mildern

Diese Nachteile soll nun das «Bundesge-
setz über die Ein- und Ausfuhr von Er-
Zeugnissen aus Landwirtschaftsproduk-
ten» mildern. Es sieht deshalb ein auslän-
dischen Regelungen ähnliches Preisaus-
gleichssystem vor, das es erlaubt, einer-
seits an der Grenze Abgaben auf den ein-
geführten Produkten zu erheben und an-
derseits schweizerische Exportgüter min-
destens teilweise an der Grenze zu verbil-
ligen. Diese Ausgleichsvorgänge sind im
Bundesgesetz in ihrer Zulässigkeit klar be-

grenzt; sie beschränken sich in jedem Fall
auf die Kostenunterschiede bei landwirt-
schaftlichen Rohstoffen.

Minimale Belastung

Fragt man nach dem Sinn des Gesetzes,
so muss deutlich unterstrichen werden,
dass es um nichts anderes als die Wettbe-
werbsgleichheit geht. Wer darin Elemente
von Protektionismus und Exportsubven-
tionierung, von Abkapselung und Dum-
ping sehen will, befindet sich auf dem
Holzweg wie auch jene, welche von einer
Benachteiligung des Konsumenten spre-
chen.

Wohl wurde gerade unter dem Stichwort
«Konsumenteninteresse» die - erfolgrei-
che - Referendumskampagne geführt,
weshalb das Bundesgesetz am 7. Dezent-
ber Volk und Ständen vorgelegt werden
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muss. Die zusätzliche Belastung, die dem
Konsumenten tatsächlich erwächst, be-

trägt nach Angaben des Eidgenössischen
Volkswirtschaftsdepartementes im Jahr
für den einzelnen Konsumenten jedoch
nur 1,65 Franken. Mit diesem Betrag kön-
nen in einer Zeit wirtschaftlicher Schwie-
rigkeiten zahlreiche Arbeitsplätze erhalten
werden, da durch eine Milderung der
Wettbewerbsnachteile unsere Nahrungs-
mittelindustrie wieder konkurrenzfähig
wird. Ein Ja am 7. Dezember zur Erhal-
tung schweizerischer Betriebe und Ar-
beitsplätze sowie zur Sicherung der Lan-
desversorgung liegt auch im wohlverstan-
denen Interesse von Hôtellerie und Frem-
denverkehr. spk

Kapitalerhöhung
bei National et Cygne
Die ausserordentliche Generalversamm-
lung der Société des hôtels National et
Cygne SA hat einer Erhöhung des Aktien-
kapitals von 5 559 770 auf 7 412 970 Fr.
durch Ausgabe von 18 532 voll einbezahl-
ten Inhaberaktien zu 100 Fr. nominal, zu-
gestimmt. Ein Bankemkonsortium unter
der Leitung der Banque de Paris et des

Pays-Bas (Suisse) SA hat die neuen Ak-
tien übernommen und voll einbezahlt.
Diese Kapitalerhöhung folgt einer Verein-
heitlichunig und einer Vereinfachung der
Akt'ienkapitalstruktur der Gruppe Natio-
nal und Cygne vom Oktober 1975, an
welcher mehr als 95 Prozent der Aktionä-
re teilgenommen haben. Diese zwei Ope-
rationen erbringen der Gesellschaft zirka
4,2 Millionen Schweizer Franken neue
Mittel.
Dank dieser merklichen Zunahme der ei-

genen Mittel ist es der Gesellschaft somit
möglich, die gegenwärtigen wirtschaftli-
chen Schwierigkeiten zu überwinden und
ihre Expansion weiter zu verfolgen. Die
Gesellschaft strebt dieses Ziel vor allen
Dingen durch die Suche nach einer geo-
graphischen Diversifizierung ihrer Tätig-
keiten an, insbesondere mit Hotel-Mana-
gement-Vertragsabschlüssen. Trotz der
unbefriedigenden Entwicklung des Touris-
mus im Jahre 1975 in der Schweiz gelang
es der Gesellschaft, ihren Reingewinn zu
verbessern: Gegenüber der Vergleichspe-
riode des letzten Jahres konnte in den er-
sten neun Monaten 1975 eine Steigerung
erzielt werden. Dank dieser Entwicklung
und auf Grund der bereits eingegangenen
Reservationen für das nächste Jahr sieht
die Gesellschaft mit gewissem Vertrauen
der Zukunft entgegen, wie in einer Presse-
miHeilung ausgeführt wird. pd

Firmennachrichten

Kuoni-Brückenköpfe in Deutschland

Das Schweizer Reisebüro Kuoni hat in
Süddeutschland eine gute Marktpräsenz
aufgebaut. Nach München etablierte sich
Kuoni auch in Freiburg i. B., Villingen
und Konstanz mit Verkaufsstellen. Diese
grössere Aktivität ist nicht zuletzt darauf
zurückzuführen, dass es nach 1973 Kuoni
verwehrt wurde, die eigenen Prospekte in
deutschen Reisebüros aufzulegen. Die do-
tränierende Touristik Union International
(TUI) hatte mit ihrer Drohung auf Li-
zenzentzug bei ihren zahlreichen Tochter-
gesellschaften (Touropa, Airtours, Schar-

now, Transeuropa, Hummel, Tigges, Twen-
Tours) zu dieser direkten Marktstrategie
Kuonis den Anstoss gegeben. Die anfäng-
lieh kleine deutsche Kuoni-Kundschaft
von rund 5000 hat sich bis 1974 um etwa
15 °/o vergrössert. Für 1975 erwartet Kuo-
ni eine weitere Zuwachsrate um 25 °/o.

chg
Rossignol stellt um

Die Firma Haldemann und Rossignol SA,
Stans, hat beschlossen, Strukturänderun-
gen durchzuführen und Dispositionen zu
treffen, um die Fabrikationskosten zu re-
duzieren. Ab 1. April 1976 soll die Fabri-
kation der gesamten Skiskala von Stans
nach Bière verlegt werden und in die
Westschweizer Filiale des Stanser Unter-
nehmens integriert werden. Die Handels-
tätigkeit, die Abteilung Ski-, Bindungs-
und Schuhimport, die allgemeine Verwal-
tung, der Kundendienst und die Werbetä-
tigkeit mit dem Rennlaufsektor werden in
Stans konzentriert. Die Umstrukturierung
wird die Stanser Fabrik 18 Arbeitsplätze
kosten. In Bière müssen hingegen 15 neue
geschaffen werden. sda

100 Jahre Glashalle Fäh Rapperswil

1875 gründete Johann Fäh, der Grossva-
ter des heutigen Besitzers, in Kaltbrunn
ein Handelsgeschäft, das er 1891 nach
Rapperswil in das neuerrichtete Haus zur

Glashalle verlegte. Sein früher Tod unter-
brach den weiteren Ausbau, der unter sei-

nem Sohn, Hans Fäh-Nägeli, wieder stark
einsetzte. Dieser steuerte das Unterneh-
men tatkräftig und umsichtig durch gute
und schwierige Jahre. 1963 übergab er es
seinem Sohn, Hans Fäh-Brügger, doch ist
der Seniorchef weiter in der Firma tätig.
Das Wachstum der Glashalle fand seinen
Ausdruck in verschiedenen Um- und Aus-
bauten des Geschäftshauses, die in der
Einrichtung des modernen Hotel-Ausstel-
lungsraums im Jahre 1965 und in der um-
fassenden Neugestaltung des Ladens im
Jahre 1971 ihren vorläufigen Abschluss
fanden.

Waldhaus Sils Maria: 6 °/o Dividende
Im Geschäftsjahr 1973/74 hat die AG Ho-
tel Waldhaus Sils Maria einen Umsatz
von 3 962 298 Fr. erreicht gegen
3 815 187 Fr. im Vorjahr + 3,9 "/o) und
41 598 Logiernächte gegen 42 653 im
1972/73 — 2,5 %>). Das Ergebnis gestattete
Investitionen für Unterhalt und Erneue-
rungen für 542 000 Fr., Abschreibungen
von 172 866 Fr., Zuweisungen an die Re-
serven von 78 600 und die Ausschüttung
einer Dividende von 6°/o auf dem Aktien-
kapital von 500 000 Fr. Der Umbau vom
Herbst 1973 mit der Einrichtung einer
zweiten Halle, die auch für Tagungen und
Anlässe dient, und die Erstellung eines
neuen Kinderspielzimmers haben sich gut
bewährt und trugen bereits Früchte. pd

Arbeitszeitverkürzung durch Vertrag
Der Zentralverband schweizerischer Ar-
beitgeber-Organisationen hat seine grund-
sätzliche Bereitschaft erklärt, mit dem
Schweizerischen Gewerkschaftsbund über
Arbeitszeitverkürzungen zu sprechen. Die-
se hätten mit vollem Lohnausgleich, stu-
fenweise bis zur 40-Stunden-Woche und
erst bei einem Wiederanstieg der Kon-
junktur stattzufinden, und zwar gemäss
den Verhältnissen in den einzelnen Bran-
chen auf gesamtarbeitsvertraglichem We-
ge.
Der Schweizerische Gewerkschaftsbund
hat an seinem Kongress in Basel die Un-
terstützung der POCH-Initiative für die
40-Stunden-Woche mit Dreiviertelsmehr-
heit abgelehnt und seine Mitgliederver-
bände aufgefordert, mit ihren Vertrags-
partnern auf der Arbeitgeberseite Ver-
handlungen über stufenweise Arbeitszeit-
Verkürzungen aufzunehmen.

Kein Anschluss an die Währungsschlange
Nachdem Frankreich erneut Einwände
gegen eine Mitwirkung des Schweizer
Frankens in der Währungsschlange erho-
ben hat, kommt diese auf absehbare Sicht
nicht mehr in Frage. Die Schweizerische
Nationalbank bleibt aber Mitglied eines

Kontaktgremiums der europäischen No-
tenbanken, das Interventionen von Fall zu
Fall zur Ausschaltung unerwünschter
Wechselkursschwankungen vorbereiten
kann. Es ist zu erwarten, dass die Schwei-
zerische Nationalbank ihre Käufe am
Markt insbesondere mit der Deutschen
Bundesbank abstimmen wird, um den
Druck auf die D-Mark etwas zu mildern.
In der Zwischenzeit hat sich der Schwei-
zer Franken gegenüber den Schlangen-
Währungen - insbesondere der D-Mark -
weiter befestigt. Man rechnet nicht mit ei-
ner baldigen Aenderung der Wechselkurs-
Verhältnisse mit den europäischen Wäh-
rungen, wohl aber mit einem bevorstehen-
den Kursanstieg des US-Dollars.

Zusätzliche Konjunkturspritze
Die Finanzkommission des Nationalrats
beantragt, das Zusatzbudget des Bundes
für 1976 von 600 bis 700 Millionen Fran-
ken zu erhöhen. Gleichzeitig erklärte sich
aber die Kommission mit der Kürzung al-
1er Bundesausgaben um 10 Prozent ein-
verstanden, die nicht durch Gesetz festge-
legt sind. Dazu gehören zahlreiche Sub-
ventionen.

Verbesserte Arbeitslosenversicherung
Der Bundesrat hat die Bezugsdauer für
Taggelder der Arbeitslosenversicherung
von 120 auf 150 Tage erhöht. Dies bedeu-
tet. dass alle bereits ausgesteuerten Ar-
beitslosen im laufenden Jahr noch An-
spruch auf 30 zusätzliche Taggelder ha-
ben; d. h. ihr Einkommen bleibt praktisch
bis Jahresende gesichert. Anschliessend
steht ihnen im neuen Jahr wieder ein An-
spruch auf 150 Taggelder zu. Der Bundes-
rat hofft, mit dieser Massnahme die Ein-
kommen der Betroffenen bis zur Ueber-
Windung des Tiefpunkts der Beschäfti-
gung, der für das kommende Frühjahr er-
wartet wird, zu sichern.

Teuerungsausgleich wird bezahlt

Die SUVA-Lohnstatistik für das dritte
Vierteljahr 1975 zeigt gegenüber dem

Vorjahresstand eine Erhöhung der Stun-
denlöhne um 7,5 Prozent und der Monats-
gehiilter um 6,4 Prozent. Soweit die SU-
VA-Statistik repräsentativ ist - sie deckt
etwa einen Drittel der Arbeitnehmer ab -,
wurde somit der Teuerungsausgleich voll
ausgerichtet. Nur im Baugewerbe ist mit
einer Erhöhung der Stundenlöhne um
6 Prozent und der Monatsverdienste um
3.5 Prozent ein Reallohnverlust gegenüber
dem Vorjahr eingetreten. R. S.

»Ahm/
Grindelwald mit Kunsteis

Die erste Bauetappe des Sportzentrums
Grindelwald soll am 13. Dezember eröff-
net werden. Sie umfasst eine Eishalle mit
einer 30 X 60 Meter messenden Kunsteis-
bahn sowie eine Curlinghalle mit vier
Rinks. «Im Keller» finden sich das Zivil-
schutzzentrum und eine Einstellhalle.
Hallenbad und Restaurant harren nach
wie vor der Ausführung, da die Finanzie-
rung noch nicht gesichert ist.

Sommerschvvund in Adelboden

Dem soeben erschienenen Jahresbericht
des Kur- und Verkehrsvereins Adelboden
ist zu entnehmen, dass sich die Adelbod-
ner Wintersaison 1974/75 mit 132 800 Lo-
giernächten in Hotels und Pensionen auf
der Höhe des Vorjahresergebnisses halten
konnte. Die Gästezählung am 18. Februar
1975 ergab ein Total von 8615 in sämtli-
chen Beherbergungssparten. Der Sommer
1975 brachte indessen eine Logiernäch-
teeinbusse um 5 Prozent auf 90 600, wozu
die deutschen Gäste mit einer Einbusse
von 20 Prozent kräftig beitrugen. Der Be-
sucherschwund wird im Bericht als be-
trächtlich bezeichnet. Auch die Parahotel-
lerie verzeichnete Rückschläge.

Aktive Volkswirtschaftskammer

Auf rund 540 Millionen Franken beziffert
der Jahresbericht der Volkswirtschafts-
kammer des Berner Oberlandes den ge-
samten touristischen Umsatz im Einzugs-
gebiet. Die Volkswirtschaftskammer hat
sich auch im abgelaufenen Geschäftsjahr
für die Förderung von Fremdenverkehr
und Hôtellerie eingesetzt und vor allem in
Verkehrsfragen die Anliegen des Oberlan-
des bei Bund und Kanton tatkräftig ver-
treten. An der am 22. November in Spiez
abgehaltenen Jahresversammlung sprach
der bernische Volkswirtschaftsdirektor
Müller über staatliche Massnahmen gegen
die Rezession.

Lenker News

Die Transportkapazität der Skiliftanlagen
im Metsch-Gebiet wird durch den Ausbau
der Strecke Metsch-Metschstand um wei-
tere 100 Personen pro Stunde erhöht;
damit können nun in der Region Betel-
berg - Metsch - Bühlberg/Hahnenmoos
stündlich 16 710 Skifahrer transportiert

werden. Die an der Lenk zur Austragung
gelangenden Schweizer alpinen Damen-
meisterschaften geben Anlass zu bedeu-
tenden Pistenkorrekturen im Betelbergge-
biet, die auch den Nichtrennfahrern zugu-
te kommen werden.

Im Dorfkern sind durch die Gemeinde 87

Autoabsteilplätze für Dauerparkierer im
Winter geschaffen worden. Die Metsch-
Bahnen konnten durch zusätzlichen Land-
erwerb bei der Talstation die Zahl der

Gratisparkplätze von bisher 500 auf 1000

steigern. Mitten im Dorf entsteht das

neue Snack-Restaurant «Bingo» mit 130

Sitzplätzen, dem auch 18 Garni-Betten an-

gegliedert sind. r./pd

Sinnvolle Zusammenarbeit

Der im März 1974 unter dem Patronat
des Berufsverbandes Oberländischer
Holzschnitzerei von einigen initiativen
Bürgern der Kirchgemeinde Brienz ge-

gründete Verein «Fonds für künstleri-
sehen Schmuck» hat bereits eine rege Tä-
tigkeit entfaltet. Gemäss dem Zweckarti-
kel seiner Statuten hat er in den verflos-
senen anderthalb Jahren Holzschnitzerei-
Arbeiten in «Restaurants und allen der
Oeffentlichkeit zugänglichen Gebäuden
der Kirchgemeinde Brienz» subventio-
niert. So sind in enger Zusammenarbeit
zwischen Verein, Hoteliers und Wirten
schon drei beachtenswerte Werke entstan-
den. Durch einen Vertrag zwischen Auf-
traggeber und Verein sind die Subven-
tionsverhältnisse geregelt. Jedes Werk ist

im Besitz des entsprechenden Wirtes oder
Hoteliers. -oe

45 Prozent in 5 Jahren

In der Zeit zwischen 1970 und dem
3. Quartal 1975 haben sich die Lebensko-
sten in der Schweiz um den unerfreulich
hohen Satz von rund 45 °/o erhöht. Im in-
ternationalen Vergleich schneidet unser
Land indessen relativ gut ab; von den

wichtigsten Industriestaaten wiesen ledig-
lieh die Bundesrepublik Deutschland
(35 o/o), die USA (40 °/o) und Oesterreich
(43 o/o) tiefere Zuwachsraten aus, während
die inflationäre Entwicklung in Kanada
und in Schweden in den letzten Jahren
fast gleich verlief wie in der Schweiz.
Verschiedene Entwicklungsländer kennen
demgegenüber ganz andere Ausmasse des

Kaufkraftschwundes: In Argentinien zum
Beispiel stieg der Lebenskostenindex im
erwähnten Zeitraum um 772 °/o. pd

Nel Ticino ed oltre San Gottardo
La stagione invernale batte ormai alle porte
A Morbio Inferiore, presso il centro d'aequisti Serfontana, in uno scenario originale c

suggestivo, è stata presentata la stagione invernale 1975/1976 al sud delle Alpi. Per l'oc-
casione si è allestita una manifestazione di un certo richiamo, che ha voluto unire sim-
bolicamente «Ticinosci» (e cioè i dieci centri sciistici ticinesi) con la nota stazione turi-
stica grigione di Laax: il risultato, forse non del tutto previsto, è stato perö che si è par-
lato più di questo conosciuto centro che delle dieci stazioni ticinesi.

D'a/tra parte va detto, ad onor de/ vero,
c/ie /a rtag/oue i'nverna/e ri apre ne/
77c/no, a//7nregna de//'ord/uar/a amm/ni-
rtraz/one. Un po' dappertufto ri è provve-
dato ad eregu/re /avo/7 d/ m/g//or/a a//e

p/rte, ri rono porenz/a/e qua/c/ie in/ra-
rfri/Mnra r/cerr/va e rporf/va /na renza a/i-
dare o//re /'ord/7iar/a anint/n/r/raz/one.

Fra /'a//ro vi è renipre «na cerfa qua/
d/rperr/one deg/i Intervent/ e de//e in/z/a-
r/ve, in qnanlo non si r/erce a conga/are
al/orno ad una determ/nata rtaz/one fur/-
rt/ca /'mtererre cong/anlo deg/i erercenli,
deg/i a/èergalori e de/ rerponra/ü/i deg/i
//np/anfi di râa/i'fa. Cor! // Inr/rla /;a a

d/rpor/z/one un nu/nero i'nvero mo/fo
rcarro, re paragonato a/ rerlo de//a Sv/z-

zera, di reffi/nane iu'anc/ie a prezzo /or/ef-
far/o, co/nprendenti non ro/lanlo g/i
imp/a/tfi di r/ra/ita /na anc/ie a/Zogg/o e

v/»o.

Pral/ca/ne/ife ne/ Fic/no /e unic/ie in/z/a-
r/ve c/ie conrenrono a//o rc/atore di /are
c/ua/c/ie econo/uia rono date da//'a/>/)ona-

/neuro a Zu/oni (per f/c/neri e con/edernf/)
e da//a terrera gratii/ta (per g/i rtranier/):
39 Zu/o/n de/ va/ore e//etl/vo di 50 /ranc/ii
in vend/ta per 40 con /'aW/o/iamenfo e

25 "/o di rconro ru tutti g// i'mp/anf/ dl
r/ra/i'ta con /a terrera.

Oltre San Gottardo:
le novità non mancano

O/rre San Cottardo, /nvece, /a rtag/one ri
prerenta t/itr'a/tro c/ie priva di nov/rà. /tn-
zi nitro in /no/tirri/ui centri rono rfafi
cren/i niiovi i/npianti' d/ r/ra/ita, ri rono
a/np/i'afe /e i/i/rarfri/ttiire rport/ve, rono
rorli mo/ti nitovi a/fterf/n. La magg/or a/z-

Äo/idanza di i/npi'anti e di in/rartriittiire,
ed im nu/nero nio/ro p/'/i a/to di port/ /etto

ro/io, /orre, /e caratter/rt/c/ie pecid/ari"
de//a nuova rtag/one a/ dz' /à de//e A/pi.

Un'a/tro e/e/nento importante de//'/7ivemo
7975/76 è dato da//'erfenderri de/ prezzi
harr/ per // per/odo c/ie precede e que//o
e/ie regne /a rtag/one rc/i'rt/ca vera e pro-
pria. Un po' in tutfe /e region/ de//a Sv/z-
zera vi rono rfaz/oni c/ie o//rono prezzi
/or/etfari, mo/to /ntererranti, per retfi-
mane rci'i'rtic/ie e di rci di /ondo, g/à in

d/ce/uire, qua/ido, appiinto, i prezzi rono
p/u Z/arri.

in genna/o, e da meta marzo //ne a/ ter-
m/ne de//a rfag/one, non rono meno di

una rettant/na /e rfaz/oni tur/rt/c/ie c/ie

o//rotio comZu'tiaz/oni /or/eftar/e a prezzi
vanfagg/ori comprendenti a//ogg/o, pen-
r/one (per /o p/ii mezza penr/one ma m

mo/fZ cari anc/ie penr/one comp/etaj,
/ez/oni di rci, ai/i/o/iamenti genera/i ru/g/i
imp/anti d/ r/ra//ta, ecc.

Prezzi fissi

G// ai/ftonamen/i reg/ona/i com/nnanfi ah-

//ondano un po' dappertu/to. Fr/rtono
pure ahhouamenti a tag/iaudi c/ie conren-
rono a/tri ut/// r/rparmi. /Ve/ rettore de/

prezzi a/i/erg/u'eri mer/ta di errere rotto/i-
neata /'infroduz/one, ru varia rca/a, de/

prezzi rea/i //rri, in rorfifuz/one di giie/li
m/n/mi e marr/mi. Fer çuanto concerne
po/ // «caro» prezzi /a p/acere cortafare
c/ie vi rono rtaz/oni c/ie /innno rapulo
contenere /'aumenro entro / //mit/ de/ r/n-

caro de/ corto de//a v/ta. rluc/ie /a dove vi

è rtato un aumenro magg/ore, ri è quari

rempre dato prova d/ moderaz/one ed

egiu'/i/ir/o; de/ rerto non Z/arla paragonare
/ prezzi' de//e d/verre o//erle, ma anc/ie /e

prertaz/oni garant/te da//e d/verre co/nM-

naz/oni /or/ettar/e.

Turismo faniiliurc

Un po' dovuni7ue, r/a pure con una cer/fl

/entezza, ci ri rta rendendo conto de//7w-

portanza c/ie va arrumendo // fur/rrtif
/ami/i'are. 77/ qui /'/mpregno a creare de-

terminate in/rartrutture per c/ii ri reca in

vacanza d'/nverno con /a /am/g//a, ma

non è a//atto rc/afore e per c/ii /nvece

vorrehAe rc/are tutto // g/orno ma non

puô /ar/o, perc/iè /ia / la/nW/i/ ancore

p/cco/i c/ie r/c/i/edono di errere curai/ e

rorveg/i'aft. G/à in mo/te region/ vengono

o//erte com/unaz/oni di /avore per /e

/am/g//e. G// an'// n/do er/rtono in a/mena

una rettant/na d/ rfaz/oni.
,S'u//e porri/n'/ità, /e com/n'/iaz/oni, /e /aei-

//taz/on/ o//erfe da//e d/verre rtaz/oni if"
verna/i er/rte una amp/a documentaz/one
di opurco/i ed/ta da//'U///ct'o TVaz/ona/e

Sv/zzero per // tur/rmo. a/"
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Tourisme et économie montagnarde

Anzère : un village témoin
A la faveur de plusieurs journées «portes ouvertes», la station valaisanne d'Anzère a

publié récemment les résultats chiffrés de son entreprise née au début des années 60 et
forte aujourd'hui de plus de 5000 lits implantés «ex nihilo» sur les hauts de la comniu-
ne d'Ayent. Au prix d'un investissement qui approche 180 millions de francs, injectés
ainsi dans l'économie touristico-montagnardc qui n'occupe guère que 10 hectares, mais
influence fortement, à tous points de vue, la vie de la population locale.

Fondée en 1962, Pro Anzère Holding SA
a construit ici, selon une conception
moderne de la planification touristique,
une station d'hiver et d'été qui compte
actuellement 200 chalets et, autour de la
Place du village, 17 grands chalets à

appartements; un parking souterrain de

500 places; 425 lits d'hôtel; un télécabine,
3 télésièges et 4 téléskis; une dizaine de

restaurants et trois dancings; enfin, diver-
ses installations de sport et d'animation,
telles que piscines couverte et de plein air,
tennis, curling, garderie d'enfants, place
de jeux, boutiques, etc.

L'immobilier au service de l'équipement

La gestion et l'exploitation de cette sta-
tion - qui ont le mérite d'une réelle trans-
parence - relèvent de quatre départe-
ments: l'immobilier, les équipements spor-
tifs, les activités hôtelières et l'exploita-
tion proprement dite (régie, promotion,
animation). La direction générale de Pro
Anzère Holding, que préside M. Xavier
Givaudan, est assumée par M. Victor
Simonin qui, en saison, dispose d'une
équipe de plus de 100 collaborateurs au
service des départements précités. A ce
niveau déjà, l'apport matériel du tourisme
est substantiel, puisque ce ne sont pas
moins de 2 millions de francs qui sont
versés chaque année sous forme de salai-
res.
Station principalement axée sur la para-
hôtellerie, Anzère est difficilement com-
parable toutefois aux anciens centres de

villégiature qui ont vu leur capacité
d'hébergement se développer considéra-
blement sous l'influence du «boom»
immobilier, au détriment du paysage et au

mépris des équipements collectifs d'infras-
tructure et de sport. Ici, l'immobilier a

réellement financé l'ensemble des installa-
tions, de concert avec la Commune
d'Ayent qui a vu ses recettes fiscales pro-
venant du tourisme passer de 11,6 °/o en
1965 à 44,4 °/o en 1973. L'investissement
en équipements sportifs atteint

"" 2400 francs par lit de -tourisme; pour
100 francs d'investissement immobilier, la
somme de fr. 8.70 a été investie en équi-
pements sportifs.

L'nc ambition déçue?

Avec un nouvel immeuble d'appartements
(400 lits) que la station s'offre en guise de
cadeau de Noël, Anzère comptera quel-
que 5500 lits. Le plan d'aménagement,
élaboré dès le départ, qui a notamment
strictement délimité les zones d'habitation
(chalets et Anzère-Village) et défini le sty-
le de construction, prévoit une capacité
d'hébergement maximum de 12 000 lits, le
seuil de rentabilité, justifiant les investis-
sements d'infrastructure et d'équipements
collectifs, se situant entre 7 et 8000 lits.
La jeune station du Haut-Plateau ne
cache donc pas ses ambitions, bien qu'en
vertu des nouvelles prescriptions fédérales
en matière de vente de biens immobiliers
aux étrangers, elle ne puisse plus vendre
le moindre m- de terrain et soit contrain-
te de placer le 35 °/o de ses appartements
sur un marché immobilier suisse pratique-
ment bloqué.

A comptes ouverts

Lors des journées «portes ouvertes», les

responsables d'Anzère ont présenté l'évo-
lution chiffrée de leur station, véritable
îlot touristique au cœur d'une très vaste
commune. Ils montrent notamment que la
population active travaillant dans le tou-
risme a passé de 1 %> en 1965 à 16,8 °/o en
1973 (245 nouveaux postes de travail,
dont 129 occupés par des citoyens de la
commune) et que la population elle-même
a considérablement augmenté, puisqu'on

Grands Vins mousseux méthode champenoise
:ç.

' /v. ''-*&*

dénombre 2722 habitants, dont 309 (y
compris 69 enfants) à Anzère... qui en
comptait 300 de moins il y 10 ans.
Les nuitées ont bien sûr suivi la même
marche ascendante, passant de 50 000 au
cours de l'année 1970/71 à 209 673 au
cours de l'année 1974/75, des chiffres très
relatifs dans la mesure où les statistiques
hôtelières et les statistiques para-hôteliè-
res sont difficilement comparables.

Objectif numéro un: le tourisme familial

Sur 3600 lits construits et placés en géran-
ce auprès de Pro Anzère, 2000 lits sont
remis dans le circuit de location (soit le
60 "/o du total); il convient d'y ajouter 425
lits d'hôtel (dont 250 dans le tout nouvel
hôtel Zodiaque). La proportion lits hôte-
liers - lits para-hôteliers n'est donc guère
favorable, puisqu'elle est de 1 à 10; cette
situation, en l'occurence, n'a rien de
catastrophique sur le plan des investisse-
ments collectifs, mais engendre naturelle-
ment un apport financier et économique
moindre, tous les experts touristiques
étant tombés d'accord pour reconnaître
que la nuitée hôtelière présente une «pro-
ductivité économique» plus importante
que la nuitée para-hôtelière.
Sur le plan de la commercialisation de la
station, Anzère se caractérise par deux
grandes catégories d'hôtes: les propriétai-
res d'une part et les locataires de leurs
unités immobilières d'autre part. Si l'on

Toit plat, matériaux de construction
alliant l'aluminium et le béton, grandes
baies, toute l'esthétique de cette bâtisse

aux dimensions modestes (elle mesure
16 m 75 sur 4 m 50, émerge de 2 m 50 du
sol) avait fait dire à une partie de l'opi-
nion publique qu'une architecture de cette
nature constituait un «crime de lèse-natu-

re». Le Corbusier eut sa revanche: en

1962, le Département public du canton de

Vaud classa la «Villa Le Lac» au nombre
des monuments historiques protégés!

Aujourd'hui, une aubaine!

Dix ans après le décès du célèbre archi-
tecte, l'Association internationale Le Cor-

Genève

Le Palais des Expositions, à Genève, sera
très occupé l'an prochain. En effet, ce
vaste complexe verra se succéder les
manifestations suivantes: véhicules utili-
taires et poids lourds du Sn/on mteriiafi'o-
un/ <7e /'aufomoôt'/e, du 24 janvier au
1er février; voitures, carrosseries spéciales
et accessoires de ce même Salon, du 11 au
21 mars; en avril. IFor/d Toiacco, exposi-
tion mondiale de l'industrie du tabac, et
Sn/o/i r/e /'ameuû/cmeur er r/e /a décora-
r/on; du 11 au 14 mai, 5/rev 76, une pré-
sentation de l'équipement automobile
spécialisé; Eurora/ 76, exposition interna-
tionale des moyens de sécurité et de sûre-
té industriels, dès le 13 septembre; F/ec-
7ro-Opr/ca er /nreracr/ve Comparer Gro-
p/rr'cx, salon des marchés de la technologie
électro-optique, au début octobre; 24e Sa-
/orr der arrr rrrénagerr, du 27 octobre au
7 novembre; en novembre, ce sera la deu-
xième .Foire de /a brocarde; enfin, en

sait maintenant par expérience que les

acquéreurs de résidences secondaires du

type de celles qui sont offertes à Anzère
se situent dans la classe sociale «aisée»,
on dispose de beaucoup moins de préci-
sions sur le niveau des clients qui louent
des chalets et des appartements. La politi-
que des prix nous en apprend plus sur
leur pouvoir d'achat et, à cet égard, M.
Simonin est catégorique: «Quel que soit le

prix de vente d'un appartement, son prix
de location, tel qu'il est fixé à Anzère, est

tout à fait concurrentiel sur le marché des

familles de la classe moyenne. Nous
avons même baissé nos prix et créé des

produits compacts (pension complète,
avec tickets-restaurants) qui se vendent
très bien, exclusivement à la clientèle
individuelle, par le truchement des agen-
ces de voyages dans 80 <7o des cas.»
La station d'Anzère, ainsi que nous l'ont
confirmé ses dirigeants, doit faire face à

une très forte demande de locations, éma-
nant des familles. La commercialisation
de l'hébergement privé et public ne pré-
sente pas de problème en saison; on ne

peut naturellement en dire autant de l'en-
tre-saisons. Fait symptomatique à relever:
à l'exception de quelques jours autour des

fêtes de fin d'année, la grande majeure
partie de la clientèle est formée de loca-
taires et non de propriétaires. Aussi ne
faut-il pas craindre d'affirmer que seule
une organisation de promotion et de ven-
te (plus précisément de location) efficace,
complétée sur place par une véritable
politique d'animation permanente, est en

mesure de faire vivre une station, qu'elle
soit axée sur l'hôtellerie ou la para-hôtel-
lerie! Anzère, qui s'est assuré le concours
d'un .«sales manager», pratiquant un
«hard selling» à toute épreuve, veut à tout
prix montrer ainsi, sur ce plan-là, qu'elle
n'est pas une station aux volets clos. Mais
un nouveau village de montagne qui vit.
Familièrement. J. S.

busier, en accord avec la Fondation Le
Corbusier, propriétaire de l'immeuble,
aménage la villa en un «Musée vivant»
dans lequel le visiteur aura la surprise de
découvrir un charmant petit bâtiment
dont chaque élément avait été pensé en
fonction de sa destination: loger le père et
la mère de l'architecte, et recevoir occa-
sionnellement quelques amis. On trouve à

l'intérieur du mobilier dont le dessin avait
été réalisé par Le Corbusier. Ce «Musée
vivant» vient d'être .inauguré. Il constituera
sans doute un élément attractif de pre-
mier ordre dans le secteur du «tourisme
culturel» de la région vevcysanne.

F. M.

décembre, il y aura le Savi", le Salon
vidéo.

Pour 1977, toute une série de grandes
manifestations sont d'ores et déjà inscrites
au calendrier d'occupation du Palais des
Expositions, notamment une Foire inter-
nationale de la gastronomie. En attendant
la construction d'un nouveau Palais des

Expositions, non loin de l'aérogare de

Cointrin, où il occupera une surface de
60 000 m- - entreprise qui exigera une
dépense de 93 millions de francs - celui
de Plainpalais va rafraîchir sa halle prin-
cipale, dont le sol sera recouvert de nou-
veaux tapis tandis qu'un nouveau vélum
remplacera celui masquant actuellement
son immense verrière. Le grand restau-
rant sera doté d'une nouvelle décoration.
Un effort sera accompli également dans
le domaine de la climatisation, qui sera
améliorée dans certaines des halles. V.

Metyi/rass/e/i

Importantes subventions en faveur
du tourisme

La Commission cantonale d'encourage-
ment au tourisme a siégé à Berne sous la
présidence du professeur lost Krippen-
dorf et en présence de MM. Francis
Erard et François Lâchât, représentants
de Pro Iura et de l'ADIJ. Plusieurs pro-
jets concernant le développement du tou-
risme ont été examinés au cours de cette
séance, dont deux concernant le Iura.
Une subvention de 250 000 francs a été
accordée à la Municipalité de Tramelan
en faveur de la construction d'une pati-
noire artificielle, alors que la Commission
de tourisme du Plateau de Diesse s'est vu
octroyer un subside de 5500 francs pour
l'aménagement d'une nouvelle piste de ski
alpin à Chasserai. Les contributions
octroyées en faveur des équipements tou-
ristiques sont fournies par les recettes
provenant de la taxe cantonale d'héberge-
ment.

On prépare la saison d'hiver!

D'ici quelques semaines, l'hiver aura fait
son apparition sur les crêtes et hauts pla-
teaux jurassiens. En attendant l'arrivée de
la neige, l'Office jurassien du tourisme et
ses sections déployent une grande activité
pour mettre au point les derniers prépara-
tifs. Ces jours-ci, plusieurs équipes bali-
sent les quelque 250 km de pistes de ski
nordique qui sillonnent les hauteurs du
Jura. Les installations de remontées méca-
niques mettent la dernière touche à leurs
équipements. Sur le plan commercial, les
séjours forfaitaires de ski nordique, aux-
quels ont souscrit de nombreux hôtels du
Haut-Jura, sont présentement offerts un
peu partout en Suisse et à l'étranger par
les canaux de l'ONST et des agences de

voyages. Un important matériel de propa-
gande, financé par Pro Jura et qui est à

disposition des intéressés, est également
diffusé dans les lieux publics.

Le MOB sur le marché
allemand
Le Service publicité et voyages de la corn-
pagnic des Chemins de fer Montreux-
Oberland bernois, qui est placé sous la
responsabilité de M.Georges Tatixe, vient
d'effectuer un important voyage de pro-
motion en Allemagne. 11 s'agissait du
30è voyage de ce genre entrepris dans ce
pays depuis 1968; au programme, des visi-
tes dans 13 villes, réparties sur une pério-
de de 12 jours.
Au terme de ce marathon, M. Tauxe a
émis quelques considérations intéressan-
tes, qui s'inscrivent bien dans le cadre
d'une certaine reprise de l'économie aile-
mande (cf. également notre éditorial de la
page 1), notamment au sujet d'une aug-
mentation du nombre des touristes aile-
mands ayant séjourné à l'étranger au
cours de ces dernières semaines, ce qui
nous laisse espérer des jours meilleurs en
Suisse en 1976. Mais la tâche n'est pas
facile. «Ces contacts soutenus, nous préci-
se M. Tauxe, permettent de mieux jouer
la carte touristique montreusienne, face à

une concurrence toujours plus marquée
en provenance de tous pays, et dont les
offres sont parfois déroutantes!»
Les voyages de fin d'année, créés en 1969

par le MOB, connaissent un grand succès

et il y a tout lieu de penser que la venue
de groupes ira en s'intensifiant dans les
années à venir. A la suite de ses voyages
de promotion, le MOB est en mesure
d'annoncer, pour 1976, l'arrivée de 16

groupes, représentant 2780 personnes qui
séjourneront dans la station montreusien
ne de 2 à 8 nuits.

Pour une amélioration île la qualité
de la vie

Les «Africanistes»
se préoccupent du tourisme

(ATS/KIPA) La Société suisse d'études
africaines a tenu son assemblée générale
annuelle à l'Université de Fribourg, sous
la présidence du Professeur Hugo Huber.
Les travaux ont notamment porté sur le

tourisme de masse en Afrique et ses con-
séquences économiques, mais aussi cultu-
relies et sociales. Un film de promotion
touristique a été projeté et commenté. Ce

fut l'occasion de souligner l'isolement des

voyageurs occidentaux et le manque
d'échanges authentiques avec les Afri-
cains. Les congressistes on pris connais-

sance avec intérêt des recherches consa-
crées par l'Unesco au tourisme et à ses

effets sur les valeurs socio-culturelles des

pays du Tiers-Monde. M. Danneker, de la

Coopération technique suisse, a dressé un
tableau des effets économiques du touris-

me en Afrique qui sont loin d'être tous

positifs. M. Imfeld, de l'«Information -
Tiers-Monde», a proposé quelques solu-
tions qui concilieraient le désir de voya-
per des occidentaux et la volonté des

Africains de préserver et de faire mieux
connaître leur patrimoine culturel. Ceci

restera un des sujets de préoccupation des

«Africanistes» suisses pour l'année à

venir.

Concours international
des vins : la Suisse à l'honneur

(ATS) Trois vins suisses - un Dézaley
vaudois, un Pinot gris schaffhousois et un
Johannisberg valaisan - ont obtenu la
«grande médaille d'or» (premier prix) au
4e concours international organisé récem-
ment à Bratislava (Tchécoslovaquie) par
l'Office international du vin. Au Château
de Glérolles, près de Saint-Saphorin-La-
vaux, l'Office des vins vaudois a fêté
M. Marc Leyvraz, propriétaire vigneron à
Rivaz et président de l'Association vau-
doise des vignerons-encaveurs indépen-
dants, qui a obtenu l'une des grandes
médailles d'or pour son Dézaley 1971, qui
s'est classé au niveau des meilleurs vins
blancs européens.

Lors de la même manifestation, M. Mau-
rice Hostettler, de Bottens VD, a reçu des
mains de M. Jean-Paul Chaudet, syndic et
député de Rivaz, le «Chapeau noir» des

vignerons, qui ouvre toutes les portes du

vignoble vaudois, en récompense de son
premier rang au concours de dégustation
des vins organisé au Comptoir suisse de

Lausanne.

Du 28 novembre au 7 décembre 1975

Mille inventions au prochain
Salon de Genève

(ATS) 540 exposants + 20 "/o par rapport
à 1974) venant de 25 pays, présenteront
plus de mille inventions au 4e Salon inter-
national des inventions et des techniques
nouvelles de Genève, qui se déroulera du
28 novembre au 7 décembre. 65 "/o des

exposants sont des firmes et 35 °/o des

chercheurs privés, a notamment indiqué à

la presse M. Jean-Luc Vincent, président
du comité d'organisation de l'exposition.
Mis à part les 140 exposants de la section
suisse, la nation étrangère la mieux repré-
sentée cette année est la France, suivie de

l'Allemagne, de l'Italie, de l'Espagne, de

la Tchécoslovaquie, de la Pologne, etc.
Un jury international, composé de 40

spécialistes, évaluera la nouveauté, l'ingé-
niosité et les possibilités de commerciali-
sation de toutes les inventions; plusieurs

prix seront attribués.

L'une des caractéristiques de cette exposi-
tion réside dans le fait que les inventions
ne peuvent être présentées qu'une seule

fois. Le but de cette manifestation est.de

permettre aux inventeurs d'entrer en rela-

tion avec des industriels et financiers
venus de nombreux pays.

Vers une grande réalisation en faveur
aussi du tourisme culturel

Le futur Musée gruérien

(ATS) La pose de la première pierre du
Musée gruérien a eu lieu récemment à

Bulle. Ce sont les enfants du district qui
ont récolté quelque 1700 francs en chan-

tant le jour du premier mai qui ont payé

cette première pierre d'un bâtiment devisé
à 4,2 millions. L'actuel Musée est logé
dans une vieille bâtisse, où les très riches
collections ne peuvent pas être exposées

correctement, mais où elles sont encore
en danger, ainsi d'ailleurs que dans la
bibliothèque attenante.

Le bâtiment projeté sera édifié près du

Château de Bulle, mais essentiellement en

sous-sol pour ne pas gêner la vue sur le

Château. Le volume sera de 17 000 mètres

cubes, la surface de 2100 mètres carrés en

sous-sol et 750 mètres carrés au rez-de-
chaussé. Le bâtiment comprendra un
musée permanent, un musée pour exposi-
tions temporaires et des réserves. Consi-
dérés par de nombreux spécialistes corn-

me un des musées régionaux les plus
riches de Suisse, le Musée gruérien dis-

pose de quelque'10 000 pièces ayant trait
à l'art populaire, au folklore, au mobilier,
peinture, armes, témoins historiques.

Kloten s'est agrandi

Des changements sont à noter à

Zurich-Kloten. D'une part, le complexe,
déjà existant, de l'aérogare s'appelle
désormais «Terminal A» et d'autre part le

«Terminal B», dont la construction durant
plus de quatre ans a coûté quelque 300

millions de francs, a été mis en exploita-
tion le 1er novembre dernier. Il est desti-
né au trafic voyageurs avec aller et retour
à l'intérieur du pays, en Europe - à l'ex-
ception de l'Allemagne fédérale et de

l'Autriche - et à destination interconti-
nentale.

Par contre, le «Terminal A» groupe les

voyageurs à destination de l'Europe de

l'Est, de l'Allemagne fédérale, de l'Autri-
che, ainsi que les voyageurs en «charters».
Pour les automobilistes, il importe de

savoir donc que chaque «Terminal» a son

propre parking. Ce que le nouveau «Ter-
minai» a de particulier, c'est son long
dock de chargement et déchargement,
avec neuf places de stationnement prévues

pour les avions gros porteurs. Huit de ces

places peuvent accueillir des avions de

l'envergure d'un B-707 jusqu'au Jumbo ou
au DC-10.

Un attrait nouveau pour le tourisme culturel de la région vevcysanne

Le «Musée vivant» Le Corbusier
Le grand architecte que fut Edouard Jeannerct-Gris, plus connu sous le nom de Le
Corbusier, avait fait construire pour ses parents, en 1924, une petite maison en bordure
du Lac Léman, à Corseaux-Vevey, près de l'établissement de la plage. On peut bien

penser que cette villa avait été conçue dans un style qui, à l'époque, paraissait quelque

peu révolutionnaire.
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Le Palais des Expositions sera
très occupé en 1976
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Weil, wer der Bergkaffee- weiss er auch unsere Versuchen Sie den Kaffee
Versuchung einmal erlegen Freundschaft, die uns aus den Hochländern La-
ist, nicht mehr auf ihn ver- mit Kaffeepflanzern in den teinamerikas einmal selber!
ziehten mag. lateinamerikanischen Sie erreichen uns über
Undweil unserKundeweiss, Hochländern verbindet, zu unsere «Degustationslinie»,
dass die Kaffeequalität schätzen. Telefon 031 453455
umso besser wird, je höher Wie wir uns auf unsere 0. Aeberhard AG
die Pflanzung gelegen ist, Freunde verlassen können, Brunnmattstrasse 46a

können sich unsere Kunden 3000 Bern 14
auf uns verlassen; weil
jederfüreinen Freund sein
Bestes gibt.
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Cocotte de volaille «Jean Pierre»

Der Gastwirt sieht sich heute
einer in zunehmendem Masse
kritisch und preisbewusst den-
kenden Kundschaft gegenüber-
gestellt. Seine (nicht leichte)
Aufgabe ist es, mit einer zeit-
gemässen Menugestaltung und
Preispolitik die meisten dieser
Wünsche und Forderungen zu
berücksichtigen.

Ein Poulet sauté mit Tomaten,
Sweetcorn, Schinken, Erbsli und
Croûtons. Auf Spätzll angerichtet.

Dazu Jägersauce à part.

Eine Fülle von Pouletrezep-
ten «einmal anders» in Ver-
bindung mit den neuen
Haco-Spätzli stehen für Sie
bereit.

Poulet einmal anders
Unser Aussendienst-Mitarbei-
ter wird Ihnen beim nächsten
Besuch gerne verraten wie Sie
sich diese Rezepte beschaffen
können. Falls Sie aber nicht so
lange warten wollen, dann fül-
len Sie ganz einfach den unten-
stehenden Talon aus.

Es muss nicht immer Filet sein.
Ein oder zwei neue, originelle
Pouletgerichte stehen jeder
Menukarte gut an und lassen
sich, weil zweitens gesund und
erstens preislich interessant,
auch verkaufen.

Allerdings — und das gilt es be-

sonders zu beachten — sollten
die Rezepte auch wirklich neu
sein und dem Gaumen Freude
bereiten.

o«o»o«o#o #_o #o «_o «o •
ggfl | TALON

Einsenden an: Rezeptdienst

Basis-Rahmsauce
Eine rahmige Grundsauce mit
vielen Ableitungsmöglichkeiten

Name Haco-Spätzli aT®
«Chef»

Die mit der echten Form und
dem richtigen Biss — auch
nach dem Kochen.

Vorname
Name

Vorname

Betrieb

Adresse

PLZ/Ort

Adresse

Jägersauce
Mit vielen feinen Cham-
pignons. Bain-marie getestet,
wie alle Haco-Saucen.

Fabrik für Nahrungs- und
Genussmittel, 3073 Gümligen
Tel. 031/52 00 61Für alles was kühl sein muss

Paul Schaller AG, Stauffacherstrasse 60,3001 Bern, Tel. 031 413733
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Grosser Erfolg der «New Yorker XGEHO»
Eine Rekordzahl von Besuchern hat der Eröffnung der Hotel-Motel-Ausstcllung in den
vier Stockwerken des grossen New Yorker Coliseums beigewohnt. Die Aussteilung ist
nur Fachleuten zugänglich.

Für das Gastgewerbe wird ein mächtiger
Auftrieb durch die Zweihundert-Jahrfeier
der USA erwartet. Am 4. Juli 1776 fand
in Philadelphia die Unterzeichnung der
«Declaration of Independence» statt. Im
Hinblick auf die Feiern dieses Ereignisses
stand die Hotel-Motel-Ausstellung unter
dem Schlagwort: «I've got the spirit,
American Hospitality '76».
Rund 450 Aussteller beteiligten sich an
der diesjährigen Gastgewerbeschau. Dies
bedeutet einen leichten Rückgang gegen-
über den Vorjahren, zurückzuführen auf
die schwieriger gewordene Wirtschaftsla-
ge. Die Ausstellung wurde von zahlrei-
chen Ausländern besucht, insbesondere
wurden Hotelfachleute aus Frankreich,
Westdeutschland, Schweden, England und
Japan registriert.

Die Kosten drücken Uberall

Die eigentlichen Veranstalter der jährli-
chen Ausstellung sind die «New York Sta-
te Hotel and Motel Association», die
«Hotel Association of New York City»
und der «Geneva Executives Club». Die
Eröffnungsansprache wurde von Harry
Mullikin, Präsident der American Hotel
and Motel Association und gleichzeitig
Präsident der Western International Ho-
tels gehalten. Er betonte, wie wichtig es

für das Gastgewerbe sei, sich nicht nur
für den erwarteten Aufschwung im Jubi-
läumsjahr zu rüsten, sondern überhaupt
den grösseren Anforderungen der achtzi-
ger Jahre gerecht zu werden. Ueberall
sind steigende Kosten festzustellen. Der
Präsident zeigte sich jedoch über diese
Aufwärtsbewegung der Preise nicht be-
sorgt, sofern gleichzeitig die Qualität der
Beherbergung und Verpflegung auf ho-
hem Niveau gehalten werde. Die Kosten-
frage war Hauptthema der Fachtagungen,
die sich unter anderem mit der Kontrolle
und Regulierung der Nahrungsmittelprei-

Der junge Architekt John Portmann hat
eine Fülle neuer Ideen in diesem Hotel-
bau zur Verwirklichung gebracht. Vom
ersten Entwurf bis zur letzten Entschei-
dung benötigte er vier Jahre. Portmann:
«Sehen und gesehen werden» sei für viele
Menschen eine besondere Freude und
mache einen wichtigen Punkt in der An-
Ziehungskraft eines Hotels aus.
Das Hotel hat 22 Stockwerke. Es enthalt
800 Gastzimmer, davon 50 Suiten, die
rings um einen grossen gedeckten Hof an-
gelegt sind, der als Lobby dient. Von der
Decke hängt an einem einzigen starken
Drahtseil das Dach der Hotelbar. Als
durchsichtige Glas-Ballons steigen die
Aufzüge an einem Turm im Innenhof auf
und ab.
Wer bis zur vollen Höhe fährt, findet un-

se sowie mit der Energie-Einsparung in
den Betrieben beschäftigten.
Es ist natürlich unmöglich, bei der Fülle
des Ausstellungsgutes auf Einzelheiten
einzugehen. Auch in diesem Jahr hat sich
gezeigt, dass Dinge, die mit Automatisie-
rung und Mechanisierung des Hotelbetrie-
bes in Zusammenhang stehen, besonderes
Interesse finden. Darin drückt sich das Be-
streben der Hoteliers aus, durch Automa-
tisierung, wo das nur irgendwo durchführ-
bar ist, die stetig wachsenden Kosten in
Griff zu halten.
In diesem Zusammenhang ist besonders
das neue «Cardgard»-System zu erwäh-
nen, das seit zwei Jahren in manchen Ho-
tels ausprobiert wurde und sich anschei-
nend bewährt hat. Das System wurde aus-
gestellt von ADT Security-Systems.
Schloss und Schlüssel existieren nicht
mehr, sie sind ersetzt durch eine Plastik-
karte, die in den Türschlitz eingeführt
wird. Eine zweite Karte mit derselben Lo-
chung bleibt beim Empfangschef. Nur
wenn die beiden Karten übereinstimmen,
lässt sich die Türe des Gastzimmers öff-
nen. Gleichzeitig soll das Cardgard-Sy-
stem helfen Energie zu sparen. Wenn ein
Gast das Hotel verlässt und der Emp-
fangschef seine Karte entfernt, so wird
dadurch automatisch die Schliessung der
Klimaanlage im betreffenden Zimmer
herbeigeführt. Es sind noch Einsparungen
an Licht und Wärme mit dem «Card-
gard»-System verbunden.
Ein Informationsstand orientierte über
die Beschäftigungsmöglichkeiten von In-
validen im Hotel, insbesondere auch mit
dem Einsatz geistig etwas zurückgebliebe-
ner Personen. Sie können als Angestellte
in zahlreichen Abteilungen des Gastge-
werbes gute Dienste leisten. Der soziale
Zug der Zeit trat auch in einem anderen
Ausstellungsstand, der den Titel «Jobs for
Youth» trug, zutage. W. Sch.

ter einer blau schimmernden Kuppel das

rotierende Polaris-Restaurant. Das Polaris
befindet sich HO m über dem Erdboden
und gewährt eine weite Rundsicht über
die Stadt Atlanta und ihre Umgebung.
Das Restaurant dreht sich in genau 58

Minuten um die eigene Achse und bietet
184 Gästen Platz. Inmitten der Hotel-
Lobby befindet sich die Parasol-Lounge.
Das Dach der Lounge, eine schirmartige
Metallskulptur, hat ein Gewicht von mehr
als 13 Tonnen. Die Parasol-Lounge bietet
Raum für 80 Gäste.
In das Parasol hinein reicht der oberste
Teil eines grossen Vogelhauses. Dieses
Aviarium trägt zur Belebung der Hotel-
halle bei. Es enthält im wesentlichen drei
Arten von Vögeln: Papageien, McCaws
und Tucans.

Europäischen Charakter haben das «Side-
walk-Café» Kobenhavn und das Koben-
havn Restaurant. Zum Hotel gehören im
weiteren Hugos Gourmet Restaurant, in
dem besonders kontinentale Gerichte ser-
viert werden, und der Club Atlantis. Der
grosse Phoenix Ballroom zählt nahezu 2500

Beleuchtungskörper und fasst 1500 Ban-
kettgäste. Ein eigenes Stockwerk dient zu
Ausstellungszwecken. Mehr als 18 000

Quadratfuss stehen zur Verfügung. Es be-
darf kaum der Erwähnung, dass jedes
Gastzimmer farbiges Fernsehen besitzt,
weiterhin übergrosse Betten und teppich-
bedeckte Badezimmer. Eine grosse unter-
irdische Garage bietet Raum für 500 Wa-
gen.

Der Architekt soll dem Hotel helfen

John Portmann, der Architekt des Regen-
cy Hyatt House, gab in einem Interview
seinen Gedanken darüber Ausdruck, in
welcher Weise ein Architekt dem neu zu
bauenden Hotel und seinem Betrieb wirk-
lieh helfen könnte. Er hält es für grundle-
gend wichtig, dass der Gast eine Umge-
bung vorfindet, die er wirklich lieben
kann, in der er sich wohl fühlt. Das soll

Im Sommerhalbjahr 1975 verzeichneten
die deutschen Urlaubslandschaften teil-
weise beachtliche Steigerungen ihrer Gä-
steübernachtungen. Von April bis Septem-
ber stiegen die Uebernachtungen im Bun-
desdurchschnitt um rund 5 Prozent, wobei
besonders die Feriengebiete an der See

wegen des lang anhaltenden prächtigen
Sommerwetters teilweise noch weit höhe-
re Zuwachsraten registrierten. Bemerkens-
wert ist auch, dass die deutschen Mitteige-
birge mit ihrer günstigen Preissituation
viel mehr Gäste als im letzten Jahr hat-
ten, während in den traditionellen süd-
deutschen Feriengebieten Bayerns und
Baden-Württembergs die Saison eher
durchschnittlichen Charakter hatte.

und verkappte Prcssehilfe?

«Nichts liegt näher: Deutschland». Unter
diesem Motto steht die vom Deutschen
Fremdenverkehrsverband entwickelte
Werbekampagne 1976. In 12 Publikums-
Zeitschriften mit einer Auflage von mehr
als 15 Millionen werden im Dezember
1975 und Januar 1976 ganzseitige vierfar-
bige Anzeigen auf die Vorzüge des belieb-
testen Urlaubslandes der Deutschen hin-
weisen. Wie zwei Werbegutachten ergeben
haben, stellen in dem genannten Zeitraum
viele Bundesbürger die ersten Ueberlegun-
gen über den kommenden Urlaub an. Ne-
ben Familien mit Kindern sollen auch äl-
tere Personen und solche, die selten rei-
sen, auf die Vorzüge des Urlaubs im eige-
nen Lande angesprochen werden.
Von den Fremdenverkehrsverbänden wer-
den zusammen rund 400 000 DM, für die
Anzeigenschaltungen zur Verfügung ge-
stellt. Bei der Bundesregierung wurde eine
Beteiligung von 800 000 DM beantragt.
Mit Hilfe dieser Werbeaktion, die zum er-
stenmal in dieser Geschlossenheit durchge-

Die internationalen Kopenhagener Hotels
wie Scandinavia und Sheraton sind zwar
noch weit davon entfernt, Gewinne zu er-
wirtschaften. Aber ihre jährlichen Millio-
nenverluste scheinen sich allmählich zu
verringern. Die jüngsten Veröffentlichun-
gen sowohl der OECD als auch des Däni-
sehen Statistischen Amts geben ein relativ
günstiges Bild: Laut OECD-Jahresbericht
hat die dänische Touristik-Branche das

Jahr 1974 besser überstanden als die mei-
sten anderen westeuropäischen Länder.
Dort lagen die Mehreinnahmen aus dem
grenzüberschreitenden Fremdenverkehr
nur bei der Hälfte der inflationsbedingten
Kostensteigerungen. Dänemark dagegen
konnte bei einer Inflationsrate von 15

Prozent immerhin eine zwölfprozentige
Steigerung der Touristik-Einnahmen und
einen nur geringfügigen Rückgang der
Ausländcr-Uebernachtungen verbuchen.
Ein relativ starker Rückgang des Ameri-
kaner-Verkehrs war allerdings auch in
Dänemark unvermeidlich.

Ein Prozent Hoffnung

Die als nur begrenzt zuverlässig geltende
amtliche Hotelstatistik verzeichnet für
den Juli 1975 eine Bettenauslastung von
70 Prozent in Kopenhagen und 68 Pro-
zent im Landesdurchschnitt. Für die Zeit
von Januar bis Juli stieg die Frequenz im
Landesdurchschnitt allerdings nur gering-
fügig von 41 auf 42 Prozent, wobei jedoch
zu berücksichtigen ist, dass die Zahl der
gewerblichen Betten im selben Zeitraum
von 53 145 auf fast 55 000 anstieg. Von
den 4,1 Millionen Uebernachtungen in
den ersten sieben Monaten entfällt genau
die Hälfte auf Ausländer.

nicht nur für einige ausgewählte Gäste
der Luxusklasse gelten, sondern für jeden
Durchschnittsgast. Portmann ist hoch er-
freut, dass Menschen aller Gruppen und
aller Klassen das Regency Hotel lieben.
«Das ist gerade, was Architektur errei-
chen sollte», so sagt er. «Sie soll dazu ver-
helfen, den Menschen seelischen Auf-
schwung zu geben. Sie soll die Menschen
dazu bringen, dass sie bleiben wollen, wo
sie sich befinden.
Neben seinem Beruf hat Mr. Portmann
nur ein wirkliches Interesse: Philosophie.
Er liebt es, in der Welt von Ideen zu le-
ben und ausfindig zu machen, was die lei-
tenden Gedanken in früheren Epochen
waren. «Aber all das führt schliesslich
zum selben Ende», so sagt er, «und das
ist: eine Umgebung zu schaffen, in der die
Wünsche und Hoffnungen der Menschen
Erhebung finden.» Auf diesem Grund-
prinzip ist das Regency Hyatt House auf-
gebaut und von demselben Grundgedan-
ken ist der grosse Baukomplex des Peach-
tree Center geleitet, das Mr. Portman und
seine Mitarbeiter um das Regency Hyatt
House herum erstehen zu lassen im Be-
griffe sind. W. Sch.

führt werden kann, will der DFV dazu
beitragen, das Informationsbedürfnis der
Bundesbürger über die Inlandreiseziele
und das vorhandene touristische Angebot
besser als bisher zu befriedigen. Es wer-
den die Anschriften der 25 wichtigsten
deutschen Informationsquellen über touri-
stische Ziele und Angebote genannt.
Der Verband hat kürzlich in seiner Stel-
lungnahme zum Fremdenverkehrspro-
gramm der Bundesregierung darauf hin-
gewiesen, dass ein touristischer Informa-
tionsdienst aufgebaut sowie wirkungsvolle
Massnahmen zur Leistungssteigerung der
Betriebe und zur Verbesserung der Ab-
satzförderung ergriffen werden müssen,
um die Wettbewerbsfähigkeit des deut-
sehen Fremdenverkehrs zu sichern. Der
DFV teilt die Auffassung der Bundesre-
gierung, dass die kontinuierliche Entwick-
lung des Fremdenverkehrs von der Siehe-

rung der Rahmenbedingungen und der
Verbesserung der Erholungsmöglichkeiten
für breite Bevölkerungsschichten am
Fremdenverkehr abhängig ist.

Touristische Landsgemeinde - in
Deutschland ist's möglich

Nach 14jähriger Pause wird vom 22. bis
24. Juni 1976 in Bonn erstmals wieder ein
Deutscher Fremdenverkehrstag stattfin-
den. Die gemeinsame Veranstaltung der
Spitzenverbände des deutschen Fremden-
Verkehrs wird Diskussionsforum aller ak-
tuellen fremdenverkehrspolitischen Fra-
gen, insbesondere auch des konstruktiven
Zusammenwirkens von Bund und Län-
dem, sein. Bis dahin sollte auch die Dis-
kussion über das Fremdenverkehrspro-
gramm der Bundesregierung zu einem er-
sten Abschluss gebracht werden können,
um anschliessend in die Phase der Reali-
sierung eintreten zu können. DFV

Viele dänische Hotelbesitzer sprechen be-
reits von der Rückkehr des «goldenen
Jahres» 1972 und berichten von Kapazi-
tätsausnutzungen bis zu 99 Prozent, wie
etwa das unmittelbar neben dem Kopen-
hagener Hauptbahnhof gelegene Grand-
Hotel. Die Krise, in der sich viele däni-
sehe Hotels noch in der ersten Jahreshälf-,
te befunden hatten, scheint damit zumin-
dest vorübergehend gedämpft zu sein.

Die Grossen nagen an dicken Brocken

Trotz der positiven Statistik sieht der fi-
nanzielle Alltag bei den Kopenhagener
Hotels allerdings nicht so rosig aus. So be-
richtete die angesehene dänische Wirt-
schaftszeitung «Die Börse» Mitte Novem-
ber über Millionen-Defizite bei den drei
Kopenhagener Grosshotels Scandinavia,
Penta und Palads. Danach hatte das Ho-
tel Scandinavia im Rechnungsjahr 1974/75
ein Defizit von über zehn Millionen DM
- immerhin sechs Millionen DM weniger
als im Jahre zuvor. Die acht Kommanditi-
sten werden mit je einer Million DM zur
Kasse gebeten, darunter auch der einstige
«dänische Steigenberger» Oscar Pedersen,
der im Laufe des letzten Jahres seine mei-
sten Häuser verkauft hat. Die skandinavi-
sehe Luftfahrtgesellschaft SAS, ein weite-

rer Kommanditist bei Skandinaviens
grösstem Hotel Scandinavia, wurde mit
über zwei Millionen zur Deckung des De-
fizits herangezogen.

Beim Penta-Hotel beträgt der Verlust
«nur» eine Million DM. Er trifft zur ei-
nen Hälfte Skandinaviens grössten priva-
ten Reedereikonzern A. P. Moller, zur an-
deren Hälfte die Lufthansa, Sabena und

British Airways sowie einige ausländische
Banken.
Das direkt am Kopenhagener Rathaus-
platz gelegene Palads-Hotel hatte 1974/75
laut der «Börse» ein Defizit in Höhe von
1,5 Millionen DM, das aber weniger
durch ein verlustreiches Geschäft als
durch Kursverluste entstanden zu sein
scheint.
Im übrigen ist trotz der spürbaren Besse-

rung der Lage der Kopenhagener Hotelle-
rie deren Gesamtsituation nach wie vor
prekär - vor allem wegen der explosiv ge-
stiegenen Lohn- und Nebenkosten. Da-
durch sind selbst so renommierte Häuser
wie das «Angleterre» und das der SAS ge-
hörende «Royal» zwar nicht ins Schiin-
gern geraten, aber erstmalig in ihrer Ge-
schichte defizitär geworden. ku.

Mövenpick am Nil
Dieser Tage ist zwischen der Mövenpick
Projektierungs- und Management AG,
Adliswil, und der staatlichen ägyptischen
Hotel- und Restaurantgesellschaft
EGOTH ein Vertrag zur Erstellung eines
500-Betten-Motels mit Standort in unmit-
telbarer Nähe der Pyramiden unterzeich-
net worden.
Die Mövenpick-Gesellschaft wird gemäss
diesem Vertrag für die Architektur ver-
antwortlich zeichnen und als Generalun-
ternehmerin für den Restaurantteil fun-
gieren.
Die Betriebsführung wird in der Hand ei-

ner kleinen Betriebsführungsgesellschaft
liegen, an der EGOTH und Mövenpick zu
gleichen Teilen beteiligt sind. Zu diesem
Zweck wird Mövenpick einen gewissen
Anteil am Architektur-Honorar als Kapi-
taleinlage stehen lassen.
Weiter wird Mövenpick die Betriebsge-
Seilschaft gegen eine Abgabe mit gewissen
Dienstleistungen unterstützen und so da-
für sorgen, dass das geplante Motel und
die Restaurants nach den von Mövenpick
entwickelten Richtlinien und Erkenntnis-
sen betrieben und in der Lage sein wer-
den, gute Ergebnisse zu erwirtschaften.
Die Eröffnung des Motels ist für den
Sommer 1976 vorgesehen. Es wird den
Namen «Jolie Ville» tragen und total 248
Doppelzimmer, zwei Restaurants und eine
Bar aufweisen.
Eine Verwendung des Zeichens Möven-
pick für das Motel oder die Restaurants
wird zurzeit geprüft. Sie wird davon ab-
hängen, wie weit der künftige Betrieb mit
Mövenpick identifiziert werden kann. Der
nun abgeschlossene Vertrag ist das Ergeb-
nis verstärkter Bemühungen von Möven-
pick, das geäufnete Know How ohne
grössere eigene Investitionen auch in
Drittländern zu nutzen. AH

100 km Langlaufloipe
Die Schwarzwälder präsentieren zur Win-
tersaison 1975/76 eine Sensation in Mittel-
europa: 100 km lang wird eine durchge-
hende Langlaufloipe beschildert und auch

gespurt sein (extreme Wetterverhältnisse
vorbehalten). Diese Schwarzwaldspur ver-
läuft von Schonach über Schönwald -
Martinskapelle - Neueck - Thurner -
Weistannenhöhe - Hinterzarten - Rinken

- Feldberg - Stiibenwasen - Notschrei -
Hörnle - Wiedener Eck - Bolchen - Höh-
tann-Loipe Multen. Es ist die schönste
und schneesicherste Langlaufloipe in die-
ser Länge in Europa. Die durchschnittli-
che Höhenlage ist über 1000 m. An der
Strecke befinden sich sieben Rundloipen,
die den Spass für Skiwanderer und Lang-
läufer noch steigern. An zehn Einstiegs-
stellen stehen Orientierungstafcln mit In-
formationen (Herbergen, Hütten, Länge
der Streckenetappen. Wachsverkauf usw.).
Ein geübter Langläufer kann diese 100 km
lange «Schwarzwaldspur» in drei Tagen
durchmessen. Wer sich Zeit lässt, kann
die Etappen auf 8 bis 10 Tage ausdehnen.
Ein Prospekt wird dem Sportler, der auf
den Fussstapfen der Schwarzwaldwande-
rer begeistert in den Winter läuft, erläu-
tern, welchem Zeichen er folgen soll: wo
ein Gasthaus, Hotel, Café oder eine Ju-
gendherberge zur Einkehr auf ihn wartet,
wo er übernachten kann, wo er Wachs,
Skireparatur, Bus- und Bahnverbindungen
vorfindet.
Diesen Prospekt gibt es bei der «Arbeits-
gemeinschaft Skiwanderwege Schwarz-
wald», Hauptgeschäftsstelle Schwarzwald-
verein, D-78 Freiburg, Rathausgasse 33.
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Bankettgäste jederzeit

in 10 Minuten mit
Spezialitäten verwöhnen
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6002 Luzern,.Tel. 041/55.95 05 •

f'uie/i/io/ der Rege/icy 7/yuf/ Hofe/r mir r/er P«ra.vo/-Lotmi,>e

Leicht besser und trotzdem Millionendefizit
Wie bisher in jedem Jahr, haben die dänischen Hoteliers in den ersten Monaten des

Jahres laute Kassandra-Rufc ausgestossen. Aber wie ebenfalls alljährlich zeigt cine Be-
Standsaufnahme am Ende der Saison, dass es so schlimm eigentlich doch nicht war,
ja, dass man sogar ganz zufrieden sein konnte.

Wenn ein Philosoph ein Hotel baut
Das Regency Hyatt House in Atlanta, Georgia, rühmt sich, «das erste Hotel seiner Art»
in der Welt zu sein. Vielleicht ist dieser Ausdruck etwas übertrieben, aber sicher ist es,
dass dieses ungewöhnliche Luxushotel eine Reihe von Einzelheiten bietet, wie sie sonst
kaum irgendwie anzutreffen sind.

Am nächsten liegt der deutsche Gast
An seiner Herbsttagung in Duisburg zeigte sich der Deutsche Fremdenverkehrsverband
befriedigt vom Sommerergebnis 1975. Damit ihn auch dasjenige von 1976 zufriedenstcl-
le, startet er bereits im Dezember eine grosse Werbekampagne.
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rationalisieren

bietet ein interessantes
Sortiment vorzüglicher

küchenfertiger
Produkte

Ka rtoffelprodukte
diverse Salate

Tiefkühlgemüse
Gnocchi

Aus dein Blickwinkel des Bauherrn

«Während des ganzen Umbaus
wardas Hotel geöffnet. Jedes Zimmer,

das nicht gerade umgebaut wurde,
war täglich belegt.»

Kartoffelflockenfabrik. 4900 Langenthal

Abt. Kadi-Frites Telefon 063 24156

Chef-Torchons
Art. Nr. 100-1, aus ia Spezial-Tor-
chongewebe, Zwirn, écru, 45 X 75 cm

Stückpreis bei Bezug von

St. 25 50 100

Fr. 2.30 2.20 2.10

Bestellen Sie bitte heute noch! Telefon (041) 22 55 85

Abegglen-Ffister AGr Lüzern

ORTOBAU AG,Dörflisfrasscll2,8050 Zürich,Tel 01484423, Generalplanerund Generalunternehmer

ORTg
itemehmer

«Nachdem wir heim Bau des Personalhaii-
ses des Hotels Atlantis gute Erfahrungen mit der
Ortobau und Architekt O. Rajki gemacht hatten,
lag fur mich auf der Hand, ftir den Umbau des
Hotels Montana die gleichen Leute zuzuziehen.»

Was erwarteten Sie von Ortobau?
«Ich erwartete, dass der Umbau sorgfaltig

durchgeführt wird, und zwar so rasch wie miig-
lieh... Ich wallte mich entlasten.»

7/wÄj/r/o//Cn/ff/n'o/i, cter/Zofe/A/on/ana Zi'/V/c/j /I (7,
/>£/ M/we/wn //i/m7ov:

C/miflW wf immerjc/uv/w/ger a/i ein Afa/ioii.»

Warum entschieden Sie sich für einen
Generalunternehmer? Bei einem Umbau ist
das ja nicht selbstverständlich.

«Ein Generalunternehmen erfasst die ganze
Aufgabe und gewährleistet eine bessere Kourdi-
nation.»

Haben Sie von Orlobau Anregungen be-
kommen, die den Umbau verbesserten?

«Ja, besonders vont Bauführer und vom
Projektleiter von Ortobau, die sich sehr einsetz-
ten und die schwere Aufgabe meisterten.»

«IK/Wiofc?« mc/irA'om/oif um/ 2te?i/em//c/iA'e/f,
i/nt/ J/eZte/wAs/w/in/iig wr rai/ouc//cr.»

Niemand kann wohl alle Erwartungen er-
füllen. Wo sind Sie eher enttäuscht worden?
Oder was könnte man verbessern?

«Man sollte sich auf Firmen verlassen, für
die der Generalunternehmer einstehen kann.
Wir haben es gut gemeint und auch Firmen bei-
gezogen, die früher für uns arbeiteten.Das führte
dann zu einer Verzögerung.»

"Wie wurden Sic über den Baufortschritt
orientiert?

«Wir hatten jede Woche eine Zusammen-
kunft auf der Baustelle. Ausserdem orientierte
Ortobau in schriftlichen Rapporten. Wir w urden
gut orientiert.»

D/e moi/crm? fiacto/i/Äc </« 7fû-Room Àïmr//, Zta/m/io/p/afz (7,

«'/i Zwc/ggerc/iq// f/cr//ofe/ A/on/aua ZiVr/c/i /IG

Wie stand es mit dem persönlichen Ein-
Satz der Ortobau-Mitarbeiter?

«Sehr gut. Der persönliche Einsatz der
Ortobau-Mitarbeiter war einwandfrei. Wir hat-
ten immer einen sehr regen Kontakt und haben
uns gut verstanden.»

Wie sehen Sie das ganze Umbauvorhaben
im nachhinein? Entspricht der Umbau Ihren
Bedürfnissen?

«Der Umbau entspricht unseren Bedürf-
Hissen voll und ganz. Der Verw altungsrat und die
Aktionäre haben Freude daran. Wir haben rieh-
tig gehandelt.»

Was für Tips können Sie einem Bauherrn
für einen Umbau geben?

«Ich würde raten,vorhereinegenaucUnter-
suchung des Objekts durch ein Ingenieurbüro
vornehmen zu lassen, um Überraschungen mög-
liehst zu vermeiden.»

War die Bauzeit eine Belastung für Sie?
«Während des ganzen Umbaus war das

Hotel offen. Jedes Zimmer, das nicht gerade um-
gebaut wurde, war täglich vermietet. Abends,
wenn die Arbeiter fortgingen, w urde das Haus
gereinigt, um die Gäste nicht ganz zu vcrschrek-
ken. Für diese Leistung möchte ich unserer Lei-
terin Frl. M. Portmann und ihren Mitarbeitern
den besten Dank aussprechen,
feil bin froh, dass der Umbau fertig'ist.»

WürdcnSiewiedermitOrtobauumbauen?
«Jawohl, ich würde ohne weiteres wieder

mit Ortobau bauen oder umbauen.»

Z)w neue Co/fceS/iop «fej Afo/i/ana j/c/if auc/i exfemra
Gäf/e/i o/ftvi

Architekt: Otto I. und Stefan Rajki, dip!.
Arch. StA, Universitätsstrasse 87,8006 Zürich

Ingenieur: F. Minikus + E.Witta, dipt. Bau-
ingenieure ETH/SIA, Biberlinstrasse 16,8032
Zürich

Planungs- und Baumanagement: Orto«
bau AG, Zürich

Generalumbauer

Als Generalumbauer nützt Ortobau
alle technischen und organisatorischen
Möglichkeiten aus, Umbauprobleme wirt-
schädlich zu lösen.

Ortobau durchleuchtet dasganzeBau-
werk, berücksichtigt geänderte Ansprüche
und verbessert die funktionelle Qualität.
Gerade fiirUmbauten braucht es ein erfah-
renes Planungs- und Umbaumanagement.
Jemand, der alle Fäden in der Hand hält.
Für Sie.

Ortobau kennt die leistungsfähigen
Unternehmer, Lieferanten und Handwer-
ker. Ortobau sorgt dafür, dass ein Umbau
aus einem Guss entsteht. Mit Ortobau
haben Sie einen einzigen Vertragspartner.

Ortobau bietet auch beim Umbau to-
tale Dienstleistung.

SEEEfflER DIRNDL sus
S Jüte sH É§pP g

«J ©

SEEL&LER DIRNDL S
SURER DISCOUNT S

5616 MEISTERSCHWANDEN, BOX 8
TEL. 064/543133

Die prachtvollsten Stickerei-Dirndl kauft man am
günstigsten im SUPER-DISCOUNT, grösste Aus-
wähl der Schweiz! Bevor Sie ein Dirndl kaufen,
vergleichen Sie unbedingt unsere Traummodelle
und Preise. Kein Kaufzwang! Keine Nachnahme!
Verlangen Sie noch heute eine unverbindliche

AUSWAHL (Taillenmasse angeben).
g
%

Aufgrund unserer grossen Herbst-
Eintauschaktion haben wir eine Anzahl

neuwertiqe Occasions-

Kaffeemaschinen
preisgünstig mit Garantie abzugeben.
Rufen Sie uns an oder schreiben
Sie uns.

Supresso AG
(Mitglied der Kaiser-Firmengruppe)
4002 Basel, Tel. 061/34 02 88

Günstig abzugeben
mit Vollgarantie

fünf Eiswürfelautomaten

Tagesleistung (kg)
Neupreis (Fr.)
Spezialpreis

50 50 50 75 200
4500 4500 4500 5700 9500

260 2800 2800 3500 5700

Kältetechnik AG, 3052 Zollikofen
Telefon (031)57 0617

6769

Der überaSS- und
nvalles-inbegriflenHfcfc -Container

Er hilft auch Ihnen, Ihre
Abfallprobleme zu lösen!

1 Firma

| Adres

Wegen seiner vielen
Vorteile und des vernünftigen Preises hat ersieh
in der ganzen Schweiz seinen Platz erobert.
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Congrès américains à l'étranger:
la menace se précise
(AIH) La Commission du budget de la Chambre des Représentants des Etats-Unis a
décidé de pénaliser la tenue de congrès ou de réunions à l'étranger par une loi sur la
non-déductibilité fiscale des frais engagés à cet effet. Les contribuables américains
seront autorisés à déduire les dépenses de deux déplacements par an, mais celles-ci
seront plafonnées au tarif des billets d'avion de deuxième classe et au montant des frais
de déplacement accordes aux fonctionnaires.

Cette proposition ne peut que nuire au
développement de la coopération interna-
tionale. Elle privera certains pays d'un
apport important de devises, ce qui les

forcera à demander l'aide des organisa-
tions monétaires internationales. De plus,
il est possible que d'autres pays mettent
en place des législations similaires quant
aux congrès et réunions tenus aux USA,
ce qui créerait une atmosphère nationalis-
te et protectionniste préjudiciable aux
relations internationales en général et à

l'industrie touristique en particulier.
11 est certainement inutile qu'un grand
pays contribue, même par des voies
détournées, à accroître les difficultés du
tourisme, première industrie mondiale, en
limitant administrativement les possibili-
tés de déplacement des voyageurs, hom-

mes d'affaires et congressistes américains,
alors que déjà en 1975 leur nombre a
diminué en raison de facteurs économi-
ques.

L'Association internationale de l'hôtelle-
rie espère fermement que le Gouverne-
ment américain pèsera les conséquences
de cette proposition qui présente, appa-
remment, des avantages à court terme,
mais ne peut, à long terme, que présenter
de graves inconvénients. Dès mai 1975,
lors de son congrès de Budapest, l'AIH
avait demandé que de telles mesures
soient évitées. Aujourd'hui, elle renouvel-
le sa mise en garde et regrette que les

promesses de libre circulation formulées
lors de la Conférence d'Helsinki soient si

rapidement remises en cause.

Marché total
4 150

410

1 698 400

Nombre de réunions
Nombre moyen de

participants
Nombre total de

participants
Dépense moyenne
de chaque participant

Le chiffre concernant la dépense moyen-
ne par participant est extrêmement inté-
ressant, puisque si l'on prend comme indi-
ce 100 les dépenses des touristes natio-
naux, on arrive, pour les participants aux
congrès internationaux à un indice de

363,6 (à l'exclusion des frais de transport).
Le marché «libre» de ces congrès interna-
tionaux est donc estimé à une valeur se

situant entre 775 millions de dollars
(valeur eh 1972)"et 1,05 milliard de dol-

lars, toujours à l'exclusion des frais de

transport encourus pour se rendre dans le

pays où se déroule le congrès.

La structure de la dépense moyenne par
participant est indiquée comme étant la
suivante:

• logement et nourriture
achats divers
loisirs et distractions
autres

64 »/o

14,6 %
10,4 %

11 %'

Novotel: nouvelle phase d'expansion
Lors de son récent show, présenté à l'occasion du lancement de ses actions sur les prin-
cipales places financières européennes, Jacques Borel avait notamment déclaré qu'il
n'existerait plus, d'ici une dizaine d'années, que trois grandes chaînes d'envergure euro-
péenne: la sienne, «Forte Trust Houses» en Angleterre, et Novotel en France.

Sans vouloir trancher la question de
savoir dans quelle mesure d'autres grou-
pes importants (comme la CIGA italienne
et son nouveau patrimoine parisien, le
«Grand Metropolitean» avec ses filiales
françaises et Wagons-Lits/Nestlé, avec les
8000 chambres de ses Etap-Hôtels), sub-
sisteront, on se demande si Novotel n'a
pas voulu prendre «la fuite en avant» en

annonçant qu'elle entrerait dans une nou-
velle phase de son expansion européenne.

«Sphère» absorbera la chaîne Ibis

Un des membres de la direction du déve-
loppement de Novotel, M. Robert Molina-
ri, vient d'entrer au directoire de «Sphère
SA» (qui est la firme sous laquelle se

présente la chaîne hôtelière Ibis). 11 a été
nommé président d'Ibis SA, filiale de
Sphère, laquelle comprend désormais la
compagnie La Henin (55%), la SIEH,
holding de Novotel (25 %) et la Caisse de
Dépôts et Consignations (10). Cet
ensemble devrait, compte tenu des con-
versations en cours avec la Compagnie
internationale touristique et hôtelière
(ITH), être élargi d'ici la fin de l'année,
grâce à la participation du Crédit Lyon-
nais, d'ELF et du groupe Renault.

Gastronomie et vins à travers les provinces de France (20)

Le Béarn
Le Béarn, devenu le département des

Pyrénées-Atlantique, englobe le Pays bas-
que, qui comprend la Côte de l'Atlantique
de Bayonne à Hcndaye.
La gastronomie y inscrit à son tableau la
piperade, cette tranche de jambon de
Bayonne accompagnée d'oeufs, de tomates
et de poivrons cuits, ainsi que le poulet à
la basquaise, lequel est sauté et accompa-
gné des mêmes légumes. Quant à la char-
cuterie basque, c'est surtout le merveil-
'eux jambon de Bayonne qui ne manque
pas d'amateurs.
Plus à l'est, au coeur du Béarn proprement
dit, ce sont les garbure et la poule au pot
qui dominent. La garbure est tout bonne-
nient une potée très épaisse faite de confit
d oie ou de canard avec des choux et des
fèves. Enfin, n'oublions pas toute une
serie de gibier à plumes: palombes, orto-
'ans, bécasses, etc.

Le marché des congrès internationaux
(OMT) L'enquête sur le marché des congrès internationaux a été récemment publiée
par l'United States Travel Service. Elle distingue les congrès devant se tenir, pour une
raison ou une autre, au lieu du siège de l'organisation qui les patronne, et le «marché
lilne» des congrès (37% du total en 1973 et 1974) qui peuvent avoir lieu dans n'im-
porte quel pays.

Les principaux chiffres concernant ce marché sont réunis dans le tableau ci-après
(moyenne des années 1973-1974):

Lu or/rc r/ui rév/r r/fl/is /'/Wnj/rie /ouri,:/ir/i/c n'a /x/.v empêc/té /e r/iracle/ir généra/ <7e

/7/o/c/ C/zozz/zzzzzzz/z e/ préw/c/zf r/e /rz FÄ/mzf/o/z r/c.v /z<?/W/<?z\ï z.v/y/c'/zV//.ï, ^/'z'/zvc.sv/r t/a/tf
/zz czz/zM/zzc/zozz z/'zzzz zzozzve/ /zg/c/. Le «No/», ,vz/zzé zzzz ce/z/ze é/7/rtz/zz, cozzi/jzztz/r/ /?/zz.v

r/c 200 c/mmôraî, d/vere ja/on.r, rfei/.v rarla/iranlx, /roiv xn//e.v à monger, im /vir, un
/oyer e/ p/u.w'eurr ro//ex de con/e'rence. U'/i //euron de p/ur à /'égui'pemenr /lôle/i'er /'nier-
nul/ou«/ de cel/e i/nporinnle v/V/e d'/rraè'/.'

Marché «libre»
1 520 (37 %)

635

965 600 (57 %)

268 dollars

La chaîne Ibis a ouvert son premier hôtel
«2 étoiles» à Bordeaux en septembre 1974

et exploite des établissements à Tourcoing
(104 chambres), Paris-Bagnolet (414
chambres) et Sallanches (60 chambres).
Elle ouvrira son cinquième maillon à

Orléans et en mettra en chantier d'autres
d'ici fin 1976.

L'appui du secteur nationalisé

Ce qui nous paraît particulièrement inté-
ressant et même significatif pour la future
orientation d'une chaîne qui comprend
actuellement plus de 6500 chambres, c'est
la participation à la prochaine phase d'ex-
pansion de trois entreprises du secteur
nationalisé: le Crédit Lyonnais, le groupe
pétrolier ELF et la Régie Renault. Nous
ne doutons pas de tout ce que l'Etat,
par l'entremise de sociétés qu'il contrôle,
pourra donner à Ibis. Néanmoins, on
apprend avec un certain scepticisme que
l'expansion d'une chaîne privée, de ten-
dance très libérale, ne peut aujourd'hui se

réaliser qu'en recevant l'appui financier
de trois grandes entreprises du secteur
nationalisé de l'économie française, c'est-
à-dire, finalement, qu'en recourant à l'ar-
gent des contribuables! W. Bg.

Peu de fromages, mais de nombreux des-

serts alléchants: beignets et feuilletée
béarnais, choux à la crème de Pau, rous-
quilles d'Oloron.
Comme vins, le Jurançon blanc et rosé est
cité au premier rang et appartient à la
catégorie des appellations contrôlées. Il
dégage un bouquet très particulier qui
étonne et qui charme en rappelant la
canelle et l'œillet. Sait-on que le Jurançon
fut qualifié pour humecter les lèvres du
nouveau né devant grandir: sa Majesté le
roi Henri IV?
Le Madiran est un vin rouge titrant 11

degrés, robuste, charnu et fruité. Le
Pacherenc du Vie Bilh est un vin blanc de
même degré, moelleux, liquoreux avec une
sève rappelant quelque peu le Madère.
Les rosés de Béarn et le rousselet sont les

plus courants et consommés habituelle-
ment dans la région. Georges Liégeois

USA: coopérative à l'américaine

10 organisations de vente
s'associent
Au 1345 de l'Avenue of the America, à

New York, se trouve désormais le siège
d'une nouvelle société, placée sous la
présidence de M. William Stern, directeur
de Loews Reservations Inc: l'«Internatio-
nal hotel representatives information
association».
En effet, les dix plus grandes organisa-
tions chargées de la commercialisation et
de la vente de chambres d'hôtels aux
Etats-Unis se sont unies pour échanger
leurs idées et leurs expériences, tout en
développant leurs affaires. La nouvelle
association, qui risque de faire un certain
bruit dans l'hôtellerie américaine, se pro-
pose également d'échanger des informa-
tions sur les hôtels et sur les fournisseurs.

L'hiver au Québec:
l'exotisme en blanc

£v-

• Montréal possède désormais un nouvel
aéroport, point d'a'tfivéè et de départ de
tous les vols internationaux. L'aérapoii de
tVf/'ra/>e/ sera relié à Montréal et à l'aéro-
port' de Dorval (pour les vols' intérieurs)
par un service d'autocars.

• Lu Trappe au £>nc7>ec: c'est un nou-
veau programme de vacances, qui se

situera dans le décor de la forêt québé-
coise, avec l'atmosphère d'un camp en
bois rond du Lac Savane, un conteur, des

jeux, de la musique, des repas composés
de castor rôti, de civets, de galettes de
sarrasin, de crêpes au sirop d'érable, sans
oublier le verre de caribou. Après 5 jours
dans la forêt, 2 jours à Montréal pour y
goûter la vie à l'américaine'

• Le rW r/e /oui/ est l'une des grandes
attractions du tourisme hivernal au Qué-
bec. Les agences de voyages proposent
divers arrangements qui comprennent
notamment du ski «by night», une combi-
naison randonnée à ski et voiture de loca-
tion et même 12 jours de ski de fond en
compagnie des indiens du Nord du Cana-
da, avec logement dans les camps fores-
tiers.

• «Voyage d'expédition: l'Arctique», tel
est le programme d'un arrangement de
vacances particulièrement originales, puis-
qu'il s'agit d'une expédi'l/oii en Irai/ienu.r
tirés par des chiens dans le grand nord du
Québec où les visiteurs découvriront la
vie des esquimaux, les paysages de toun-
dra, la glace, la neige et la forêt à l'infi-
ni...
• Plus confortables seront en revanche les
séjours de ceux qui choisiront les nou-
veaux hôtels de Montréal. Le Mén'd/'e/i
(600 chambres de luxe), situé au centre de
la ville, comptera des salles de réunions
pour 2000 personnes, une piscine été/hi-
ver, six restaurants et bars, ainsi qu'une
discothèque. Le C/ialeaii AL/ra/>W, lui, de
la chaîne CP Hôtels, qui compte déjà
dans ses rangs le Château Champlain, à

Montréal, et le célèbre Château Fronte-
nac, à Québec, construit actuellement le
Château Mirabel, un hôtel de 318 cham-
bres sur le site du nouvel aéroport inter-
national de Montréal/Mirabcl.

Les ouvriers sont aujourd'hui
les principaux vacanciers
Les entrepreneurs de vacances à prix for-
faitaires dépendent à présent surtout de la
clientèle ouvrière, si l'on en croit M. Wilf
Jones, PDG de Cosmos, l'un des princi-
paux lour operators britanniques. II
affirme, alors que, jusqu'en 1970, les clas-
ses moyennes et supérieures dépensaient en
moyenne deux fois plus pour leurs vacan-
ces à l'étranger que la classe ouvrière, que
la situation a complètement changé main-
tenant. Les classes dites «supérieures»
sont devenues, en raison de l'inflation et

des écrasantes augmentations des impôts,
les «nouveaux pauvres», tandis que les
ouvriers, grâce à leurs salaires toujours
plus élevés, sont en passe de devenir les
«nouveaux riches». Cette évolution a per-
mis à son entreprise d'augmenter le nom-
bre des vacances vendues de 325 000 à

486 000 en 1975. Les commentaires de
M. Jones sont confirmés par l'organisa-
tion Thomson et, en partie, par l'agence
Thomas Cook. R. E.

Dès le 1er janvier 1976

OMT: nouvelle adresse

A la suite de la transformation de l'Union
internationale des organismes officiels de
tourisme (UIOOT) en Organ/ral/on mon-
r//a/e i/a lo/iràme (O/V/7"), le siège de cette
organisation a été fixé à Madrid. En con-
séquence, à dater du 1er janvier 1976, tou-
tes les communications destinés à l'OMT
devront être adressées comme suit:
Monsieur le Secrétaire général
Organisation mondiale du Tourisme
Avenida del Generalisimo, 59
E - Madrid 16
Case postale: Apartado de Correos
36 000 Madrid

Restructuration
à Aix-en-Provence
Le Centre d'études du tourisme d'Aix-en-
Provence, que dirige M. René Baretje,
vient de procéder à une réforme de ses

structures. Au terme d'une réflexion et
d'une évolution qui, en 15 ans, ont fait de
l'institution aixoise le centre d'études et
de recherches sur le tourisme que tous les
milieux spécialisés connaissent, et compte
tenu des impératifs inhérents à son déve-
loppement futur comme à sa mission
scientifique, le Centre a été appelé à

changer d'université et à passer dans
l'Université de droit et d'économie appli-
quée d'Aix.

Sous la nouvelle dénomination de
Centre des hautes études touristiques
Faculté de droit
2, av. Robert Schuman
F - 13621 Aix-en-Provence

et sous les auspices du Secrétgrait d'Etat
au tourisme et du Secrétariat aux univer-
sités, le Centre continuera comme par le
passé, et sous la même direction, à prépa-
rer un doctorat consacré au tourisme, et à

diffuser les publications qui ont fait sa

réputation. Le fonds documentaire corn-
prend quelque 12 000 ouvrages et s'accroît
de 1500 publications par an. Cette biblio-
thèque sera complétée par la mise en pla-
ce du projet CELTIC et par une banque
de données statistiques mise aussi sur sup-
port informatique.

Concorde:
dès le 21 janvier 1976

(ATS) Le supersonique franco-britannique
«Concorde» entrera en service commer-
cial régulier le 21 janvier prochain simulta-
nément sur Paris-Rio de Janeiro aux cou-
leurs d'Air-France et sur Londrcs-Bah-
rein, sous le pavillon des British Airways.
MM. Marcel Cavaille, secrétaire d'Etat
français aux transports, et Eric Varley,
ministre britannique de l'industrie, qui
viennent d'en prendre la décision, «confir-
ment ainsi, selon un communiqué publié à

Paris, les intentions exprimées dans le

passé d'une mise en service simultanée».

Il ne reste plus au supersonique qu'à rece-
voir, vraisemblablement au début de l'an-
née prochaine, sa certification définitive,
en quelque sorte son autorisation de mise

en service commercial. Les moteurs qui
équipent Concorde ont déjà reçu leur
visa; les appareils devant assurer les pre-
mières liaisons seront livrés aux compa-
gnies aériennes au mois de décembre.

I

CEE/ONU : planifier le

développement du tourisme
(ATS) Le développement du tourisme et
la protection de l'environnement gérés
convenablement peuvent être complémen-
taires mais il est essentiel de synchroniser

.les investissements d'infrastructure du
tourisme et les mesures de protection de
l'environnement qui est sans défense
devant le fait accompli.
Cette conclusion ressort d'un récent collo-
que organisé par la Commission économi-
que pour l'Europe (CEE/ONU) qui a sou-
ligné que le développement du tourisme
ne peut plus être abandonné à la crois-
sance spontanée: sa planification est
aujourd'hui une nécessité qui doit tenir
compte des politiques générales intéres-
sant le social, l'économique, la protection
de la nature et des sites historiques.
Le colloque a proposé, indique notam-
ment un communiqué de la CEE/ONU
publié récemment à Genève, que soient
établis de véritables inventaires des diver-
ses ressources nationales - naturelles et
culturelles - qui permettraient de détermi-
ner leur «capacité d'accueil» et par
là-même les limites du développement
touristique dans le cadre de l'aménage-
ment du territoire.
Les délégués des 31 pays et 11 organisa-
tions internationales qui ont participé au
colloque, tenu à Dubrovnik, ont aussi
souligné la nécessité de s'attacher plus
que par le passé aux problèmes sociaux
créés par le tourisme et à leur répercus-
sion tant sur les touristes que sur les
populations locales.

Une verte réaction de l'AIH:
(AIH) Les 150 experts du tourisme réunis
par la CEE pendant trois jours à Dubrov-
nik, ont réussi un tour de force: parler du
développement du tourisme sans, à aucun
moment, parler du personnel qui lui est
nécessaire. Pendant six demi-journées de
débats, ils ont évoqué des villes fantômes,
des hôtels sans hôteliers ni travailleurs,
des transports sans transporteurs, des
équipements sans équipes d'entretien
L'idée que les équipements touristiques
nécessitent un effectif de travailleurs et
que ces travailleurs, qui acceptent de tra-
vailler pour les vacances des autres, ne
sont pas faciles à trouver dans les pays
développés et difficiles à former dans les
pays en développement, ne paraît pas être
présente à l'esprit des planificateurs du
tourisme.
L'AIH se doit de les mettre en garde.
Faute d'une prise de conscience des limi-
tes qu'impose la pénurie de personnel et
des difficultés de ce personnel qui doit
travailler pendant les périodes de vacan-
ces et est trop souvent chômeur le reste
du temps, la plupart des développements
hôteliers vont se trouver »en porte-à-faux.
Une surenchère sur les salaires lors des
mises en service de nouveaux complexes
permettra sans doute de débaucher la
main-d'œuvre d'autres activités touristi-
ques, mais cette situation favorable sera
temporaire et, globalement, la qualité des
services fournis baissera régulièrement.
Certains pays ont déjà fait cette expérien-
ce et ont maintenant mauvaise réputation
dans le public. Faute d'accepter le fait
que les effectifs de travailleurs sont la
vraie limite de la capacité touristique
d'une destination, cette situation va s'éten-
dre. Le tourisme ne sera plus alors l'acti-
vité réparatrice et de délassement qu'il
devrait être.

1ère étape d'une ligne de 2000 km

Mise en service
du «Transmaghreb»
Les réseaux des trois pays du Maghreb -
Tunisie, Algérie, Maroc - ont récemment
décidé la création d'un train rapide direct
Tunis-Alger-Casablanca, le «Transmagh-
rebin Express», qui circulera sur plus de
2000 km.
Cette liaison vient d'être partiellement
mise en service au début de l'été, entre
Alger et Tunis. Le «Transmaghrébin
Express» relie chaque jour les deux capi-
taies en 18 heures, contre 33 heures
précédemment, soit un gain de temps de
15 heures. Les formalités de douane sont
effectuées à bord du train en marche, ce

qui évite toute perte de temps.
Les voitures utilisées sont des véhicules
modernes, en acier inoxydable, et les

rames comportent, outre les comparti-
ments de 1ère et 2c classes, un service cou-
chettes et des voitures-restaurants.

Un Suisse,
président de l'AMFORT
L'Association mondiale pour la formation
professionnelle touristique (AMFORT)
vient de tenir son assemblée générale
annuelle à Paris. Elle a réuni près de 250
personnalités des divers milieux du touris-
me mondial et plusieurs délégués du gou-
vernement français.
A cette occasion, l'AMFORT a désigné
son nouveau président international en la
personne de M. Bernard Gehri, adminis-
trateur-délégué de la Société d'expansion
touristique S.A. et de l'Institut Internatio-
nul de Glion.
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Stellenangebote Offres d'emploi ^
Inseratenschluss: Freitag, 11 Uhr

Hotel Tuftbach, Grindelwald
Für unser Speiserestaurant suchen wir auf 1. Dezem-
ber für Wintersaison oder in Jahresstelle noch eine

Serviertochter
(service- und sprachenkundig).

Offerten bitte an
Familie M. Steffen, Telefon (036) 53 29 44
Hotel Garni Tuftbach, 3818 Grindelwald

6663

New York
Schweizer Spezialitäten-Restaurant sucht für sofort
oder nach Uebereinkunft

Chef de service
Für diese anspruchsvolle Position suchen wir einen
Fachmann, der durch seine Ausbildung und mensch-
liehe Reife fähig ist, einen grösseren Mitarbeiterstab
zu führen.

Gute englische Sprachkenntnisse sind unerlässlich.
Das Visum kann durch uns besorgt werden.

Wir erwarten gerne Ihre Bewerbungsunterlagen mit
Foto und Zeugniskopien oder einen unverbindlichen
Anruf.

Schweizerische Käseunion AG
Monbijoustrasse 45
3001 Bern
Telefon (031)45 33 31

6686

Restaurant Central
7503 Samedan

sucht

Koch
und eine freundliche

Serviertochter
für Wintersaison.

Telefon (082)3 34 41.

Cabaret Dancing Rodeo
Hôtel de ville
La Chaux-de-Fonds

cherche

barmaid

6741

Tél. (039) 22 57 29 (à partir de 17.00 heures).
6743

HECHT
ST. GALLEN
das gute
HOTEL

Wir suchen nach Uebereinkunft als Stellvertreterin un-
seres Chefs de réception

Hotelsekretärin
Es handelt sich um eine sehr abwechslungsreiche und
interessante Tätigkeit in Jahressteile. Wir bieten über-
durchschnittlichen Verdienst, geregelte Arbeitszeiten und
flottes Arbeitsklima in kleinem Team und erwarten Ein-
satzfreude, gute Fachkenntnisse, Freundlichkeit und Spra-
chenkenntnisse.

W. und R. Studer, Hotel Hecht, Am Bohl 1,
9004 St. Gallen, Tel. (071) 22 65 02.

6713

Zur Vervollständigung unseres
"glatten" Teams in der

suchen wir noch

EMPFANGSSEKRETAER (-IN)
PRAKTIKANT (-IN)

Wir erwarten von Ihnen viel
Freundlichkeit und Humor sowie
Kenntnisse in Englisch und
Französisch.

Wir bieten Ihnen nebst abwechs-
lungsreicher Tätigkeit (Gäste-
betreuung, Telefon,^NCR 42,
Kasse, etwas Korrespondenz) ein
überdurchschnittliches Salär
sowie die

Gerne erwarten wir Ihre Kurz-
offerte mit Angaben über bis-
herige Tätigkeit und Foto.

HOTEL BRISTOL
PETER MARBACH
SCHAUPLATZGASSE 10
3011 BERN

Gesucht für die Wintersaison sprachenkundigen

Chef de service
und

Koch

Offerten mit Unterlagen sind zu richten an

Hotel Falken, 3823 Wengen
Tel. (036) 55 1431.

6744

Hotel Aurora
6490 Andermatt

sucht für lange Wintersaison

Commis de cuisine/
Jungkoch

Offerten mit vollständigen Unterlagen sind erbeten
an E. Christen, Hotel Aurora, 6490 Andermatt

6760

Telefon (044) 6 76 61

Anrufe anderer Zeitungen unerwünscht.
5974

Für unser Restaurant Mövenpick Riponne in
Lausanne suchen wir

Chef de partie
Commis de cuisine

Keilner und Serviertöchter
Keilnerlehrlinge

Wir bieten:

- den Leistungen entsprechendes Salär,

- gute Arbeitsatmosphäre,
- moderne Arbeitsplätze,
- Unterkunftsmöglichkeiten.
Nur Schweizer oder Ausländer mit Arbeitsbe-
willigung B oder C können berücksichtigt

werden.

Die Interessenten wenden sich bitte an

Mlle H. Schnoell, Directrice,
Rest. Mövenpick Riponne,

1, place de la Riponne, 1000 Lausanne,
Tel.(021) 20 70 51.

P 44-61

MOVINPICK
Ein Unternehmen.

WO Berufe. 100Wege in die Zukunft^/

Anmeldeformular
für Stellensuchende
(Gebührenfreie Vermittlung)

Bewerber, die sich für einen Arbeitsplatz in einem
unserer Mitgliederbetriebe interessieren, wollen bitte
nebenstehenden Coupon in Blockschrift gut leserlich
und vollständig ausfüllen und an folgende Adresse
einsenden:

SCHWEIZER HOTELIER-VEREIN
Stellenvermittlung
Postfach 2657
5001 Bern

JC

Formule d'inscription pour
employés cherchant une place
(Le placement est exempt de taxes)

Les candidats qui désirent trouver un emploi dans
un des hôtels membres de notre société sont priés
de remplir complètement et lisiblement en lettres
capitales le coupon ci-contre et de le retourner
à l'adresse suivante:

Société suisse des hôteliers
Service de placement
Case postale 2657
3001 Berne

Name
Nom
Cognome
Apellidos
Name

Wohnadresse
Domicile (adresse exacte)
Indirizzo attuale
Domicilio
Permanent Address

Nationalität
Nationalité
Nazionalità
Nacionalidad
Nationality

Bisherige Tätigkeit
Activité antérieure
Attività svolta
Actividad anterior
Professional Activities up to now

Wünscht Stelle als
Désire place de
Desidera posto di
Desea puesto de
Post desired

Sprachkenntnisse
Langues étrangères
Lingue straniere
Conocimientos de lenguas extraderas
Languages spoken

Bemerkungen
Observation#
Osservazioni
Observaciones
Remarks

Vorname
Prénom
Nome
Nombre
Christian Name

Art der Bewilligung für Ausländer
Genre de permis pour étrangers
Genere di permesso per stranieri
Permiso para extranjeros que posee
Kind of Labour-permit for Foreigners

3 letzte Arbeitgeber
3 derniers employeurs
3 Ultimi datore di lavoro
3 ùltimos patronos
3 last Employers

Geboren am
Né le
Nato il
Nacido el
Date of Birth

1

Telefon
Téléphone
Telefono
Teléfono
Telephone

Jahres- oder Saisonstelle
Place à l'année ou saisonnière
Posto annuale o stagionale
Puesto anual/temporero
Annual/Saesonal employment

Gewünschtes Eintrittsdatum
Date désirée d'entrée en fonction
Entrata in servizio desiderata
Fecha de comienzo que se desea
Desired Date of Entrance
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HOTEL EXCELSIOR
1820 MONTREUX

Per 15. Januar 1976 oder nach Uebereinkunft ge-
sucht:

Réception: Sekretärin/
Korrespondentin
NCR 42, Französisch, Deutsch,
Englisch

Restaurant: Chef de rang
(Grill)
Demi-chef de rang
Commis de rang

Küche: Grillkoch
Chef de partie
Commis de cuisine

Offerten mit Lohnansprüchen an:
Fritz K. Liechti, Hotel Excelsior, 1820 Montreux.

6601

Hotel Cristallo Garni
Für die kommende Wintersaison suchen wir noch
folgendes Personal:

Zimmermädchen
Chasseur/Telefonist
2 Lingeriemädchen
oder Ehepaar
Hausbursche und Hausmädchen
Kellner

Offerten mit allen nötigen Unterlagen (Zeugnisko-
pien, Foto, Lohnansprüchen) an
Direktion P.A. Berthod-Simmen, Hotel Cristallo Garni
7050 Arosa

6654

mdMMNc CH-3800 Interlaken
Berner Oberland

Simmental Bar-Grill-Room
3770 Zweisimmen BO

â H'.f.-30?iGmS<S DHU 'fÖftitS,

Wir suchen für die kommende Wintersaison (ab
19.12.) tüchtige, freundliche, an selbständiges Arbei-
ten gewohnte

Barmaid
(Schweizerin)
in schöne Bar mit zirka 40 Plätzen.
Für unseren neueröffneten Grill-Room tüchtigen,
branchenkundigen, freundlichen

Kellner
(möglichst Schweizer)
französische und englische Kenntnisse erforderlich,

sowie tüchtige
Saaltochter
(Schweizerin)
französisch- und englischsprechend,

jungen
Koch-Commis

Offerten erbeten an Familie F. Balsiger
Telefon (030) 2 17 15

6708

Grand Hotel Regina
3818 Grindelwald

sucht für Wintersaison 1975/76

Etagenportier
Zimmermädchen
Logentournant
Wäscher
(kann angelernt werden).

Bewerbungen mit den üblichen Unterlagen erbittet
die Direktion.

6707

Wir suchen per 1. oder 15. Dezember 1975

Commis pâtissier
Wir bieten fortschrittliche Arbeitsbedingungen, 45-Stunden- und 5-Tage-Wo-
che und eine den Leistungen entsprechende Besoldung.

Schriftliche Offerten sind zu richten an:

W. Obrist, Direktor, Hotel Metropole, 3800 Interlaken

6813

Hotelsekretariatsschule Chur
Fachschule für Reisebüro und Touristik

Wir suchen für diese beiden Schulabteilungen auf Frühjahr 1976 oder nach
Vereinbarung einen

Leiter
Aufgabenkreis:
- Lehrpensum in Fremdsprachen, Handels- oder Berufsfächern,
- Kontakte mit Eltern, Fachverbänden, Amtsstellen und Praktikumsbetrieben,
- Organisation des Unterrichtes und Gestaltung der Lehrpläne (insbesondere
für die im Ausbau begriffene Abteilung «Reisebüro und Touristik»).

Anforderungen:
Die Stelle kann ausgefüllt werden sowohl von einem Praktiker aus der Hotel
lerie oder dem Reisebürogewerbe mit pädagogischer Neigung oder einem
Lehrer mit Interesse für das besondere Fachgebiet. Entscheidend sind Wille
und Fähigkeit zu Aufbau und Gestaltung innerhalb des festumrissenen Auf-
gaben- und Kompetenzkreises.

Die Besoldung wird zeitgemäss und leistungsabhängig geregelt.

Interessenten sind gebeten, sich mit Dr. M. Christoffel, Büro für Wirtschafts-
und Sozialstudien, Tittwiesenstrasse 61, 7000 Chur (081/24 72 44) in Verbindung
zu setzen.

P13-375

Wir suchen für sofort oder nach Uebereinkunft nette, sprachenkundige

Restaurationstochter
in gepflegten Betrieb. ci i/fir; • jyjrioiybsaäi

«„tiö .-.".•Jtwa;

Offerten bitte an Familie H. O. Konzett,
<>/

Hotel Weisses Kretiz*
und Post
3818 Grindelwald

Tel. (036) 54 54 92.

6827

Gesucht:

Gérant

Restaurant • Bar« Pizzeria

Gesucht per I.Dezember 1975 oder nach Ueberein-
kunft in Saison- oder Jahresstelle

Buffettochter/Bursche
Offerten sind erbeten an die Direktion oder Telefon
(036) 22 66 55.

6671

für unser gepflegtes, modern eingerichtetes Gasthaus (Klein-
hotel) am See.

Fähigkeitsausweis A, gute Qualifikation als Koch.

Die wesentlichste Voraussetzung ist die Liebe zum Beruf eines
Gastgebers.

Eilofferten mit Bild und Zeugniskopien sind erbeten unter Chiffre
6771 an Hotel-Revue, 3001 Bern.

Casino-Kursaal
Interlaken
sucht für seine vielseitigen Restaurations-, Spiel- und Unterhaltungsbetriebe
in Jahresstelle

1. Mitarbeiter/Kassier
als Stütze der Direktion.

Verantwortungsbewusster Berufsmann mit den notwendigen buchhalterischen
und administrativen Kenntnissen findet einen abwechslungsreichen, vielseitigen
und selbständigen Vertrauensposten.

Geboten wird ein Salär, das dem Können und der beruflichen Ausbildung in
jeder Beziehung entspricht.

Eintritt im Januar 1976 oder nach Vereinbarung.

Sprachenkundige Interssenten sind gebeten, ihre Bewerbung mit den üb-
liehen Unterlagen zu richten an CASINO-KURSAAL, Direktion, 3800 Interlaken.

6781

Hotel Astoria, Ölten
sucht in Jahresstelle auf Vereinbarung

Restaurationskellner
oder Serviertochter für einen anspruchsvollen und
gepflegten A-la-carte-Service. Flambierkenntnisse er-
forderlich. Sehr gute Verdienstmöglichkeit.

Partiekoch
in kleinere Brigade. Tüchtigkeit, Zuverlässigkeit und
Einsatzbereitschaft werden gefordert. Gute Entlöh-
nung und angenehmes Arbeitsklima.

Buffetdame
versiert und einem Stossbetrieb in jeder Situation
gewachsen. Es handelt sich hierbei um einen Ver-
trauensposten mit entsprechender Entlohnung.

Offerten unter Beilage von Lebenslauf, Foto und
Zeugniskopien sind zu richten an
Peter H. Langenegger, Hotel Astoria, 4600 Ölten
Telefon (062) 21 84 91

6783

Montana-Vermala
(Wallis)

Infolge Pensionierung des Amtsinhabers ist die
Stelle des

Verwalters
der Bernischen Höhenklinik Bellevue Montana späte-
stens auf 30. Juni 1976 neu zu besetzen.

Die vielschichtige Aufgabe verlangt umfassende
Kenntnisse in Administration und Rechnungswesen,
Kontaktfreudigkeit, Sinn für Zusammenarbeit, Erfah-
rung in der Personalführung und Interesse an techni-
sehen Fragen. Erfahrung im Spital- und Anstaltswe-
sen oder einem grösseren Dienstleistungsbetrieb
sind erwünscht. Die Beherrschung der deutschen
und französischen Sprache ist unerlässlich.

Die Besoldungs- und Anstellungsbedingungen rieh-
ten sich nach den Normen des bernischen Staatsper-
sonais. Für die Unterbringung steht ein schönes und
modern eingerichtetes Einfamilienhaus zur Verfü-
gung.

Handschriftliche Bewerbungen, mit Foto, Zeugnissen
und Referenzen sind bis zum 20. Dezember 1975 zu
richten an

Herrn Dr. F. Kohler, Direktionspräsident, Direktor des
Inselspitals, 3010 Bern.

6764

as Hotel Schweizerhof
7500 St. Moritz

Wir suchen auf sofort:

Telefonistin
mehrsprachig, möglichst mit Hotel-Erfahrung.

Schriftliche Bewerbungen bitte an die Direktion
Hotel Schweizerhof, 7500 St. Moritz
Telefon (082) 2 21 71

6772

Hôtel premier ordre à Genève
cherche

une gouvernante
Offres sous chiffre 6774 à l'Hôtel-Revue, 3001 Bern.

Restaurant Widenbad
Männedorf, Zürichsee

In Jahresstelle gesucht freundliche, im Speiseservice
gewandte

Serviertochter
per 1. Januar 1976.

Offerten an
H. Risler, Seestrasse 119, 8707 Uetikon am See
Telefon (01) 920 34 56 ab 15.12.1975 Telefon
(01) 920 00 78.

6775

Für unser

Schlosshotel Pontresina
(bei St. Moritz)

suchen wir noch für die Wintersaison 1975/76, ab
Mitte Dezember bis Ende März/Anfang April, in best-
dotierte Position, mit Fixumgehalt:
einen

Busfahrer
mit A- und B-Prüfung

Bewerbungen mit Zeugnisabschriften, Lichtbild und
Gehaltswünschen erbeten an

Hotel Breidenbacher Hof
D-4-Düsseldorf/Deutschland
Heinrich-Heine-Allee 36

6779
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Hotel Romazzino, Porto Cervo
(Costa Smeralda)
Sardegna/Italia

cerca per stagione estiva 1976

ricevimento: cassiere
(NCR 42)

portineria:

bar:

ristorante:

cuicina:

caffeteria
office:

lingeria:

piani:

varie:

segretaria
(NRC 42)

2. portiere
portiere di notte
turnante portineria
telefonista
chasseur-telefonista

1. barman
2. barman
commis di bar

1. maître d'hôtel
2. maître d'hôtel
chef d'étage
chef de rang
demi-chef de rang
commis de rang

commis di cucina

governante di caffeteria
governante d'office
ragazze di caffeteria

stiratrice
donne di lingeria

cameriere ai piani
portiere d'étage

bambinaia

Offerte a: Rank Hotel S.p.A., Via Anastasio II, 80, I - 00165 Roma.
Telex: 79285.

6762

Park Hotel
Vitznau

r ^iij J
1 i 1 A i* txxx

sucht

Chef de cuisine
für Sommersaison 1976.

Wir bitten Sie, Ihre Unterlagen an die Direktion Park Hotel Vitznau, 6354 Vitznau, zu sen-
den.

6819

KURHAUS
C4DEMARIO

180 Betten, Telefon (091) 59 24 45

sucht auf 10. bis 15. Februar 1976, in Jahresstelle, er-
fahrene

Gouvernante/Assistentin
der Direktion

zur selbständigen Ueberwachung der Etagen, Linge-
rie, Office, Buffet.

Italienisch und Deutsch (mündlich) unerlässlich.

Gutbezahlter, verantwortungsvoller Posten, mit gere-
gelter Arbeits- und Freizeit.

Offerten mit den üblichen Unterlagen sind zu richten
an:
Dir. G. Loponte, Kurhaus Cademario
6936 Cademario

6812

Gesucht auf I.Dezember, in Erstklasshotel am Bie-
lersee, gut ausgebildeter

Küchenchef
Chef de service
Aide du patron

Garantielöhne.

Offerten unter Chiffre 80-70679 an Schweizer Annon-
cen AG, 2501 Biel.

Hotel Schweizerhof
6612 Ascona

sucht, mit Eintritt Anfang Januar,

Empfangssekretärin

Offerten mit Unterlagen sind erbeten
an
R. Neeser.

6688

Wir suchen für unsere gemütliche
Gerber-Bar eine versierte und tüchtige

Bardame
auf 1. Dezember.

Restaurant Gerberstube
Schaffhausen

Telefon (053) 7 23 90,
Frau Ochsner verlangen.

OFA 130.196.455

Hotel
jEhgjadina.

zuoz

sucht

Barman

Motel Faucon
Maison du Peuple
Fribourg

cherche pour la mi-décembre

jeune cuisinier
Bon salaire.

Prière d'adresser offres avec curricu-
lum vitae et photo.

Téléphone (037) 22 13 17

6822

Touristenzentrum LA CAVA (Comer-
see) sucht für die Saison 1976

Geschäftsführer
oder Mieter

für Restaurant - Bar - Kiosk

Arbeiter
zur Instandhaltung der Gebäude, An-
lagen und Gärten

Angestellte
für Reinigungsarbeiten

Empfangschef(in)
mit Sprachenkenntnissen

Schreiben an:

IN TOUR
Corso San Gottardo 12

6830 Chiasso
P 24-14213

CANADA
Gesucht in nette Schweizer Restau-
rants

Alleinkoch
mit Familie angenehm, evtl. Gewinn-
beteiligung möglich, sowie junge

Serviertochter

Zimmermädchen
Mithilfe in der Küche.

Eintritt nach Vereinbarung.

Einreisevisum wird beschafft. Evtl.
Vorstellung in der Schweiz möglich.

Wenden Sie sich vertrauensvoll an

Stellenbüro «Express«, Luzern
Bundesplatz 10/Ecke Neustadtstrasse
Tel. (041) 22 65 15
Seit 30 Jahren Auslandplacierungen.

P 25-26467

cherche pour fin novembre ou date
à convenir une

secrétaire/gouvernante
Langues souhaitées allemand et
français.

Se présenter ou faire offres à

M. Monbaron, rue des Terreaux 7

2000 Neuchâtel, tél. (038) 25 85 88

P 28-1

Compagnie multinationale de restau-
ration cherche pour entrée immédiate
ou à convenir

chef de cuisine

(Mindestalter 28 Jahre) in Bar mit 45

Sitzplätzen (Tanzmöglichkeit).

Offerten oder Telefon an D. Plnösch

Hotel Engiadina, 7524 Zuoz
Telefon (082) 7 1 3 55 oder
Telefon (091) 97 15 59 bis 26. November
1975.

; 6641

Doit être une personne qualifié, ca-
pable de gérer et de superviser I'ins
tallation d'une cuisine d'un restau-
rant «Multi-Unit».

Aptitudes et expériences sont requi-
ses et indispensables dans:

# l'organisation d'une cuisine

# la planification d'un programme
de vente

0 la gestion ainsi que la formation
du personnel

9 le calcul des différentes prix de
revient

# la conscience de qualité des
produits crus et préparés

# La compétitivité dans les achats

# le déroulement des fonctions

A cela vient s'ajouter la responsabi-
lité de la contribution marginale des
ventes alimentaires.
Salaire et bonus sont en relation
avec les compétences et responsabi-
lités mentionnées.

Si vous disposez de l'expérience né-
cessaire, ainsi que de la formation
adéquate, et que vous vous intéressez
à cette emploi, nous serons heureux
de recevoir votre candidature, à la-
quelle vous voudrez bien joindre une
photo et un curriculum vitae.

•••ê
EUREST SUISSE SA

une société affiliée
de Nestlé/Wagons-Lits
Division restaurant
Stauffacherquai 40
8004 Zurich

P 44-2473

In Jahresstelle gesucht:

Küchenbursche
Officemädchen/
Küchenmädchen

(Schweizer oder Jahresaufenthalter).

Offerten mit Lohnansprüchen bei freier Station, erbit-
ten wir an:

E. Müller

Hotel Limmathof
5400 Baden

6806

Hotel mit 40 Betten, Restaurant und Snackbar in zen-
tral gelegener Ortschaft der Westschweiz, bietet
ideenreichem

Koch- oder Fachehepaar
das bereit ist, die Küche selbständig zu führen, über-
durchschnittliche Umsatzbeteiligung.

Offerten mit den üblichen Unterlagen sind zu richten
unter Chiffre 6799 an Hotel-Revue, 3001 Bern.

Gesucht auf 15. Dezember 1975 eine nette, freund-
liehe

Tochter
für Saal- und Restaurationsservice (deutschspre-
chend, evtl. auch Anfängerin),

Küchenburschen oder
-mädchen

Anfragen an

Hotel Beauregard
Beatenberg

Tel. (036) 41 13 41.

6818

Zürcher Stadthotel sucht per Frühling 1976 erfahre-
nen, bestqualifizierten

Küchenchef
in grösseren Hotel- und Restaurationsbetrieb.

Offerten bitte an:

Hotel Stoller, Badenerstr. 357, 8003 Zürich.

6824

Wir sind ein aufgeschlossenes, junges Team und

suchen noch für die kommende Wintersaison

Jungkoch/-köchin
Hilfskoch

Willkommen im

Hotel Orelli-Haus
7050 Arosa

Tel. (081) 31 12 09 (Herrn Meier verlangen).

6826

Erstklassbetrieb im Zentrum von Zürich mit Hotel

und Restaurant sucht

qualifizierte Barmaid
Eintritt nach Uebereinkunft.

Gerne erwarten wir Ihre vollständige Offerte mit

Foto.

Offerten unter Chiffre 6829 an Hotel-Revue, 3001

Bern.
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Hotel Eiger, Grindelwald
Wir suchen für Wintersaison per 1. oder 15. Dezem-
ber1975

Garderobier/
Nachtportier

Sprachkenntnisse erwünscht.

Betriebsassistent
zur Betreuung eines Nebenbetriebes mit Getränke-
und Speiseautomaten (Service- und Küchenkennt-
nisse).

Offerten sind zu richten an B. Heller, Hotel Eiger,
3818 Grindelwald, Tel. (036) 53 21 21.

6830

Gesucht per sofort

Serviertochter
Guter Verdienst zugesichert. Kost und Logis im
Hause.

Hans Zurbriggen,

Hotel Edelweiss
Saas-Almagell bei Saas Fee

Tel. (028) 4 81 50.

6832

Compagnie internationale de restauration
cherche pour entrée immédiate ou à con-
venir

gérant dynamique
Nous attendons

• prise en main d'un établissement de restauration
moderne,

• conditions d'engagement intéressantes,
• possibilité d'avancement au sein d'une, chaîne

internationale grandissante.

Les aptitudes doivent être grandes

• esprit d'initiative requit,
• formation et question de personnel,
• sens marqué des responsabilités déterminées,
• conscience des prix de revient.

Si vous disposez de l'expérience nécessaire et dé-
sirez faire une carrière, alors nous attendons votre
candidature, "à laquelle* vous voudrez bien joindre
une photo et un curriculum vitae.

•Si EUREST Suisse SA
une société affiliée de Nestlé-Wagons-lits
- Division Restaurant -
Stauffacherquai 40
8004 Zurich

P 44-2473

Hotel Riffelberg
3920 Zermatt

cherche

chef de partie
commis de cuisine
fille de buffet
caissier
tournante
(caisse/kiosque)

Pour entrer de suite ou à convenir.

Téléphone (028) 7 72 16 ou téléphone (028) 771 99.

6834

Baden-Baden
Wir suchen für sofort oder nach Vereinbarung

1. Kassierer
mit guten Sprachkenntnissen.

Hauptaufgabengebiete:
perfekte Bedienung der NCR-42-Buchhaltungsmaschine,

Tätigen des laufenden Inkassos,
Abrechnung mit Hauptbuchhaltung und Nebenkassen,

Mitarbeit im Empfang.

Qualifizierte Bewerber werden gebeten, ihre Unterlagen
mit Lichtblid an die Direktion zu senden.

D-7570 Baden-Baden, Schillerstrasse 4-6,
Telefon (07221) 2 30 01.

743

Wir suchen

Chefin de Service
Chef de Service

Die Jahresstelle in unserem Saisonbetrieb ist in jeder Beziehung interessant!

Sie sind:
- weitgehend selbständig arbeitend,
- talentiert in Führung einer mittelgrossen Servicebrigade (mit treuen Aus-

hilfen),
- fähig, minimale Gästekorrespondenz er erledigen,
- sprachenkundig,
- interessiert, für ein sehr gutes Honorar, die entsprechende Leistung zu er-

bringen.

Eintritt nach Uebereinkunft. Wir freuen uns auf Ihren Telefonanruf oder Ihr
Schreiben.

R. Haederli,

Restaurant und Kiosk
Park am Rheinfall
8212 Neuhausen am Rheinfall

Hôtel-restaurant à 10 km de Lausanne cherche

Tel. (053) 2*18 21.
6670

Wir suchen per sofort oder nach Uebereinkunft für unseren
Grossbetrieb mit 2 Lokalitäten, mit zirka 320 Plätzen, an bester
Lage in Westschweizer Stadt ein

Direktionsehepaar
zirka 40jährig.

Französisch und Deutsch in Wort und Schrift sowie Italienisch
sprechend, das bereits einem ähnlichen Betrieb erfolgreich vor-
gestanden hat.

Es melden sich bitte nur Restaurateure.

Offerten mit den üblichen Unterlagen wie Lebenslauf, Zeugnis-
kopien, Passfoto und Referenzen sind zu richten unter Chiffre
6721 an Hotel-Revue, 3001 Bern. /- -

/ •/" M' t
Motel in Liechtenstein
Vaduz

sucht auf 15. Dezember für Wintersaison (evtl. Jahresstelle)

1 Commis de cuisine
1 Zimmermädchen

Offerten mit den üblichen Unterlagen an Farn. Rest, Motel in Liechtenstein,
Vaduz.

6718

GRAND HOTEL
VICTORIA-JUNGFRAU

INTERIAKEN
Wir benötigen ab Dezember 1975 für 5 Mo-
nate (evtl. länger) folgendes qualifiziertes

Personal:

Officebursche
3 Ehepaare

für Etagendienst

Bitte richten Sie Ihre Bewerbung an das
Personalbüro

Grand Hotel Victoria-Jungfrau,
3800 Interlaken.

6676

bon cuisinier
Place à l'année, entrée 5 décembre 1975.

Faire offre avec copies de certificats et prétention de
salaire sous chiffre 6833 à l'Hôtel-Revue, 3001 Berne.

Gesucht nach Zermatt, für lange Wintersaison,

Restaurationstochter
oder Kellner

Hotel Silvana
3920 Furri/Zermatt

Telefon (028)7 7012
6816

Palace Hotel, St. Moritz

sucht für Wintersaison 1975/76

Hiifswarenkontrolleur
Zimmermädchen
Glätterin
Restaurationstochter
(Chesa Veglia)

Offerten mit Zeugniskopien und Foto an
Palace Hotel, 7500 St. Moritz
Telefon 3 38 19 oder 2 11 01

6809

'SSSfs-

5|c Modernes
Erstklasshotel

160 Betten

Spezialitäten-
restaurant

Snack-Bar

)|c Dachterrasse

Boulevard-
restaurant

Konferenz-
räume

jfc im Herzen von
Luzern

Wir suchen per 1. Januar 1976 eine nette und freund-
liehe

Barmaid
für unsere Stadtbar in Stadtrestaurant.

Offerten sind zu richten an

U. Karli, Direktor, Hotel Astoria, Luzern
Telefon (041) 23 53 23

6815

Gesucht auf I.Dezember, in Erstklasshotel am Bie-
lersee, gut ausgebildeter

Commis de cuisine
eventuell Chef de partie

3 nette Kellner
(können Flambieren und Tranchieren erlernen).

Garantielöhne.

Offerten unter Chiffre 80-3183 an Schweizer Annon-
cen AG, 2501 Biel.

WAID HOTEL ^YRIEDRICHSRUHE

Für sofort oder später suchen wir

einen Chef saucier/Souschef
für unsere Küchenbrigade (10-12 Mann).

Sie sollten Auslandserfahrung haben (Schweiz und/
oder Frankreich) und vor allem die heutige klas-
sische französische Küche beherrschen.

Die Stellung wird entsprechend Ihren Erfahrungen
dotiert.

Bitte wenden Sie sich an Herrn Direktor L. Eiermann,
D-7111 Friedrichsruhe, Wald- und Schlosshotel,
Tel. 07941/7078.

£ou B<Ä

6776
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Für einen Kursaal/Casino-Betrieb in einem bekann-
ten Bade-Kurort suchen wir auf Frühjahr 1976 ein

Direktionsehepaar
Die Aufgabe umfasst die selbständige und Wirtschaft-
liehe Führung des vielseitigen Restaurations-, Ban-
kett-, Bar-, Konzert- und Spielsaal-Betriebes.

Der künftige Direktor sollte vor allem Erfahrung
haben in der erfolgreichen Führung eines grösseren
Restaurations- und Unterhaltungsbetriebes.

Bewerbungsunterlagen mit Handschriftprobe sind an
die beauftragte Stelle einzureichen:

Treuhandstelle SHV AG
zuhanden von V. Sermet
Habsburgstrasse 9, 8037 Zürich.

Die Zuschriften werden streng vertraulich behandelt.

6797

kaiser's hotel garni
7250

Zur Ergänzung unseres jungen Mitarbeiterteams
suchen wir noch für die kommende Wintersaison, mit
Eintritt auf anfangs Dezember,

Kellner
oder Serviertochter

für Snackbar.

Offerten mit den üblichen Unterlagen an
Leo Kaiser, 7250 Klosters
Telefon (083) 4 25 25.

6795

Hotel Rössli
8873 Amden (St. Gallen)

Gesucht ab sofort

Serviertochter
oder Kellner

für Wintersaison.

Offerten an Telefon (058) 46 11 94.
6792

Grindelwald
Gesucht in heimeliges Restaurant fröhliche und nette

Serviertochter
Buffettochter

sowie

junger tüchtiger Koch
Sehr guter Verdienst und schöne Zusammenarbeit
zugesichert.

Gerne erwarten wir Ihren Anruf oder ein Brieflein an
Familie Jossi, Hotel Restaurant Bodenwald,
3818 Grindelwald
Telefon (036) 5312 42.

6791

Hôtel de la Paix, Lausanne
cherche de suite

pâtissier
Place à l'année.

Faire offre par écrit à la direction.
Téléphone (021) 20 71 71

6790

Sporthotel La Riva
Schwimmbad, Sauna, Solarium

Wir suchen für die kommende Wintersaison noch

1 Zimmermädchen
Guter Lohn, Kost und Logis sowie gute Zusammenar-
beit werden zugesichert.

Gerne erwarten wir Ihre Offerte.
Bruno Ziörjen, Hotel La Riva, 7078 Lenzerheide
Telefon (081) 34 29 29

6787

Hôtel Sylvana
1825 Leysin

(36 lits)

cherche pour la saison d'hiver

1 femme de chambre
1 fille de maison

Faire offres à L. Bonelli
téléphone (025) 6 21 36

6763

Strandhotel Belvédère
3700 Spiez am Thunersee

sucht für sehr lange Sommersaison mit Arbeitsbeginn am 20. Ja-
nuar1976:

Lingère
(mit Erfahrung)

Zimmermädchen
(mit Erfahrung)

Nachtportier
(deutschsprachig)

Ausführliche Bewerbungen mit Lebenslauf, Zeugniskopien und
Fotos sind zu richten an die Direktion, Herrn G. Näpflin, Tel. (033)
54 33 33.

6704

Hotel Säntis, Unterwasser
sucht für die kommende Wintersaison 1975/76:

Küchenchef
Köche
Küchenhilfspersonal

Bewerbungen mit den üblichen Unterlagen und Gehaltsanspruch sind zu rieh-
ten an Direktor A. Maget.

6646

Hotel Fürigen
Fürigen-Bahn - Strandbad - Lido Fürigen - Restaurant
«Sans-Souci» - Bar - Dancing - Terrassenrestaurant
Fürigen, das dominierende Hotel am Bürgenstock ob Stansstad
bei Luzern

Wir suchen auf Frühling 1976 einen bestqualifizierten

Küchenchef
Schweizer oder Niedergelassener über 30 Jahre alt.

Wir erwarten:
- vollen Einsatz, sehr gute Führung unserer mittleren Küchenbrigade,
- guter Organisator, Kalkulator,
- phantasiereich in ausgewogenen Menüs und A-la-carte-Gestaltung,
- Sinn für kulinarische Aktionen und Spezialitäten-Wochen,
- angenehmer Charakter, saubere, gepflegte Erscheinung und Sinn für Ord-

nung.
Freude an Lehrlingsausbildung.

Wir bieten:
- Jahresstelle (im Winter reduzierter Betrieb),
- weitgehende Selbständigkeit und loyale Zusammenarbeit,
- bei vorzüglichen Anstellungsbedingungen und den hohen Erwartungen ent-

sprechende Entlohnung,
- wenn erwünscht, Wohnung vorhanden,
- vorteilhaft bezüglich Steuern.

Wenn Sie Wert auf eine längere Anstellungsdauer in gutem Betriebsklima le-
gen und sich von dieser Aufgabe angesprochen fühlen, dann richten Sie bitte
ihre Bewerbung oder telefonischen Kontakt an

Herrn Dir. V. Tsakmaklis, Hotel Fürigen AG, 6362 Fürigen,
Tel. (041) 61 12 54.

6728

Casino-Kursaal
Interlaken
sucht in Jahresstelle

Direktionssekretärin
Infolge Wegzugs nach Hjähriger Zusammenarbeit der bisherigen Mitarbei-
terin, ist dieser interessante, verantwortungsvolle und vielseitige Posten neu
zu besetzen.

Geboten wird ein Salär, das dem Können und der beruflichen Ausbildung in
jeder Beziehung entspricht.

Eintritt im Januar 1976 oder nach Vereinbarung.

Gewandte, sprachenkundige Interessentinnen sind gebeten, ihre Bewerbung
mit den üblichen Unterlagen zu richten an
CASINO-KURSAAL, Direktion, 3800 Interlaken.

6780

Hôtel de la Lande
1348 Le Brassus

Vallée de Joux

cherche

1 maître d'hôtel
ou

1 chef de rang
qualifié.

Entrée 15 décembre.

Faire offres par écrit avec prétentions ou tél. au
(021) 85 55 63.

6753

Gesucht in mittleren Familienbetrieb in Zermatt

Hotelsekretärin/
Aide Patron

Eintritt zirka Mitte Dezember oder nach Vereinba-
rung. Evtl. kommt Teilzeitarbeit in Frage.

Offerten sind zu richten unter Chiffre 6739 an Hotel-
Revue, 3001 Bern.

Wir suchen für unser gut frequentiertes Restaurant
eine tüchtige

Serviertochter
die an selbständiges Arbeiten gewöhnt ist. Wir legen
grossen Wert auf freundlichen und gepflegten
Service. Der Verdienst ist gut, Sie haben freie Kost
und Logis, unsere Arbeits- und Freizeiten sind sehr
geregelt. Wenn Sie gerne in einem kleinen Team mit
guter Zusammenarbeit tätig sein möchten, rufen Sie
uns an: Telefon (085) 5 54 22.

Hotel-Restaurant
«Drei Könige»
9475 Sevelen

vis-à-vis Vaduz.

5486

ENGLAND 1976
JB

Für unser modern eingerichtetes Luxus-Hotel
(140 Betten), im englischen Seengebiet, suchen wir:

Chefs de partie
Commis de cuisine
Chef pâtissier
Commis pâtissier

Officegouvernante
Officemädchen
Küchenburschen

Chefs de rang
Demi-chefs de rang
Commis de rang

Hausdamen-Assistentin
Zimmermädchen
Portier
Saison März bis Anfang November. Unterkunft, Ver-
pflegung und Englischunterricht im Hause.

Offerten mit Zeugniskopien, Lebenslauf und Foto er-
beten an:
Mr Tony England

Lodore Swiss Hotel
Keswick, Cumbria, England

6768

Madame Marthe Comba

«Auberge Comba»
1831 Les Sciernes-
d'Albeuve
sucht

für ihr kleines Hotel mit renommiertem Restaurant,
herrlich gelegen im schönen Greyerzerland (wenige
Kilometer von Bulle)

Commis de cuisine
als Alleinkoch (neben der Besitzerin). Junger Koch,
der sich weiterbilden möchte und Interesse hat, die
französische Sprache zu erlernen, findet vielseitige,
interessante Jahresstelle, bei sehr gutem Lohn. Auf
Wunsch Familienanschluss.

Bewerbungen mit den üblichen Unterlagen sind er-
beten an den Beauftragten:
Robert Baumann, 131 Route Fort St. Jacques
1752 Villars-sur-Gläne/Fribourg

6767
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Wir suchen für unser Restaurant, an bester Ge-
schäftslage, Dame oder Herr als

Aushilfe-Geranten
ab zirka Januar/Februar 1976 für zirka 4 bis 6 Mo-
nate. Fähigkeitsausweis notwendig. Der Betrieb be-
steht aus Restaurant und Grill-Room und beschäftigt
zirka 20 Angestellte.

Der Beauftragte gibt gerne Auskunft unter Telefon
(032) 22 29 16 oder unter Chiffre Z 920458 der Publici-
tas, Neuengasse 48, 2501 Biel.

international
STAFF CONSULTANTS

South Africa
General Manager - Resident Manager
F & B Manager - Executive Chef
Executive Housekeeper

required by Countries Largest Hotel Group.
Interviews: Europe - End Jan. 1976.

101 CHARING CROSS ROAD LONDON WC2
Telephon®: 01-437 BD67

LONDON

Swiss Centre Restaurants

Wir suchen für sofort oder nach Uebereinkunft:

Chef de partie
\

Commis de cuisine

|lf

Swiss Centre Restaurants
Personnel Office
10, Wardour Street
London W. 1, England
Telefon (00441) 7 3412 91

6765

Internationale Reiseorganisation

Für die Leitung eines Mittelklasshotels in einem bekannten Fe-
rienort im Kanton Graubünden suchen wir eine neue

DIREKTION

Für unseren Grossbetrieb suchen wir nach Ueberein-
kunft, in Jahresstelle, einen dynamischen, qualifizier-
ten und sprachenkundigen

Chef de service
Geregelte Arbeits- und Freizeit, gute Sozialleistun-
gen wie Pensionskasse.

Zeitgemässe Entlohnung.

Bitte richten Sie ihre schriftliche Offerte an
Rudolf Candrian -
Restaurants Bahnhofbuffet Zürich HB
Postfach, 8023 Zürich

Hotel Rigi-Bahn
6411 Rigi-Staffel

sucht für Wintersaison 1975/76 jungen,
tüchtigen

Commis de cuisine
in kleine Brigade.

Eintritt 15. Dezember oder nach Ueber-
einkunft.

Offerten an: Josef Rickenbach
Telefon (041) 83 11 57

6687

Gesucht in Jahresstelle

Hotel Löwen, 3855 Brienz
tüchtige

Restaurationstochter

Offerten erbeten an:
J. Rohner
Tschingelei 26. 3600 Interlaken
Telefon (036) 22 93 72

6700

Jeune commis de cuisine

cherché par

Restaurant Bavaria
49, rue du Rhône

1204 Genève
téléphone (022) 28 05 01

P 18-337753

Wir suchen per sofort oder nach
Uebereinkunft erfahrene

- Oedts,"

.^,',L -

6777

Hotelsekretärin
für Réception, Führung der Gäste-
buchhaltung und Erledigung der Kor-
respondenz in 3 Sprachen.

Interessentinnen melden sich bitte
schriftlich oder telefonisch bei

Hotel Fürigen
6362 Fürigen/Nidwalden

Hotel Eiger, Murren
Wir suchen für die Wintersaison (Mitte
.pezember bis Mitte April),.

Koch-Anfangssaucier

Offerten mit Zeugniskopien, Lohnan-
spruch und Foto bitte an
Hotel Eiger, 3825 Mürren
Telefon (036) 55 13 31

6650

Telefon (041) 61 12 54

6746

Nous cherchons pour saison d'hiver,
dès le 15 décembre 1975:

jeune cuisinier ou
cuisinière
commis de cuisine
fille de salle
femme de chambre

Offres à:

Hôtel de l'Avenir
1923 Les Marécottes
(Valais)

téléphone (026) 8 14 61

6544

Gesucht für sofort oder nach Ueber-
einkunft:

Serviertochter
oder Kellner
Commis de cuisine

Restaurant Gmüetliberg
8138 Uetliberg

Tel. (01) 35 92 60
6680

Hotel Lattmann
CH-7310 Bad Ragaz

Für die bevorstehende Winter- mit an
schliessender Sommersaison, suchen
wir noch eine tüchtige, freundliche

Restaurationstochter
für unser A-la-carfe-Restaurant.

Offerten mit den üblichen Unterlagen
werden erbeten an:
Farn. R. Martin
Hotel Lattmann, 7310 Bad Ragaz
Telefon (085) 9 13 15

6747

Parkhotel Gemmi
3718 Kandersteg

sucht für Winter und Sommer 1975/76

freundliche Serviertochter
für die Gemmi-Taverne.

Offerten mit den üblichen Unterlagen
an
F. Horber-Dettelbach
Telefon (033) 75 11 17.

6811

Gesucht per sofort

Service-Tochter
oder

Kellner
für Speiseservice, nur qualifiziert.

Hotel Linde, Baden
Telefon (056) 22 53 85

OFA 111.124.966

Der Aufgabenbereich umfasst die Führung und Verwaltung des
Hotels mit 120 Betten, eines sehr attraktiven Dancings sowie
einer kleineren Restauration.

Den Anforderungen entspricht am ehesten ein Direktionsehe-
paar mit Erfahrung in der selbständigen Leitung eines Ferien-
hotel-Betriebes. Neben guten fachlichen Voraussetzungen sind
Initiative, Kontaktfreude und Fähigkeit zur Personalführung be-
sonders wichtig.

Eintritt nach Vereinbarung.

Wenn Sie an dieser vielseitigen, aber auch anspruchsvollen Auf-
gäbe Interesse haben, melden Sie sich bitte mit vollständigen
Bewerbungsunterlagen, inkl. Foto, bei

HOTELPLAN, Internationale Reiseorganisation
Hoteldepartement, Postfach, 8031 Zürich

P44-1518

Hotel La Perla
Agno - Lugano
(300 Betten)

Gesucht per sofort oder nach Uebereinkunft tüchtige,
fachkundige

Masseuse
-,Masseur

Bademeister

4* ^

für unser neu eröffnetes Hallenbad mit Fitness-Center.

Schriftliche Offerten mit den üblichen Unterlagen sind
zu richten an:
Hotel La Perla, 6932 Agno.

6835
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Gesucht per 15. Dezember 1975/1. Ja-
nuar 1976

Allroundman - Aide du
patron

Schweizer, Alter 19-25, gelernter Kell-
ner oder Koch. Jahresstelle, Monats-
lohn.

Bewerbung mit Bild an:
Restaurant Fuchsenhöhle
R. Spillmann, Theatergasse 19

4500 Solothurn

P 37-25216

Restaurant Lac de Bret
1604 Puldoux

cherche pour le printemps 1976 ou
automne 1976

apprenti cuisinier
(si possible école secondaire)

dans restaurant de spécialités sur le
Balcon du Léman.

Faire offres à Monsieur Tschanz
téléphone (021) 56 11 26.

P 22-6746

Für unser Restaurant (schweizerischer
Besitz) im Stadtzentrum von Madrid,
suchen wir einen tüchtigen Hotelfach-
mann mit 1 bis 2 Jahren Berufserfah-
rung als

Assistenten
des Geschäftsführers

Offerten mit Lebenslauf, Foto und
Lohnansprüchen an
Restaurant El Abuelo, c/Nunez de
Arce 5, Madrid 12.

744

Gesucht nach Mtirren

Buffetbursche
in Saison- oder Jahresstelle.

Offerten an

Hotel Alpenruhe
3825 Mürren

Telefon (036) 55 27 38

OFA 118.248.073

Bahnhofbuffet SBB
Winterthur

Wir suchen in grössere Brigade

Chef de partie
und

Commis de cuisine
Eintritt per sofort oder nach Ueberein-
kunft.

Offerte bitte an B. Frauchiger
Bahnhofbuffet SBB, 8401 Winterthur
Telefon (052)'2213 35

M + S 372

Gesucht per sofort oder nach Ueber-
einkunft freundliche, nette

Serviertöchter
und

Buffettochter
Offerten erbeten an O. Kretschmer

Hotel-Restaurant Rössli
9202 Gossau

Telefon (071) 85 41 31

P 33-2672

Zermatt
Gesucht für Wintersaison sprachen-
kundige

Serviertochter

Mädchen oder Frau
für Lingerie und Buffet.

Sehr gutbezahlte Stellen.

Sich melden bei:

Restaurant Stockhorn,
Zermatt

Telefon (028) 7 76 76
P 36-122178

Wir stellen ein auf sofort oder nach
Vereinbarung, Kost und Logis im
Hause,

Köchin oder Commis

Buffettochter

Office- und
Küchenbursche

Office- und
Küchenmädchen

Sich melden bei Familie Blender

Hotel Bären, 5610 Wohlen
Telefon (057) 6 11 35

OFA 109.101.342

Société cherche pour direction
générale

dame retraitée
ayant connaissance commerciale,
sens d'initiative, d'organisation admi-
nistrative, offre beaucoup d'avantage.

Ecrire avec prétentions et curriculum
vitae à la direction de

l'Hôtel Bel-Azur
à Hammamet, Tunisie

P 22-309117

Hotel-Restaurant «Bellerlve» Gstaad

Wir suchen per sofort

dynamischen Geranten
Bevorzugt wird Küchenchef oder Koch
mit Fähigkeitsausweis.

Zuschriften erbeten an:
Herrn Dir. A. Pranter,
Hotel Bellerive, Gstaad.

P 05-307185

Hôtel de l'Ancre, Genève
cherche pour sa cuisine-grill

chef de cuisine
pour entrée en service de suite ou
date à convenir.

Faire offre à la Direction
R. J. Bertocchi
Hôtel de l'Ancre, Genève
34, rue de Lausanne

6798

kufvaal
Casino AG, Luzern

sucht per 2. Januar 1976 oder nach
Uebereinkunft qualifizierte(n), zuver-
lässige(n) und an selbständiges Arbei-
ten gewöhnte(n)

in Jahresstelle (Sprachkenntnisse er-
wünscht).

Buchhalter(in)/Sekretär(in)
Bewerbungen mit den üblichen Unter-
lagen sind zu richten an:
Direktion Kursaal-Casino AG
Postfach, 6002 Luzern
Telefon (041) 23 07 33

6778

Gesucht für Basel, per sofort,

qualiflzierte(r) Service-Angestellte(r)
Sehr guter Verdienst.

Mövenpick Feldschlösschen, Personal-
büro
Marktplatz 30, 4051 Basel.

P 44-61

Kurhaus Weissenstein
sucht nach Uebereinkunft tüchtigen

Jungkoch

Offerten unter Telefon (065) 22 17 06.

6766

Hôtel de 1ère classe à Hammamet,
cherche

secrétaire de direction
Bon français obligatoire.

Voyage payé, nourrie, logée.

Ecrire avec prétentions et curriculum
vitae à la Direction de

L'Hôtel Bel-Azur
Hammamet (Tunisie)

P 22-309116

Crans/Siders
sucht

Koch
Fähig alleine zu arbeiten.
Saison- oder Jahresstelle.

Anfragen unter Chiffre P 36-31793 an
Publicitas, 1951 Sitten.

Hotel Rigi, Vitznau

Mit Eintritt anfangs Januar 1976
suchen wir eine bestens ausgewie-
sene, tüchtige

Betriebsassistentin
Da es sich um einen Mittelbetrieb mit
Akzent auf der Restauration handelt,
ist es wichtig, dass Sie speziell wäh-
rend den Wintermonaten im Service
mitarbeiten und diesen selbständig
leiten können.

Die Restaurants und die Küche wer-
den im Dezember komplett renoviert
und ausgebaut.

Eine fröhliche, gepflegte und freund-
liehe Mitarbeiterin würde am besten
in unser kleines Team passen. Mit an-
deren Worten: Wir stellen die Person-
lichkeit vor die Fachkenntnis und füh-
ren Sie gerne in Ihren neuen Aufga-
benbereich ein.

Schreiben Sie uns, oder rufen Sie uns
an Telefon (041) 83 13 61.

Kurt Faes, Hotel Rigi, 6354 Vitznau.

P 25-3726

Hotel-Restaurant
Bar Dancing

sucht

Aide
du patron

evtl. Barmaid, die sich
verändern möchte.

Offerten an
Hotel Eden

6440 Brunnen
Tel. (043) 31 17 98 oder

Tel. (043) 31 13 10

6759

Gesucht per sofort

Koch
in kleinere Brigade.

Offerten sind zu
richten an:

J. Stenz
4800 Zofingen

Tel. (062) 51 11 49
6814

Adressänderung
Alte Adresse

(bitte in Blockschrift)

Name: Vorname:

Betrieb:

Strasse: Ort:

Postleitzahl:

Mitglied Abonnent

Neue Adresse
Name: Vorname:

Betrieb:

Strasse: Ort:

Postleitzahl: Telefon:

Mitglied

Zu senden an:

Abonnent

HOTEL-REVUE, Abteilung Abonnemente
Monbijoustrasse 31, 3001 Bern

Changement d'adresse (en lettres capitales, s. v. p.)

Ancienne adresse
Nom : Prénom :

Entreprise :

Rue : Localité :

Numéro postal d'acheminement :

Membre Abonné

Nouvelle adresse
Nom : Prénom :

Entreprise :

Rue : Localité :

Numéro postal d'acheminement : Téléphone:

Membre Abonné

A envoyer à : HOTEL-REVUE, Service des abonnements
Monbijoustrasse 31, 3001 Berne

Zielgruppe

Gross-
verfcraichcr

Hotel-
Rsvue.

denn:
1. 75,6% aller Einkäufer von

Grosskonsumenten-
betrieben, welche die
Hotel-Revue lesen, sind
regelmässige Leser
(IHA 71)

2. in 69 % aller Fälle wird
die Hotel-Revue zuerst
dem Direktor vorgelegt
(SCOPE 70)

3. Durchschnittlich 4 Leser
pro Exemplar
(SCOPE 70)

4. Die Hotel-Revue wird als
vielseitig interessant und
als aktuell beurteilt
wertvolles Umfeld
(SCOPE 70)
USW.

darum:
1. Dokumentation anfordern
2. Prüfen und vergleichen
3. Einen Versuch starten -

Erfolge buchen

Hotel-Revue, 3001 Bern
Monbijoustrasse 31,
Telefon (031) 25 72 22

Salmen Wohlen
Restaurant - Bar

sucht nach Vereinbarung

Barmaid

9 Wir bieten selbständigen Arbeits-
platz,

0 guter Garantielohn,
« geregeller Dienst

sowie

Buffettochter
(könnte auch angelernt werden).

Bitte telefonieren oder schreiben Sie
uns, Telefon (057) 6 41 33.

OFA 109.115.981

tnterlakens remarkable

drinking place

Wir suchen in unseren bekannten
engl. PUB im Zentrum von Interlaken
gutausgewiesenen

Barman
mit Sprachkenntnissen in D., E„ F.

Eintritt Mitte Dezember oder nach
Uebereinkunft, Jahresstelle.

Interessanter Job mit sehr guten Ver-
dienstmöglichkeiten.

Jungkoch

Commis de cuisine
Auf Mitte Dezember, in neue, moderne
Küche.

Schriftliche Offerten mit Lebenslauf,
Foto und Zeugniskopien erbeten an:
Familie Hassenstein
Telefon (036) 22 76 12

Hotel Splendide
3800 Interlaken

6810

Bekanntes
Speise-Restaurant
direkt am Thunersee

sucht über die Festtage gewandte

Aushilfs-
Restaurationstochter

Guter Verdienst.

Auskunft erteilt gerne:
Familie Hs. Fuhrer-Hofstetter
Hotel-Restaurant Seerose
3705 Faulensee-Splez
Telefon (033) 54 10 25

6805

Hotel Schweizerhof
4002 Basel

sucht

Sekretär(in)
für Réception, Adminisfrafion und Mit-
hilfe im Betrieb.
Eintritt Februar 1976.

Offerte an Herrn P. Götzinger.
6782

Gesucht nach Ueber-
einkunft fachkundigen

Jungkoch
neben eidg. dipl.

Küchenchef. Geregelte
Arbeitszeit, Leistungs-

lohn.

Offerten an
Rest. Ermitage,
Eisengasse 19,

2502 Biel,
Tel. (032) 22 30 55

P 06-2197

Wir suchen auf die
Wintersaison in der
Region Davos/Arosa

Stelle als

Saucier
sowie als

Servier-
tochter

wenn möglich in
gleichem Betrieb.

' Offerten bitte an
Hans Büchel

Föhneneichstrasse 57
6440 Brunnen

Tel. (043) 31 35 13

OFA 162277948

sucni per an-
fangs 1976

Etagen-
Gouvernante

(sprachenkundig).
Verlangen Sie

unseren
Herrn Mutti.

6543

Hotel
Alexander

Basel
Riehenring 85

sucht in Jahresstelle
einen tüchtigen,

sprachgewandten

Chef de
réception

(rechte Hand des
Patrons)

mit Erfahrung, der die

Verantwortung eines
lebhalten Betriebes
übernehmen kann.

Offerten mit Zeugnis-
abschritten sind
erbeten an die

Direktion, zuhanden
von Herrn D. Spennato.

6820

Hotel Bahnhof
8200 Schaff-

hausen
Gesucht in Jahres-
stelle mit Eintritt
sofort oder nach

Uebereinkunft

Chef de partie
Commis

de cuisine
eventuell Aushilfe

für 2 Monate.

Offerten bitte an
A. Graf

Tel. (053) 5 40 01

6831
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Stellengesuche
Ich suche eine leitende Stellung mit Verantwortung
und Kompetenz, die zu meinem Ausbildungsweg
passt und gute Sprachkenntnisse erfordert.

Meine zukünftige Tätigkeit sehe ich in einem

Konzern mit internationalen Verbindungen
evtl, mit Schwergewicht Tourismus,
Verkehr oder Hôtellerie

Meine Ausbildung:
- Handelsmatura
- Hotelfachschule
- Praktische Tätigkeit in diversen Betrieben der

Hôtellerie in verschiedenen europäischen Ländern

- Diplom Hotelier SHV

- Seit 10 Jahren in leitender Stellung in einem gros-
sen Hoteilerie-Betrieb.

Alter:
36 Jahre

Sprachen:
Deutsch, Französisch, Englisch und Spanisch in Wort
und Schrift. Italienisch in Wort.

Eintritt:
Nach Uebereinkunft.

Gerne erwarte ich Ihre Offerte unter Chiffre 90-65878
an Schweizer Annoncen AG «ASSA», Postfach,
8024 Zürich.

Wer sucht jungen, einsatzfreudigen, in allen Sparten
des Gastgewerbes

versierten
Geschäftsführer?

Offerten unter Chiffre 6821 an Hotel-Revue, 3001

Bern.

1er maître d'hôtel
Français, souche Lorraine, marié à

une Suissesse, 30 années de référen-
ces en France, USA, parlant couram-
ment anglais et allemand, cherche
engagement pour la saison d'hiver,
même courte durée.

Faire offres à
H. J. L. Kissling,
Schulstrasse, 9322 Egnach (TG).

6796

Angelernter Kellner

Jugoslawe, mit gültiger Bewilligung B, Kenntnisse in

gepflegtem A-la-carte- und Frühstückservice, sucht
auf Anfang Januar 1976 Stelle in Mittel- oder Klein-
betrieb (Hotel oder Restaurant), vorzugsweise Kan-
ton Aargau oder Kanton Zürich.

Schriftliche Offerten erbeten an

Nedo Zilie, Bahnhofstrasse 53,
8905 Spreitenbach.

6823

Orchestre
de tout premier

ordre (duo ou trio),
jouant n'importe quel

genre de musique,
cherche engagement
pour le 31 décembre
1975 (éventuellement

aussi 1er janvier
1976).

Faire offres sous
chiffre 6785 à l'Hôtel-

' Revue, 3001 Berne.

Junger Koch
sucht Stelle, auch

für Saison.

Offerten unter
Chiffre J 03-356214

an Publicitas,
4001 Basel.

Suisse, 23 ans,
école hôtelière.

Bonne présentation.
Langues: français,
anglais, espagnol,,
allemand, cherche

place

barman

Ecrire sous chiffre
F 338505-18 à Publi-

citas, 1211 Genève 3.

Junges, initiatives
Paar (mit Erfahrung
in jeder Sparte des

Gastgewerbes) sucht
auf Frühjahr 1976

eigenen
Betrieb

in Miet- oder Pacht-
Verhältnis.

Offerten unter
Chiffre La 1218 an

Orell Füssli Werbe AG,
8853 Lachen.

Réception
Haue "

'De
.Visitenkarte".

- Ihres'Hauses'..

: Planung und

Ausführung

j®(3)[MS[L

[ ryt ^ k vi =4 lM » J
3612 Steffisburg
Telefon 033/37 43 43

Mäuse, Ratten,
Küchenkäfer
vernichtet

W. Kauer, 6243 Egolzwil
Tel. (045) 77 12 92

ASSA 86-25678.9

Täbris
340/470 cm
Feraghan-Motiv mit

Medaillon, sehr
seltenes Exemplar,
wenig gebraucht,
bestens geeignet

für Hotelhalle.

Tel. (052) 23 27 35

P 41-23245

Von Privat zu
verkaufen grössere

Renaissance-
Truhe,

Jahrgang 1688, seltenes
Stück, restauriert.

Tel. (034) 22 50 66
oder Tel. 22 13 03

P 09-35647

Den Umbau
von A-Z planen
und ausführen'
das können Sie '

ruhig uns
überlassen

' * ' •' '
-,

' K.-r
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GSCHWEND
3612 Steffisburg
Telefon 033/37 43 43
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über das Erscheinen der

Inserate an einem

bestimmten Platz in der

Hotel-Revue werden

immer nur als Wunsch,

jedoch nicht als Bedingung

entgegengenommen.

Bitte geben Sie uns Ihren Personalbe-
darf bekannt, für Hotels, Haushalt,
Kinder.
Wir sind seit 14 Jahren bemüht, unsere
Kundschaft im In-/Ausland zufrieden-
zustellen, und haben stets junge, an-
ständige Leute frei, mit oder ohne Er-
fahrung.
Continental Employment Agency
43, New Briggate, Leeds 1, GB
Telefon Leeds 456030 (Tag und Nacht
Ansafon)

6677

Schweizerin, 25, mit dreijähriger
Telexerfahrung, möchte zwecks Um

Schulung ab sofort ein

Büropraktikum
in einem Hotel absolvieren.
Sprachkenntnisse: Deutsch, Englisch,
Spanisch, Französisch, Russisch. An-
fangskenntnisse in der italienischen
Sprache.
Sprachaufenthalte in der Westschweiz,
den USA, England und Russland.

Offerten sind erbeten unter Chiffre
6679 an Flotel-Revue, 3001 Bern.

Hôtelier
diplômé Ecole Hôtelière Suisse, 28

ans, français, cherche place pour dé-
but 1976

comme chef de réception
Connaissances des langues françaises,
allemandes, anglaises (écrites et par-
lées). Pratique dans toutes les bran
ches. Certificat et référence à dispo-
sition.
Offres sous chiffre 6751 à l'Hôtel-
Revue, 3001 Berne.

Hofelfachmann
mit Schweizer Diplom, 28, Franzose
sucht Stelle auf Frühjahr 1976

als Chef de Réception
Gute Deutsch- und Englischkenntnis-
se. Fundierte Ausbildung und Praxis
in allen Sparten. NCR 42. Bewilligung
C.

Offerten unter Chiffre 6750 an Hotel
Revue, 3001 Bern.

Jeune couple diplômé EHL, ayant plu-
sieurs années d'expérience de direc
tien dans hôtel de 1ère catégorie
cherche place comme

directeur ou gérant
Disponible dès mars 1976.

Faire offrës'<S0U6- chiffre 6801- à l'Hô
tel-Revue, 3001 Berne.

gezielt
inserieren

ist
besser!

Jeune fille suisse (22), débutante,
cherche place

comme volontaire, réceptionniste, té-
léphoniste, aide secrétaire.
Connaissances approfondies F, I, A, A

deux ans école de commerce.

Offres sous chiffre 24-U 313436, Publi-
citas, 6901 Lugano (Tl).

Junger

Koch
sucht für sofort oder

auf 1. Dezember
Stelle in Winter-

skigebiet.

Reto Scherer
Don-Boscostrasse 5

4153 Reinach
Tel. (061) 76 54 06

P 03-356245

Inserieren
heisst informieren

Erweitern Sie Ihren Kundenkreis in
Hôtellerie und Gastgewerbe mit einer

gezielten Werbung in der Hotel-Revue, der offiziellen
Fachzeitung des Schweizer Hotelier-Vereins.

DieTechnische Beilage der Hotel-Revue behandelt
das weitgespannte Gebiet der Hoteltechnik, deren Entwicklung

im vollen Gange ist. Werben Sie deshalb nicht irgendwo für Ihre
Produkte, sondern dort, wo Ihr Inserat von Fachleuten gesehen

und gelesen wird, in der Hotel-Revue, dem Fachblatt für den Fachmann.

Inseratenverwaltung der Hotel-Revue
Monbijoustrasse 31, 3001 Bern, Telefon (031) 25 72 22

Schweizer, 23, D/F
(Servicekurs Montana
Luzern) sucht Jahres-

stelle im

Service

(evtl. Cafeteria).
Eintritt Januar 1976

möglich.

Offerten unter
Chiffre 6761 an Hotel-

Revue, 3001 Bern.

Junger Schweizer sucht
Saisonstelle als

Restau-
rations-
keilner

Willy Schneider
Looslistrasse 42

3027 Bern
6802

Architekt
mit Erfahrung in Hotel

Planung sucht Auftrag,
empfiehlt sich für

Gutachten, Vorabklä-
rungen, Richtprojekte.

Unverbindliche
Kontaktnahme unter

Chiffre 6825 an Hotel-
Revue, 3001 Bern.

Welcher Küchenchef
könnte mir auf

Frühjahr 1976 meinen
Traumberuf als

Koch-
lehriing

(evtl. Volontär)
verwirklichen helfen?

Bevorzugtes Gebiet:
Raum Lausanne.

Buchs Werner
Mösliweg 1 A

3700 Spiez
6828

Zimmer-
mädchen

mit langer Erfahrung
und guten Sprach-
kenntnissen, sucht
Stelle für Winter-

saison.

Offerten unter Chiffre
6837 an Hotel-Revue,

3001 Bern.

Junge Frau,
Schweizerin, sucht

Arbeit
in Davos

vom 23. 12. 1975 bis
30. 3. 1976.

Adresse zurzeit:
Elisabeth Casulleras

Restaurant ABC
Faubourg du Lac 27

2000 Neuenburg
6817

Buffettochter

mit besten Referen-
zen sucht Jahresstelle.

Vertrauensposten.

Christina Meyer
Schmittenhaus
6072 Sachsein

6794

Tüchtige
Verkäuferin,

Damenkonfektion
oder Boutique, sucht

Stelle In Wintersaison.
Sprachenkundig.

1. oder 15. Dezember
(Graubünden bevor-

zugl.)

Offerten unter
Chiffre 6793 an Hotel-

Revue, 3001 Bern.

24jährige sucht
Aushilfsstelle

Im Gastgewerbe
vom 24. 12. 1975

bis 4. 1. 1976.

Sprachen: D, F, E.

Prinz Ida, Bullinger-
Strasse 34, 8004 Zürich

Tel. (01) 44 30 50

6788

Hotel-Revue-Inserate
werden in der ganzen

Schweiz gelesen!

Junge gelernte Buffettochter (Schwei-
zerin) sucht

Vertrauensposten
(Aide patron)
in gutgehendem Hause.
Für die kommende Wintersaison.
Mithilfe im Service nicht ausgeschlos-
sen.
Offerten sind zu richten unter Chiffre
6789 an Hotel-Revue, 3001 Bern.

Gesucht auf Frühjahr 1977

Kochlehrstelle
für 15jährigen Jüngling.
Kanton Bern bevorzugt.

Offerten sind erbeten an
Familie Fl. U. Fialdemann-Gasser,
3555 Trubschachen,
Telefon (035) 6 52 78

6786

Bündnerin, 20jährig, eidg. Handelsdi-
plom, Sprachaufenthalt in England,
sucht Stelle als

Hotelpraktikantin oder Réceptlonistin.
Eintritt Dezember.

Offerten unter Chiffre 6784 an Hotel-
Revue, 3001 Bern.

Gewandte

Serviertochter
gesetzten Alters sucht Stelle. Restau-
rant-Saal oder Tournante in mittel-
grossen Betrieb. Region Zürich - Chur

- Oberengadin bevorzugt.

Offerten erbeten unter Chiffre
44-453759 an Publicitas, 8021 Zürich.

Junger (32jähriger), initiativer Fach-
mann des Gastgewerbes, mit Flair für
kaufmännische Belange, sucht

Kaderposition
Im Gastgewerbe oder ähnlichen Bran-
chen.
- abgeschlossene Lehre als Koch und

Kellner
- mehrjährige Praxis als Gérant und

Pächter
- Inhaber des Wirtepatentes.
Raum Luzern/Innerschweiz bevorzugt,
jedoch nicht Bedingung.
Eintritt sofort oder nach Vereinbarung.

Offerten an Telefon (041) 31 23 25.
P 25-303054

Maler/Isoleur (55jährig), sucht

Stelle
Kost. Logis und gute Behandlung er-
wünscht.

Offerten an H. Kammer
Im Moos, 5630 Muri.

OFA 109.100.422

16jährige Tochter sucht auf Frühjahr
1976

Lehrsteile als Köchin
Gute Voraussetzungen vorhanden.

Luzia Hilber, Haldenweg 9

4460 Gelterkinden
Telefon (061) 99 29 87

6770

Junge Floristin (Schweizerin) mit Be-

rufserfahrung und Sprachaufenthalten
in der Wesfschweiz, in Italien und

England möchte sich zusätzlich Erfah-

rung im Umgang mit einer anspruchs-
vollen Kundschaft im Hotelfach erwer-
ben und sucht deshalb geeignete

Wintersaison-Stelle
(1975/76)

Offerten unter Chiffre 13-303002 an

Publicitas, 7002 Chur.

20jähriger Schweizer Koch und junge
Buffettochter mit absovierter Lehre,
suchen auf anfangs Dezember gemein-
same Stelle in der Welschschweiz, in

Jahresstellung.

Angebote an:
Verena Schorer
Tannwaldstrasse 44

4600 Olfen
P 29-301782

Wir suchen für unsere Tochter,
16'/j Jahre,

Kochlehrstelle
Bern oder Umgebung.

Abgeschlossene Primär- und Sekun-
darschulen. 1 Jahr Welschland-Inter-
nat.

Anfragen: Telefon (031) 58 26 24.
P 05-305362

Junger Mann mit absolviertem Servi-
cekurs SWV sucht per 15. Januar oder
1. Februar 1976 Stelle als

Kellner
im Räume Olten-Aarau.

Offerten unter Chiffre 29-301772 an

Publicitas, Ölten.

Schweizerin, 33, sucht Saisonstelle in
Winterkurort als

Empfangssekretärin
Sprachen:
nisse.

D., F., E., Spanischkennt-

Telefon (032) 51 68 80
6808

Schweizerin, 23jährig, zurzeit als

Betriebsassistentin
tätig, sucht ab Mitte Januar oder nach
Uebereinkunft neuen Wirkungskreis.
Handelsdiplom und Diplom der Hotel-
fachschule Lausanne (Service, Küche,
Administration).
Sprachen:
Deutsch, Französisch, Englisch, Spa-
nischkenntnisse.

Offerten bitte unter Chiffre 6803 an
Hotel-Revue, 3001 Bern.
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Liegenschaftsmarkt Vente et achat d'immeubles ^
Planen Sie frühzeitig!

Wir suchen ein

Hotel-Restaurant
(eventuell Restaurant mit Wohnung)

auf Spätherbst 1976 oder Frühling 1977 oder nach Uebereinkunft zu kaufen
oder zu pachten. Unser Kapitaleinsatz stellen wir uns mit zirka Fr. 500 000-
vor. Als Standort Zürich oder Zentralschweiz (nicht Bedingung).

Wir sind 5sprachig und haben sehr gut fundierte Fachkenntnisse.

Offerten sind erbeten unter Chiffre 6807 an Hotel-Revue, 3001 Bern.

Zu verpachten

Hotel-Restaurant
(50 Betten)

Jahresbetrieb in mittelgrosser Stadt am Genfersee (Waadt). Antritt nach Ueber-
einkunft.

Zuschriften unter Chiffre P 44-66447 an Publicitas, Postfach, 8021 Zürich.

Commune de Broc

Location de l'Hôtel de Ville
La commune de BROC (Gruyère) offre à louer, par voie de soumission, son
Hôtel de Ville.

Entrée en jouissance le plus rapidement possible.

L'établissement d'excellente renommée, doté d'un agencement moderne
(construit en 1967/68), comprend: café-brasserie, restaurant, grande salle, ap-
partement pour le tenancier, 4 chambres pour le personnel, 12lits d'hotel,
jeux de quilles, carnotzet, foyer, etc.

L'établissement est situé en plein centre de la localité, sur la place principale,
et offre à un tenancier sérieux des possibilités intéressantes.

Les soumissions devront être adressés sous pli fermé, portant la mention
«Soumission location Hôtel de Ville», au Conseil communal de 1636 BROC,
jusqu'au 15 décembre 1975, à 17 heures, au plus tard.

1 & » ; i LE CONSEIL COMMUNAL

P17-123863

Wir vermieten

Hotel-Restaurant
nächst Zürich. Umsatzgrösse 1,2 Mil-
lionen Franken.
Sehr günstige Konditionen (9 % vom
Umsatz).
Es melden sich bitte nur Unterneh-
merpersönlichkeiten mit zirka
Fr. 100 000 - Eigenkapital.

Setzen Sie sich bitte in Verbindung
mit Herrn W. Christen, in Firma

im-
Treuhandbüro für das Gastgewerbe
seit 1905, Seidengasse 20, 8023 Zü-

' rieh 1

Telefon (01) 23 63 64.

Wir haben eine glückliche Kombina-
tion vom

Mostbeizli
bis zur gehobenen

Buure- und
Quartierwirtschaft

und dann zum

gutbürgerlichen
Speiserestaurant

mit angeschlossener, stimmungsvol-
1er

Bar
und dazu ein

30-Betten-Hotel
Der Umsatz beträgt weit über 1 Mil-
lion Franken und ist mit absoluter
Sicherheit noch steigerungsfähig; die
Möglichkeiten sind bei weitem nicht
ausgeschöpft.
Dieses Objekt nächst

Zürich
wird zu einem Satz von unter 10 %

verpachtet
In Frage kommen aber nur ausge-
sprochene Unternehmernaturen mit fi-
nanziellem Hintergrund (Eigenkapital
von mindestens Fr. 100 000.- erforder-
lieh). Verlangen Sie bitte diese aus-
sergewöhnliche Offerte unter Chiffre
44-66306 an Publicitas, Postfach, 8021

Zürich.

Zu verkaufen

Bar-Restaurant-Dancing
Nähe Neuenburg, Umsatzgrösse etwa
1 Mio Franken. Es melden sich bitte
nur kapitalkräftige Fachleute.

Auskunft erteilt gerne Chiffre 44-66021,

Publicitas, Postfach, 8021 Zürich.

Zu vermieten gutgehendes

Arbeiterrestaurant

an fachtüchtiges Ehepaar, welches
fähig ist, eine einfache Küche zu füh-
ren.

Nötiges Eigenkapital Fr. 30 000 bis
Fr. 40 000.-.

Zuschriften unter Chiffre W 03-109583
an Publicitas, 4001 Basel.

Occasion unique à saisir par couple
de métier

à remettre à Sion
établissement de premier ordre

en bordure de la route internationale
du Simplon.

Place de parc pour 140 véhicules.

Gros chiffre d'affaires.

Long bail.

Conditions intéressantes.

Offre sous chiffre P 36-900620 à Publi-
citas, 1951 Sion.

Einzigartige Gelegenheit für Ehepaar
vom Fach:

zu übergeben in Sitten
erstrangiges Geschäft

am Rande der internationalen Sim-
plonstrasse.

140 Parkplätze.

Grosser Umsatz.

Langjähriger Pachtvertrag.

Interessante Bedingungen.

Schriftliche Offerten sind zu richten
unter Chiffre P 36-900620 an Publicitas,
1951 Sitten.

A céder à Belllnzone

Pizzeria, bien introduite
avec discothèque.

Offres sous chiffre 975164 à Publicitas,
6601 Locarno.

P 24-16004

Ihre Chance!
Per 1. Dezember 1975 (eventuell sofort) neu umge-
bautes

Hotel-Restaurant
zu vermieten. (22 Betten und zirka 70 Plätze.) In be-
kanntem Ferien- und Ausflugsort.
Das Hotel liegt an sehr guter Passantenlage, mit
schönster Aussicht auf die Berge, Wenige Minuten
von Skipisten und Seilbahn.

Keine Inventarübernahme.

Eilofferten an Joh. Sutter, Berggasthaus Ebenalp
9057 Weissbad AI

6643

Zu vermieten an einzigartiger Lage im Seeland, mit
Einzugsbebiet Neuenburg, Achse Bern-Neuenburg,

Landgasthof
Schöne Lokalitäten, Bar, Garten, grosser Parkplatz.

Möglichkeit zusätzlich zu mieten Scheune und Stall,
z. B. für Pferdesport.

Antritt: Februar 1976.

Selbstinteressenten wollen sich meiden unter Chiffre
G 901715 an Publicitas, 3001 Bern.

Ostsee/Norddeutschland
Zu vermieten krankheitshalber guteingeführtes

Hotel mit Restaurant
(Jahresbetrieb), 70 Betten, direkt am Meer gelegen.

Fachehepaare mit guten Kochkenntnissen melden
sich bitte unter Chiffre 6453 an Hotel-Revue,
3001 Bern.

Inserieren bringt Erfolg

Zu mieten gesucht,, per sofort-oder nach Ueberein-
kunft,

Restaurant
(Biel oder Umgebung)
von jungem, dynamischen Paar.

Er: Koch, Geranten-Erfahrung, Fähigkeitsausweis A;
Sie: Erfahrung in Service und Buffet.

Offerten unter Chiffre S 354812 an Publicitas, Neuen-
gasse 48, 2501 Biel.

Valais
A vendre à Martigny-Bourg joli Immeuble ancien,
comprenant

Café et Carnotzet
de très bon rapport, appartement, caves à voûte
avec borsaris.

Prix très avantageux.

Ecrire sous chiffre P 36-900632 à Publicitas,
1951 Sion.

Investir aux U.S.A.?

A vendre
Restaurant européen de luxe
Spécialités françaises et suisses
220 places plus cocktail-lounge et salles de ban-
quets.
Emplacement de premier choix dans ville très attrac-
tive des Etats-Unis.
Lé restaurant est en pleine activité.
Grans succès et vastes possibilités de développe-
ment. Nombreux contacts et demandes en vue créa-
tion chaîne.
45 employés, dont 10 Européens hautement qualifiés,
possédant permis de travail.
Direction suisse, Ecole hôtelière Lausanne.

Prix pour fonds de commerce et inventaire marchan-
dises:
U.S.dollars 185 000.-
(cent quatre vingt cinq mille).
Ecrire sous chiffre 6595 à'l'Hôtel-Revue, 3001 Berne.

Tea-Room
Stadt Zürich

\ Umsatz Fr. 500 000.-, steigerungsfähig,
35 % Küche', ^verk^ufen.

Es melden *Jld$ liftte' nur kapitalkräf-
tige Fachleute unter Chiffre 44-66283

an Publicitas, 8021 Zürich,

Gstaad BO /
Zu verpachten gutgehendes

Hotel-Restaurant-
Bar

zirka 50 Betten (Ganzjahresbetrieb).
Inventarübernahme Fr. 350 000.-.
Pachtzins Fr. 95 000.-.

Zuschriften erbeten unter Chiffre
K 307184 an Publicitas, 3001 Bern.

Schweizer Ehepaar (Fähigkeitsausweis
SHV) sucht Im Tessin

Familienhotel oder Pension
in Pacht.

Frühjahr 1976 oder Uebereinkunft.

Offerten unter Chiffre 6773 an Hotel-
Revue, 3001 Bern.

Welche sympathische

Dame aus dem Hotelfach
wäre bereit, als Teilhaberin ein Hotel
mit 40 Betten, Restaurant, Snack-Bar
und Dancing mit über Fr. 800 000.-
Umsatz zu führen?

Offerten mit Bild sind zu richten unter
Chiffre 6800 an Hotel-Revue, 3001 Bern.
Absolute Diskretion zugesichert.

Zu vermieten

das altrenommierte

Restaurant Goldwand
Tavernenwirtschaft

Das Restaurant befindet sich am
Fuss des bekannten Rebberges Gold-
wand an der Ausfallstrasse Baden-
Nussbaumen-Koblenz.

Wir stellen uns einen Wirt (Wirte-
ehepaar) mit solider fachlicher Aus-
bildung vor. Für unternehmerisch ver-
anlagten und zielstrebig arbeitenden
Fachmann bietet sich eine sehr gute
und ausbaufähige Existenz.

Bei Eignung und Interesse kann zu-
sätzlich das Personalwohnhaus (Miet-
zimmer) der Firma übernommen wer-
den. Bewerber richten ihre Offerte
an die Direktion der

Aktiengesellschaft OEDERLIN & CIE.
5401 Baden

P 02-2176

Zu verkaufen oder zu vermieten,
15 Autominuten ab Zürich, linkes
Zürichseeufer, an einmalig exklusiver
Lage mit Seesioht, renommiertes

Restaurant/Bar
mit Kleinhotel. Gute .Zufahrt sowie
grosser Parkplatz vorhanden.

Auskunft und Besichtigung:
Eugster-Immobilien
Telefon (01) 820 04 33

Eugster £
Immobilien H
8600 Dottendorf Ustoratraase 3 Telefon 01/8516 02

ASSA 90-5033

Gäste-
zimmer

wohnlich,
robust und

pflegeleicht.
Individuell

möbliert durch

MCfiJtSHIL,
FÄsGDKDÖX

GSCHWEND
3612 Steffisburg
Telefon 033/37 43 43

Restaurants
Ambiance - von

Spezialisten
mit Erfahrung.

Innenausbau.

Möblierung

ffiß(S)[13H[L
imtMMIfXI

3612 Steffisburg
Telefon 033/37 43 43

Hotel-Revue-Inserate

werden in der ganzen Schweiz

gelesen!

Bücher vom Wein

Verlangen Sie gratis unseren Spezial-
katalog mit den wichtigsten und neue-
sten Weinbüchern (über 50 Titel) bei
der

Buchhandlung Enge AG

Telefon (01)3620 78

Ich bestelle gratis
«Bücher vom Wein»

Name:

den Katalog

Vorname:

Strasse:

PLZ/Ort:

Bitte als Drucksache mit 15 Rp fran-
kiert einsenden an: Buchhandlung
Enge AG, Bleicherweg 56, 8027 Zürich.

MOSSE 99.317.74

LANZ AG, Moosmattstrasse
8953 DIETIKON, Ol /887992
ZUM WYBUR, Chutzenstrasse 26
3000 BERN, 031/451031
WUNDERLE AG, Rheinfeldenstr. 25
4127 BIRSFELDEN, 061/428000
KLAUS SA, route Neuve 6-8
1700 FRIBOURG, 037/224181

un place-
ment sûr

Balcon sur Sjerro

Oasis de paix
au cœur du Valais.
Station d'été
et d'hiver.
Vente et location
de chalets et
d'appartements.

Bureau d'Affaires Touristiques
A. Corvasce, 3961 Vercorin

tél. (027) 55 03 86.
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Anschlagbrett

SCHWEIZER HOTELIER-VEREIN

Abteilung für berufliche Ausbildung

Mitarbeiter besser führen
Kurs SHV für höhere und mittlere Kader im Gast-
gewerbe Nr. 54

2.-5. Dezember 1975 im Seehotel Adler, Arth am See

Thematik:
- Urbedürfnisse und Erwartungen des Menschen
- Motivation der Mitarbeiter
- Persönlichkeitsstruktur und Autorität des Vorge-

setzten
- Der erfolgreiche Führungsstil
- Organisatorische Voraussetzungen im Betrieb
- Lernpsychologische Grundsätze für die Instruktion
- Delegation von Aufgaben, Kompetenzen und Ver-

antwortung.

Teilnehmer:
- Damen und Herren in der Position eines Departe-

mentchefs
- Inhaber mittlerer Stabsstellen
- deren Stellvertreter
Unter Berücksichtigung gruppendynamischer Er-
kenntnisse ist die Teilnehmerzahl beschränkt.

Kosten:
- Fr. 350- inkl. Pausen-Getränke, exkl. Pensions-

kosten.

Kursleitung:
- Rudolf Bolliger, Leiter der Kaderschulung SHV.

Auskünfte und Anmeldung:
SCHWEIZER HOTELIER-VEREIN
Abteilung für berufliche Ausbildung
Frl. Vreni Streiff
Monbijoustrasse 31
3001 Bern
Tel. (031) 25 72 22

Ich interessiere mich für den Kurs «MITARBEITER
BESSER FÜHREN» und bitte Sie, mir die entspre-
chenden Unterlagen zukommen zu lassen.

Herr/Frau/Fräulein

Name:

»fif
Vorname:, ..c.

Geburtsdatum:

Stellung im Betrieb:

Betrieb:

Adresse:

Management im Gastgewerbe'
2'/2mtg. FÜHRUNGSLEHRGANG
fi'ir QolhietäriHiria \/nrnQ cot 7 te» I inHfür Selbständige, Vorgesetzte und
Nachwuchskräfte • Prospekt anfordern. • ;

CH-1854 Leysin • HOSPRA S.A.
Telefon 025/62524

Was tut sich in der Schulung?

Dürfen wir Sie orientieren?
Sagen Sie uns, für welche Kurse, Seminarien und Dienste unserer Abteilung
Sie sich interessieren. Wir senden Ihnen gerne eine umfassende Dokumen-
tation!

Seminar SHV für Unternehmungsführung in Hôtellerie und Restauration;
mit Diplomabschluss (viermal 3 Wochen)
Betriebsleiterkurs SHV (5 Tage)
Séminaire de développement humain en Suisse romande (3 jours)
Kaderkurs SHV (4- und 1 tägige)
Dokumentation über die gastgewerblichen Lehrberufe
Dokumentation über die gastgewerblichen Ausbildungsmöglichkeiten
Anmeldeformular für die Vermittlung von Kochlehrlingen und Kochlehr-
töchter

Wo erreicht Sie unsere Information?
Name: Vorname:

Adresse:

Telefon:

Wo erreichen Sie uns?
Schweizer Hotelier-Verein, Abteilung für berufliche Ausbildung
Monbijoustrasse 31, 3001 Bern, Telefon (031) 25 7? 22

Individuelle, moderne, zielstrebige Service-
Stufenausbildung für die gepflegte Praxis im
Hotel- und Gastgewerbe. Nächste Kurse:

BLATTLERS
'. • V.

Spezialfachschule

Service
26. 1.-13. 2. / 12. 4.-1. 5.

Bar
5. 1.-16. 1. / 15. 3,-26. 3.

Flambieren/
Tranchieren
19. 1.-23. 1. / 29. 3.-2. 4.

Chef de service
5. -4.-9. 4. 1976

Weinseminar
16.-20. 2. 1976

Hotel-Rest.-
Administration
2. 2.-10. 4. 1976

6000 LUZERN
" * " • - ; •' ' '*•*: ' y • r- tv

Murbacherstrasse 16

Kursdokumentation, Spezialkursausweis, Gra-
tis-Placierung. Auskunft, Schulprospekt und
Kursprogramm erhalten Sie unverbindlich.
Sekretariat Telefon (041) 44 69 55

108

Reinigungskurse
der Firma A. Sutter AG

Vorschau 1976

Kurse für Gebäudeunterhalt
Dienstag bis Donnerstag, 16. bis 18. März (deutsch)
Dienstag bis Donnerstag, 15. bis 17. Juni (deutsch)
Dienstag bis Donnerstag 18. bis 20. Mai (französisch)

Kurs für Teppichreinigung
Dienstag bis Mittwoch, 17. bis 18. Februar (deutsch)
Kursort: Münchwilen
Hotelunterkunft in Wil
Im Kursbeitrag von Fr. 230- bzw. Fr. 150- sind
Hotelunterkunft, volle Verpflegung und Getränke in
den Arbeitspausen inbegriffen.

Eintageskurse für das Reinigungspersonal
In Zürich

Kurs A Mittwoch 14. Januar
Kurs B Mittwoch 21. Januar
Kurs C Mittwoch 28. Januar

Kurs A Mittwoch 5. Mai
Kurs B Mittwoch 12. Mai
Kurs C Mittwoch 19. Mai

In Bern

Kurs A Mittwoch 11. Februar
Kurs B Mittwoch 18. Februar
Kurs C Mittwoch 25. Februar

In Basel

Kurs A Mittwoch 24. März
Kurs B Mittwoch 31. März
Kurs C Mittwoch 7. April

In Sargans

Kurs A Mittwoch 9. Juni
Kurs B Mittwoch 16. Juni
KursC Mittwoch 23. Juni

Kursbeitrag: Fr. 45- (Mittagsverpflegung und Ge-
tränke in den Arbeitspausen inbegriffen).

Auskunft und Anmeldungen: Kurscenter für Gebäu-
deunterhalt der Firma A. Sutter AG, 9542 Münchwi-
len, Telefon (073) 26 26 26 (Frau Jossi).

NEUE

IAR-FACHSCHULE
Neuzeitliche Fachausbildung für MIXEN

und BAR-SERVICE.

INTERNATIONALE COCKTAILS
LONG DRINKS

mixen Schüler selbst!
Unsere BAR-Kurse beginnen:

1. Dezember 1975

26. Januar 1976

M. Fürer, Kursleiterin
Leonhardstrasse 5, 8001 Zürich, neben Hotel'Leoneck

Telefon (01) 32 04 64/(01) 34 92 65

Karriere

hotel
revue

Planen Werden
Sie Sie
Ihre Abonnent

Für Fr. 46.- pro Jahr (Inland) oder Fr. 60.- pro Jahr (Ausland) erhalten
Sie die HOTEL-REVUE jede Woche ins Haus. Lückenlos. Nur so sind
Sie sicher, keinen Artikel und kein Inserat zu verpassen, das Ihre be-
rufliche Laufbahn entscheiden könnte.

hotel
revue
• Das Fachorgan für Hôtellerie und Fremdenver-

kehr

• Attraktiver Stellenanzeiger

• Erscheint jeden Donnerstag

Name:

Vorname:

Beruf:

Strasse:

PLZ/Ort:

HOTEL-REVUE
Postfach, 3001 Bern

HR
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Valentine-Friteusen

nach Gastronorm
Oelinhalt:
9, 12 und 18 Liter

Jec/e Va/enf/zie

HBZ-VALENTINE ZÜRICH
Generalvertretung und Service für die deutsche Schweiz

H. BERTSCHI, 8053 ZÜRICH
Silierwies 14, Telefon (01) 53 20 08

Valentine-Friteusen
Standmodelle, freistehend ab Fr. 1370.-
Bassin-Inhalt 7-18 Liter
Spez. Trockengangschutz
Ausführung Chromstahl
Alle Bassingrössen beliebig kombinierbar

Tischmodell Inox 5-6 Liter Fr. 496.-

Tellerwärmer
VALENTINE-
SERVOMAT
50 Teller
Inox, braun und
crème
Standmodell und
fahrbar
ab Fr. 690.-

MODELL V-1

Offerte/

^ Beliebig kombinierbar. Einheiten von 20, 30 und 40 cm Breite
Gastronorm: Höhe/Tiefe 85 x 60 cm oder 90 x 70 cm
Diese fahrbaren Typen nur noch in die Kombination einschieben, sie passen zu allen
Arbeitstischen usw.

Vollautomatische Oelklärung, vollautomatischer Sparschalter

einfachste Bedienung, spezieller Trockengangschütz
grosse Leistung, sehr günstiger Preis,

minimster Platzbedarf

Weiter liefern wir zu vorteilhaften Konditionen: Alle Lükon-Apparate, Waagen, Aufschnitt-
maschlnen, Kartoffelschälmaschinen, Wäschemangen.

flr/Af es atfc/î /m l/a/e/ifme-Ieas/nsf/ Ver/a/j^re/i S/e e//ie ai/sfä/jr//c/?e
Ste/gea S/e am awf e/Vie sor^e/ifre/e t/a/eatme fär v/'e/e Ja/ire

Geelhaar:

Wie der Teppich,
so der Service.

Bewährt. Vorteilhaft. Aussergewöhnlich. Womit
alle Ihre Teppichprobleme optimal gelöst werden.

's*

'KOÄii'r'

Geelhaar
W. Geelhaar AG, Thunstrasse 7

3000 Bern 6, Telefon 031 431144

Teppich-Showroom, Zweierstrasse 35
8004 Zürich, Telefon 01 39 34 24 K3

T=l
das moderne Servicesystem

für Bankette •

• echte, gewinnbringende
" Rationalisierung :

• begeistert Ihre Gäste..

IL so opTBn< T ' -vT;... '/".V". '*'

Störi & Co. 8820 Wädenswil
Abt. gastgewerbliche Einrichtungen

Telefon 01 -751433

4« s, 7

Des prescriptions relatives à la publication

d'annonces à des places déterminées ne

peuvent être acceptées que comme des

vœux, mais en aucun cas comme

conditions de l'orde d'insertion.

*1.

Fremdenzimmer mil Komfort
iß ç* ~ vç r r» ".>- a* # fjt % -Y >i 7.-. •• v. •.?? > -• ,-,i i*. s

Wertzuwachs und Umsatzsteigerung für
iiir Hotel - ohne kostspieligen Umbau 1

In 1 bis 2 Tagen sind Ihre Hotelzimmer mit Duschen, Dusch-Wasch-Kombinationen oder fertigen Ba-
dezimmern mit echten Keramikfliesen ausgestattet. Montiert durch unsere Fachleute, ohne Störung
Ihres Betriebsablaufes. Mit dem speziell für Hotels entwickelten «Fertigbäder/WC- und Duschen-Pro-
gramm». Wir fertigen nach Mass an, entsprechend Ihren Raumverhältnissen. Aussenverkleidung liefer-
bar in verschiedenen Holztönen, passend zu Ihrer Einrichtung.
Uebrigens: Unsere Referenz-Liste beweist, bei wie vielen fortschrittlichen Hoteliers sich unsere Du-
sehen und Bäder bereits erfolgreich bewähren.

Dusch-Kombination mit
Doppelv/aschtisch '

an separater Wand.

ml

7 -p*
Fertigbad mit Wanne und WC,
Frontabschluss mit Türe.

Fertig-Bad mit Dusche und WC, Frontabschluss mit Türe. Dusch-Wasch-Kombination
(oder nur Dusche).

REX-Fertigbäder, ein Begriff für die Schweiz!

HR

Iam Ich bitte um kostenlose und unverbindliche Katalog-Vorlage
| Ii f| des REX-Fertigbäder-Gesamtprogramms.

Name

Vorname

Name des Betriebes

Wohnort PLZ

Strasse Nr.

Telefon

Einsenden an

REX-electric
Bernstrasse 85

8953 Dietikon

falfP*"
stinova GmbH

Sitzkomfort
für Hotelhallen, Entrees
und Gasträume.
Sonderanfertigungen nach
Architektenentwurf sind
unsere Stärke.
Pläne einsenden und
Angebot anfordern.

D 7590 Achern Postfach 1227

Todesanzeige

Wir haben die schmerzliche Pflicht, Sie vom Hinschiede unseres hochver-
dienten

Engelbert Fringer-Abplanalp
Delegierter des Verwaltungsrates

in Kenntnis zu setzen. Er starb allzufrüh im Alter von 48 Jahren.

Wir verlieren mit ihm einen äusserst umsichtigen, tüchtigen und allzeit hilfs-
bereiten Menschen.

Der Verstorbene war Gründer unserer Gesellschaft und stand dieser mit
unermüdlichem Fleiss und hervorragenden Fachkenntnissen bis zu seinem
Ableben vor.

Wir werden ihm ein gutes Andenken bewahren.

7050 Arosa, den 13. November 1975

AG Sporthotel Valsana, Arosa
der Verwaltungsrat und Mitarbeiter

Die Abdankung fand am 21. November in Arosa statt.
P13-2718

Todesanzeige

Wir haben die schmerzliche Pflicht, Ihnen vom Hinschied des Mitbegründers
der Waldhotel AG und Verwaltungsratspräsidenten

Engelbert Fringer-Abplanalp

Kenntnis zu geben.

Wir trauern um einen grosszügigen, mit reicher Erfahrung versehenen Freund
und Berater und werden dem Verstobenen ein ehendes Andenken bewahren.

7050 Arosa, den 18. November 1975

Waldhotel AG, Arosa

Verwaltungsrat, Geschäftsleitungen
und Mitarbeiter

P13-29927

Mehr Gäste als Sie gerechnet
haben? Hier hilft ein
flinker Küchenroboter von

Damit schaffen Sie beträcht-
lieh mehr. Für wenig Geld.
Ansehen kostet nichts.
Beratung und Information

ARO AG, 2520 La Neuveville


	

